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Plus de cent soixante pays représentés aux cérémonies dans la capitale japonaise 


Un échec 
de M. Bush 
au Sénat 


Dose journée 


de deuil pour George Bush ! 
Accusé d'immobilisme dans ia 
définition de sa politique étran- 
ère, le président américain, qui 


en partie ruinés. En décidant, 
jeudi” soir, à Washington, de 
s'opposer à la nomination de 
M. John Tower au secrétariat à 
la défense, la commission 5éna- 
toriale des forces armées vient 
d'infiiger au nouveau président 
un camouflet extrêmement rare 
dans l'histoire américaine. 
Même si, par miracle, 
M.. Tower survit au vote du 
Sénat on séance plénière [8 


itiquement. 
Pour George Bush, qui s'était 
engagé personnellement der- 
rière son vieil ami texan, au point 
d’avoir crié victoire trop tôt, 
cette rebuffade est d'autant plus 
amère qu'il l'avait en quelque 
sorte provoquée, en faisant du 


beau jeu de jouer les oies 
ches du capaoie e et de s eftarou 
cher avec une certaine hypocri- 
sie des problèmes de boisson 
« anciens » et partiellement 
« infondés » de M. Tower, selon 
he y menée par le FBI à ce 


A l'heure où la presse améri- 
caine reparle de « Bush l'invisi- 
blex beaucoup s'étonnent des 
lenteurs de la nouvelle adminis- 
tration, notamment dans la 
nomination des hommes. 


A. le vide 
politique se fait dangereusement 
sentir. On l'a vu récemment lors 
du sommet de Costa-del-Sol, au 
Salvador, où la relance du plan 
de paix on Amérique centrale a 
pris les Américains de court, car 
le sacrétaire d'Etat adjoint pour 
les affaires intersméricaines 
n'est toujours pas désigné. 
Comme n'est toujours pas 
confirme d'ailleurs au poste de 
numéro deux du département M. 
Eagleburger, choisi pour ses 
compétences en matière de dis- 
fogue Est- 

On voit mal, dans ces condi- 
tions, comment la grande révi- 
sion des «intérêts stratégiques 
américains» annoncée dés les 
premiers jours du mandat de 
M. Bush va pouvoir être menée 
rapidement. D'autant que le 
«vide » du Pentagone bloque les 
choix stratégiques [le vote sur 
l'avenir du très controversé mis- 


Promise à grands cris par le pré- 
sident. 


E, attendant, 


ΠΗ͂ ἃ boau plaider la «prudence » 
et «iaisser le temps au temps», 
ἢ s'ést bel at bien laissé prendre 
de vitesse sur un terrain autre- 


Chevardnadze vient 
faire coup double en pro 


trant, mercredi, au Caire, 
Ramclogue isradiien et le chef de 
ἴοι». M. Arafat. 
{Lire nos informations page 3.] 
Ἵ LL il 


Tokyo a voulu exalter la fierté nationale 
à la faveur des obsèques de Hirohito 


Le gouvernement japonais a voulu 
exalter la fierté nationale à la faveur des 
obsèques de l'empereur Showa — de son 

vivant Hirohito, — vendredi 24 février, en 
présence de représentants de plus de cent 
En dépit d'incidents 
mineurs provoqués par des opposants au 
régime impérial, les cérémonies se sont 


soixante pays. 


L'épilogue théâtral d'un règne « tourmenté » 


TOKYO 
de notre correspondant 


Sous une pluie battante, gla- 
ciale, le cortège de quarante voi 
tures des funérailles de J'empe- 
reur Showa s'était Ebranlé au son 
des longs piaulements des flûtes 
ler end he 
le pont a porte princil 
palais impérial à 9 h 30 précises, 
vendredi 24 février, ajors que 
retentissait la Musique de la 
grande tristesse, funèbre, 
de style occidental, réservée aux 
souverains, jouée par un orchestre 


de la marine nationale, 
de vingt et un Coups de canon. 

Le fourgon funéraire, les 
rideaux blancs tirés, sans le moin- 
dre ornement, sinon à l'avant un 
discret 


hito, de l'impératrice et de la prin- 
cesse Hitachi, belle-sœur de 


déroulées sans encombres, sous la protec- 
tion de fre de l'ordre considérables. En 
marge des funérailles, les contacts diplo- 
matiques au plus haut niveau se sont 
poursuivis. Le président Mitterrand a, en 
particulier, rencontré Μη Bhutto et 
Aquino : cette dernière devrait se rendre 
en France en juillet prochain. 


Les répercussions du scandale de Rabta et des succès de: P'extrème droite - 


Turbulences à à Bonn 


L'hypothèse de là formation 
d'un gouvernement de grande 
coalition à Berlin-Ouest entre 
sociaux-démocrates (SPD} et 
chrétiens-démocrates (CDU) 
est désormais exclue. La rup- 
ture des négociations a été 
confirmée jeudi 23 février, et 
des pourparlers sont mainte- 
nant engagés entre le SPD et 
les Alternatifs (écologistes 
pacifistes). Les conséquences 
des élections berlinoises de 
Janvier sont l'un des éléments 
d'une large redistribution des 
cartes dans le jeu politique 
ouest-allemand. 


BONN 
de notre correspondant 
L'Alle fédérale serait- 


elle entrée une zone de tur- 
bulences politiques ? A dix-huit 


s πιθαθίσεα μας brillante face à ἃ l'afai 


EDWARD BEHR 
HIRO-HITO 


L'empereur ambigu 


L'étonnante biographie du 
témoin de tous les événe- 
ments qui ont bouleversé 


le monde depuis la prise 
de la Mandchourie par le 


Japon, en 1931... 


ROBERT LAFFONT 


* des livres ouverts sur la vie 
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contre M. Genscher, le 1 janvier 
den, rx un ce ἃ le 
que aq μας 
quotidien conservateur Die Welt, 
l'incident … été ποι οι 
démenti Friedh e 
par M dl 2 


« À chague fois tu me casses la 
baraque ! », aurait touné le chan- 
cer chrétien-démocrate, en 

bant à son ministre des 
affaires ou : (libéral) 
par des déclarations 


τ dans ses tentatives 
de regagner la confiance de l'allié 
ἷ qui avait 

été profondément irrité par 


chancelier au comble 


LUC ROSENZWEIG. 
{Lire la suite page 6.) 
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2,8 ils de frans de déséquilibre en jan 


Les exportations agricoles 
réduisent le déficit commercial 


La balance: commerciale de la France à de nouvéau été 
déséquilibrée en janvier. Mais le déficit “enregistré 


{2,8 milliards de fr rancs) se réduit par 


rapport. 
derniers mois de l'an passé (4 millicrds de:franes en 
moyenne}. Les ventes de produits agro-alientaires 
continuent de battre des records, tandis que les achats ἃ. 
l'étranger de biens d équipement sont en forte 
augmentation. ᾿ 


© Affire Rüshdie 
en Inde lors d'une naestaton 
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Le référendum en Algérie . 


La Constitution a été approuvée 
par 734 % des suffrages exprimés 
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La préparation des élections municipales ipales 
Les trompe-la-mort de Romiguières 


Les batailles spectaculaires 
ns es Pr ml 
que Paris, Lyon et Marseille, 
auxquelles «le Monde» a 
consacré tour à tour une 
semaine, éclipsent les débats 
municipaux des petites com- 
munes (neuf communes fran- 


de deux mille 
Pourtant, il s'agit 
véritables combais pour la 
survie. C'est le lot, par exem- 
ple, des pe habitants de 
Romiguières (Hérault). 


abitants). 
parfois de 


La vie de Romiguières ne tient 
plus qu’à un ΠῚ. S’ÿ n’y avait pas 
ces indices irréels au milieu des 
maisons en ruines, Cette Cabine 


Press, 225 


δι: Portugal, 140 ec: Sédil, 335 F 


boîte ἃ lettres insolite, bo pre 
de fumée domestique et ce 
ni ji au soleil 
comme un fanion 
témoigner d’une présence 
umaine, on Croirait découvrir un 
fantôme. 


Quatre hommes et trois 
femmes répartis en trois f: 


F: Côe-d'ivotre, 425 F 
CFA: Suède, 1250 
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Débats 


A fatwa de l'ayatoliah Kho- 
meiny demandant à tous 
les musulmans du monde 

de tuer Salman Rushdie a déjà eu 
un effet politique considérable. 
Khomeiny a réussi à ouvrir par 
surprise deux nouveaux fronts 
contre ses ennemis traditionnels, 
les dirigeants modérés du monde 
musulman sunnite et l'Occident, 
en particulier l'Europe. 

En se faisant le champion de la 
défense de l'isiam contre le «blas- 
phème* commis par les Wersers 
sataniques, il a mis en porte-à- 
faux les dignitaires religieux sur 
nites, contraints d'entrer dans sa 
logique et de condamner vigou- 
reusement à leur tour Je livre, 
même s'ils ne s’accordent pas tous 
sur le châtiment envisagé. 

Comme l'a souligné Olivier 
Roy (1). l'ayatoliah a relancé une 
agitation née dans les milieux isla- 
mistes indo-pakistanais sunnites 
en Grande-Bretagne (où ont eu 
lieu les premiers autodafés) et 
dans le sous-continent indien; en 
donnant à l'affaire une portée 
mondiale, if s'assure une grande 
popularité dans les couches pié- 
tistes et déshéritées du monde de 
l'islam, où l'adhésion à ce credo 
est souvent la seule forme de 
fierté qui reste dans des sociétés 
où l'oppression politique et la 
ruine de l'économie font ordinai- 
rement bon marché de la dignité 
humaine. Y raviver la démagogie 
anti-occidentale est une entreprise 
d'autant plus payante qu'elle 
atteint par ricochet les élites intel- 
lectuelles, accusées de compro- 
mission avec ce même Occident. 


La sanction 
de l'apostat 


C’est par l'offensive contre les ᾿ 


intellectuels d'origine musulmane 
sécularisés et émigrés en Europe 
que Khomeïiny ouvre un second 
front particulièrement préoccu- 
pant, en avivant des contradic- 
tions que les politiques d'intégra- 
tion des Etats européens 
s’emploient au contraire à résau- 
dre. En effet, ce qui rend le «blas- 
phème» de Rushdie spécialement 
abominable pour {es imams de 
Bradford et de Téhéran, c'est que 
l'auteur des Versets sataniques 
est d'origine musulmane. Cela 
fait de lui, dans une logique isla- 
mique doctrinaire, un «apostat » 
dont le châtiment ne peut être, 
selon les textes, que la mort. 


La peine de mort pour aposta- 
sie était tombée, en fait, dans une 
relative désuétude durant les 
décennies de l'après-guerre, mais 
l'opprobre encouru par un musul- 
man qui aurait voulu changer de 
religion lui rendait la vie à peu 
près impossible. Quant à 


L'affaire des « Versets sataniques » de Salman Rushdie 


L'Europe et le Moloch de Téhéran 


par GILLES KEPEL (*) 


l'incroyance ou à l'ath£isme, 
tenus pour de l’apostasie par les 
oulémas, ils permettaient néan- 
moins à leurs adeptes, s'ils n'en 
faisaient pas état publiquement, 
de rester nominalement musul- 
mans et ainsi de sauver plus ou 
moins les apparences. Au- 
Jjourd'hui, la pression des mouve- 
ments islamistes ἃ remis ces châti- 
ments à la mode. 

Que [a sanction de l’apostasie 
soit sociale ou capitale, la notion 
elle-même se situe en Contradic- 
tion absolue avec le principe de la 
liberté individuelle, dans son 
acception courante pour les démo- 
craties occidentales. Et si l'émi- 
gration de nombreuses personnes 
d'origine musulmane vers 
l'Europe a eu des causes économi- 
ques, l'aspiration à la liberté de 
pensée et d'expression a été une 
motivation au moins aussi puis- 
sante pour beaucoup d'autres, 
quoique les sociologues de l'immi- 
gration ne le mentionnent pas sou- 
vent. 5 


C'est cette liberté que la fatwa 
de Khomeiny remet brutalement 
en cause, en s'emparant symboli- 
quement de l'Europe pour la sou- 
mettre, avec les musulmans qui y 
résident, aux lois de l'islam sur le 
blasphème et l'apostasie telles 
qu'il les interprète. La force exé- 
cutoire de ces jugements hors du 
ressort des juridictions des tribu- 
naux islamiques iraniens est 
confiée à des qui doi- 
vent autant à la tradition des 
assassins qui terrorisaient au dou- 
zième siècle les cours des 
royaumes latins qu’à la modernité 
des chasseurs de primes du wes- 
τέγη. 


La stupéfaction et la terreur 
qu'a causées La fatwa ont proba- 
blement dépassé les espérances 
des tendances les plus radicales 
de Téhéran : l'empressement de 
nombre d'éditeurs à se soumettre 
au dikrar en dit long sur l'état de 
décomposition d’une certaine 
Europe... De fait, il semble que 
nous soyons confrontés ici à un 
nouveau palier dans la stratégie 
du terrorisme, qui vient après 
l'échec relatif de la tactique anté- 


rieure des prises d’otages. Celles- 
ci, en effet, ne sont pas parvenues 
à déstabiliser en profondeur les 
Etats occidentaux comme c'était 
leur but, et elles n'ont pas non 
plus réussi à susciter des courants 
de sympathie pour les ravisseurs 
dans le monde musulman, à 
l'exception de cercles islamistes 
assez testreints, bien que le Dj 
had islamique se soit autopro- 
clamé porte-parole des « musul- 
mans opprimés » et ait vilipendé 
ses victimes SAnS aucune ver£o- 
gne. Téhéran, du reste, ne reven- 
diquaiït pas la paternité des opéra- 
tions, faute qu'elles paraissent une 
cause suffisamment légitime et 


Avec l'ordre de tuer Salman 
Rushdie, et demain peut-être 
d'autres «apostats» vivant en 
Occident, le pari de Khomeiny est 
de donner à ce nouveau terro- 
risme une popularité parmi ceux, 
déshérités notamment, qui font 
passer l'obéissance incondition- 
nelle aux injonctions de l'islam 
avant une liberté de conscience et 
d'expression à laquelle ils n'ont de 
toute façon guère accès. En s'atta- 
quant aux musulmans qui s'intè- 
grent aux sociétés européennes et 
en épousent les idéaux de liberté, 
à travers le cas symbole de Rush- 
die, il lutte contre ces processus 
d'intégration et fait de ces vic- 
times désignées une masse 
Aa potentiels au cœur même 
de l'Europe. On mesure les effets 
profondément  déstabilisateurs 
d'une telle tactique si elle aboutis- 
sait. 

On peut pourtant qu'elle 
échouera. comme les tentatives 
précédentes du terrorisme moyen- 
oriental de s'implanter en Eu Ἢ 
et notamment l'activisme des 
« étudiants dans la ligne de 
limam> qui avaient essayé en 
1982-1983 de fomenter parmi les 
populations immigrées une agita- 

(52) Chercheur au CNRS, auteur de 
Banlieues de l'Islam (64. du Seuil), 


tion « contre la France ». L'échec 
de cette tactique requiert deux 
conditions : . 

-. Tout d'abord, il faut que 
l'intégration effective des immi- 
grés et des jeunes d'origine musul- 
mane fasse d'eux tous les défen- 
seurs d'une liberté de conscience 
et d'expression complète face aux 
menaces et à l’intimidation 
venues d'ailleurs, füt-ce au pré- 
texte de La religion. La liberté 
compreud, cela va sans dire, celle 
de critiquer en l'occurrence le 


‘livre de Rushdie, de le trouver 


choquant ou répréhensible et de le 
faire savoir. Mais en aucune façon 
celle d'appeler à tuer son auteur. 


Cette intégration effective 
signifie que l'allégeance à la 
nation et à ses valeurs consti- 
tuantes passe avant toute apparte- 
nance communautaire. Cela vaut 
aussi bien pour les musulmans 
que pour les chrétiens ou les juifs, 
pour les contempieurs ou les 
admirateurs de Rushdie comme 
de Scorsese. Cette option est celle 
de la France, mais point celle du 
Royaume-Uni : l'Angleterre paie 
aujourd'hui fort cher son 
« laissez-faire » en matière d'inté- 
gretion, qui a permis que se 
constituent des ghettos commu- 
nautaires de déshérités dont les 
leaders ne font aucun cas — 
comme les nouveaux inquisiteurs 
de Bradford — d'une liberté pour- 
tant si chère au cœur des Britan- 
niques. 11 serait fort dommagen- 
ble que ce laissez-faire devint la 
norme de l’Europe de demain. 

- L'autre condition, impéra- 
tive, pour éviter que l'affaire 
Rushdie ne s'étende à d’autres 


intellectuels « blasphémateurs » 
est de ne pas céder d’un au 
chantage de Khomeiny. Publier le 


livre incriminé ne signifie pas 
approuver son contenu, mais Évi- 
ter de devoir. demain, sacrifier 
d'autres victimes expiatoires au 
Moioch de Téhéran. La construc- 
tion de l'Europe et l'intégration 
effective des millions de per- 
sonnes d'origine musulmane 
qu'elle compte en son sein est ἃ ce 
prix 


(1) Le Monde du 17 février. 


Force de la littérature 


OUS les livres er toutes les 
libertés ne sont pas défen- 
dabies. 

La liberté - sauvage», sans 
limite, n'est que laxisme, indivi- 
dualisme forcené, et ne peut don- 
ner libre cours qu'aux instincts les 
plus fous. 

En effet. peut-on permettre, au 
nom de la liberté d'expression, la 
diffusion d’un ouvrage, qui serait 


 Pourun meilleur prix, 
pour uñ meilleur délai, 
rendez-nous visite 
avant de commander 


la griffe du lion 
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JEAN-PIERRE BONNEL (*} 


un appel au crime, au viol, au terro- 
risme aveugle, en direction de tous 
les publics ? Ainsi, le lecteur de 
Sade n’a-t-il pas besoin d'initiation, 
d'explication préalable, pour ne 
pas tout interpréter au premier 
degré? De même, tolérer un 
roman qui loue le racisme ou f'anti- 
sémitisme, est-ce protéger judi- 
cieusement la liberté de création ? 

Le désormais célèbre roman de 
Salman Rushdie, intitulé les Ver- 
sets sataniques, ne prône sans 
doute pas de telles idéologies. Tout 
ce que nous savons, c'est qu'il 
raconte que le prophète Mahomet 
aurait mené une vie dissolue. Certe 
interprétration peut choquer un 
musulman, de même qu'un Chré- 
tien a pu être scandalisé par /a Der- 
nière Tentation du Christ. 
L'auteur britannique d'origine 
indienne est sans doute quelque 
peu provocateur, et s’il était sans 
talent, il ne mériterait pas l'appel- 
lation d'écrivain, mais le silence du 
mépris. Or sa fiction vaut le com- 
bat pour la liberté d'écrire puisque 
les pays européens avaient acheté 
les droits de publication et que le 
romancier a déjà obtenu des prix 
littéraires reconnus. 

Cette «reconnaissance» du 
talent n'a d'ailleurs pas échappé à 
l'imam Khomeiny ! C'est un excel- 
lent critique littéraire, qui a com- 
pris que le livre incriminé allait 
bénéficier d’une large vulgarisa- 
tion ! 

Son discours imprécateur révèle 
la vacuité et la fatuité des paroles 
fanatiques. Mais il affirme, sans le 
vouloir, la force de la littérature. 

Ainsi, le caporai religieux doit 
soulever des foules. recourir aux 
armes et au pouvoir de l'argent, 
afin de traquer un individu qui ne 
mañtrise que la puissance des mots, 
un auteur gbscur pour le grand 
public... ! Des centaines d'articles 
condamnent chaque jour dans la 
presse mondiale le régime iranien, 
et c'est un ouvrage de fiction qui 
est violemment visé ! 


{*) Professeur de lettres. 
del one de a ar np ble 


Π faut de toute urgence remer- 
cier l'ancien touriste de Neauphle- 
le-Château d'accorder autant 
d'intérêt à l'écrit pur, à l’imagi- 
naire du romancier. 

L'imam est comédie quand il 
crie ses versets délirants. L'imam 
est tragédie quand il veut verser le 
sang. Mais Salmau Rushdie rend 
toute sa noblesse au mot quand il 
écrit les Versers sataniques. 
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papauté en islam, et 
moins d'infaillibilité. Seul un 
bunal qualifié est en mesure de 
prétendu crime. En 


cette fraction, le cléricalisme 
d'extrême droite. 
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citée ; αἱ le délire du héros, 


ment le respect de 5es 
croyances, ne la sant pas moins. 


excusé, et comme je crois en ce 
Dieu qui se définit lui-même 


à l'exil. Nous savons αὐ δ por- 
tent une lourde responsabilité 


Les précédents de Mahomet 


Le Monde. par son éditorial du 


16 février intitufé « Appel au meur- 
tre », dénonce à juste titre l'ordon-. 
nance de l'imam iny. L'auteur . 


de l'éditorial dit que « les conceptions 
religieuses du maître de Téhéran 
sont une perversion de l'islam 
comme d'iInquisition fur une 
perversion du christianisme ». Tout 
dépend, bien évidemment, de ce que 
l'on entend par «islam». 

Je remarque en l'occurrence que 
l'imam Khomeiny peut invoquer à 
bon droit (dans son optique), ἃ 
l'a; de son ordonnance, l'exemple 
de lui-même : celui-ci pre- 
tiqua plus d’ane fois ce genre d’assas- 
sinac. Ce fut le cas, par exemple, à 
propos de deux poètes de Médine, nne 
lemme (Asma) et un vieillard (Abou 
Afak) dont l'éloquence satirique 
s'était déployée à son encontre. Ce ne 
fut même pas en un combat loyal que 
Pune et l'autre furent tués ; ils furent 
tout sp lement assassinés dans leur 


On peut lire à ce suj 
Rodinson, 


Maxime 
Mahomet (Seuil, 1961, 
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Le ministre L 


qu'il a tenue se Caire au son! bénge ; 
ice des joirunlisies israéliens, joudi si 
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Sur. question du deoit au retur : . 


AE 


A l'issue de ses entretiens au Caire 


à. ᾿ M. Edouard Chevardnadze a défini 


Gens réunis au siège du Parti ratio- 
nal démocrate (majorité). 


-,. M. Chevarduadze a évité la lan- 


‘que de bois ce les Esbimelles loue 
ἣν de [Δ réthorique soviétique. Ti 


"m'est pas si ἡ run ee 
gest pes fréquent qu spas 


Er μον Fes g'eblée 
«ἐπα 

ΤΑΥΤΊ die ὩΣ 
de vous dire tout de suite que nous 


d'avons aucune formule magique, 


ü fait de 
sa οἱ Émotive εἰ de Ja diversité 
des en jeu. Aussi, sa solution 


s avec force et en détail, tout en 
semblant rejeter l'éventualité d'une 
.seule initistive soviéto-américaine. 
L'Union soviéti 
«rien n'est. plus. important 
aujourd'hui que de 2 


des Palestiniens, M. Arafat ἃ estimé: où 


dit, et vous le savez aussi, que tous 


les 


conférence internationale 
auspices de l'ONU ». — (AFP, 
τ Router) dr 


M. 
°F 


D'où la volonté soviétique de réunir "- 
jet que M. Chevardnadze 4 réaf- : 


considère que. 


commencer es 


mettre x b 

rence », « proposons 

se » des dscussions tnfore 
non offi- 


manenis 
l'ONU » (Etats-Unis, URSS, 
ne τῷ 
τ, ἃ Avoir « un 
dialogue » Diatéral et muitlatEret 
du type même de celui qu'il vient de 
a CE Ne ee 
tre israélien aires étrangères, 
. Moshe Arens, et ie chef de 
ΟἹ, M. Yasser Arafat. U ne s'agi 
ps à ce stade », de débattre 


«nouvelle » politique soviétique au Proche-Orient 


mination des Palestiniens et des int6- 


leurs, « l'Union soviétique, ἃ expli- 
M. Chevardnadze, end élimé. 
rivalité entre 


La politique qui 


ioute 


encore sur la mEme longueur d'onde. 
La prouve, a-t-il dit, vient encore 
d'en être ini: per le prési- 
dent George Bush, qui au 
ne ps TURSS jou se 

œ que ue un 
δὰ Proche-Orient < à condition 


qui m'a attristé et me 
‘occasion 


première critique à rés Au prisé 
cri 
dent des États Unis. » 


umeur 

déclaré en tous points d'accord 
+ avec le camarade Chevard- 
nadze ». Ἡ s'est félicité du fait que 
les entretiens le ministre a Gus 
mercredi avec Arens puis avec 
Juimême « aient en fait constitué 
des ations indi entre 


choses 

Soviétt vont informer Les Tsraë- 
(ἐς que je leur αἱ dits, a 

iv: M at. 

Le chef de l'OLP s'est voulu 
«patient comme un chameau» : 
À raéliue de cha de pol de 

les fe le 
vue », at-il dit, avant de s’enfermer 


fada, destiné à faciliter les travaux 
ïres à la réunion de la 
, δι δ. « 
quoi je Jrais-je, pour les beaux 
yeux de Sharmir ? » 
ALEXANDRE BUCCIANTI 
et ALAIN FRACHON. 


Amériques 


ident Bush ἃ subi le 
de son mandat. Les 


De Tokyo, Le président Bush a fait - 
Ἵ 15 porte-parole de le Ma” 


les prisons 

vont y être construites. Les 

demandes d'asile aux Etats-Unis de 

d'Amérique centrales sont 

passées de 7 063 en 1985 à plus de 
50 000 en 1988. — (AFP.) 


[rejeté par 


" confiance » à M. Tower. De toute 


‘évidence, il n'avait pas d'autre 
choix. Après avoir soutenu si vigou- 
imprademment, disent 


le Sénat. ο 
remonte à janvier 1959, où la nomi- 
nation au poste de ire au 
commerce de M: Lewis Strauss 
avait été repoussée. 
Néanmoins, cette première 
défaite présidentielle crée un 
malaise dans les milieux de 


la Maison Blanche. Et beaucoup 
estiment à présent que M. Tower, 


compagnies travaillent pour la 
‘ même avait déclaré que le rapport 


activités antérieures largement 
rémunérées de consultant auprès des 

cuse ident Ἰδὲ. 
avait « détruit » toutes les rumeurs 
malveillantes et non fondées. Les 
sénateurs, appelés plus tard à lire ce 
même tal n'en ont visiblement 


qui, 
avoir caché son jeu pendant 
quarante-huit heures, annonça 
pobli t sa décision de voter 
négativement « ave un considérable 
regret mais une claire conscience ». 


Trident.… ». Enfin, le 


SOUS-narire 
sévateur Nexxon (Nebraska) souli 
gna que la conduite de M. Tower 
avec les femmes n'était pas celle qui 
convenait ἃ un secrétaire à la 
défense. 

Ainsi ce n'est pas sur ses Capa- 
chiés profes 


Toutes ces cantredictions n'ont 
pas échappé aux sénateurs démo- 
crates mais, de l'aveu de plusieurs 
d'entre eux, pue témoi- 
gnages venant de personnes n'ayant 
pas de raisons particulières de men- 
τς ou d'inventer les ἃ impressionnés, 

HENRI PIERRE. 


Un officier américain 
reconnu coupable 
de non-assistance 

à des « boat people » 


La fin de la visite de M. Shamir à Paris 


Entre la France et Israël 
les divergences n’empêchent pas 
P« amitié »... 


le ᾿ς 
ministre hroclien ἃ œues ἃ Paris, ἃ 
l'occasion de sa visite officicile de 
trois jours, ont révélé des « diver- 


Or, s'il y a effectivement diver- 
grace de vues entre Français δὲ 
iens, les « divers sujets » men- 


principes de base du gonves- 
nement israélien concernant le 
conflit israélo-arabe : « Op, 


sur notre Sol ». 

Paris a une démarche diamétrale- 
ment et n'a jamais caché 
quels πὸ voyait « aucune difficulté 

reconnaître un Etat 


paisstinien. De plus, pe la France, 
PR Ὅς ΤΩΣ . Arafat ἃ 


Si M. Shamir s'est déclaré « très 
impressionné » Dar 54 CONVersation, 
mercredi, avec M. Mitterrand — 
< un ami d'Israël », — il a dû recon- 
naître gs le chef de l'Etat avait 
« ses idées à Lui », Une façon &ié- 
gare de souligner, une fois de plus, 


iegences ». À l'issue de cet 

tretien, l'Elysée avait de son côté 

ministre israélien 

« à tenir compte de la réalité telle 

qu'elle existe aujourd'hui, après 

quinze mois de soulèvement palesti- 
ἷ les territoires Occu 


trouvé chez ses interlocuteurs frau- 


« appréhensions » 
de l'OLP. Tou- 
tefois, a indiqué M. Shamir, 


l'Europe 
M. Sharir l'a aïms- 


toute possibilité d’assumer un 


« rôle im, portant - dans le processus 
de paix au Proche-Orient. Et ce au 


lendemain de la tournée de la 
«troïka » 165 ministres 
espagnol, français et grec des 
aires ) dans la régi 
Une «troïka = que les Israéliens ne 
voient pas d'un bon œil, lui trouvant 


ΤΟΥΣ de M. Am Enrevaiche, 


soviétique du Caire (le Monde du 
24 férier), Moscou doit au préala- 


ble « établir des relations normales 


conforter une amicale divergence, 
M. Shamir ayant tenu à signaler 
l’« amitié profonde » qui liait, 
« quand même », les deux pays. 
«La voix de la France est très 
importante pour nous, a-t-il 
consenti, ef nous voudrions que 
cette voix ne soit pas trop différente 
de celle d'Israël. » 
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M. Mitterrand s’est entretenu 
avec Ms Aquino et Bhutto 


TOKYO 
de notre envoyée spéciale 


Après avoir assisté vendredi 
matin aux obsèques de l'empereur, 
sur lequel il m'a pas souhaité faire de 


comen Minerans rs 
contré pour la premii fois i- 
dente des PH ines, M 


Aquino, lors d'un déjenner 
l'ambassade de France. H avait vu la 
Veille au soir M Benazir Bhutto, et 
se prit alors à philosopher sur le 
thème des femmes au pouvoir, et de 
lexemple que l'Asie donne en ce 
domaine au reste du monde. 

L'essentiel de La conversation a 
porté sur la dette, dont le service 
hypothèque 40 % du budget philip- 
pin. Mæ Aquino, faisant valoir les 
efforts particuliers faits par son gou- 
vermement pour répondre aux exi- 
gences du Fonds monétaire interna- 
tional, à souhaité l'appui de la 
France en tant que pays présidant le 
Club de Paris et hôte du prochain 
sommet des Etats industrialisés. 
M. Mitterrand a promis d'examiner 
cette ous avec bienveillance et 
rappelé ses diverses propositions sur 
la question de l'endettement. 
M Aquino se rendra en visite offi- 
cielle en France les 11 et 12 juillet et 
devrait vraisemblablement y séjour- 
ner jusqu'aux cérémonies du Bicen- 
tenaire de la Révolution. le 14. 

Le président de la République 
avait recueilli 18. veille le point de 
vue de M Benazir Bhutto sur 
l'Afghanistan et sur l'impact de la 
révolution iranienne sur certaines 
composantes de la résistance. 
M Bhutto, particulièrement sou- 
cieuse de voir une solution en 
Afghanistan, puisque cinq millions 
de personnes sont actuellement réfu- 


iées dans son avait souligné 
ê efforts qu'elle déploie pour faire 
révaloir un Islam + moderne et 
umain ». Invité au Pakistan, 


Nous publions ci-dessous le 
texte — inédit — d'une lettre que 
Paul Claudel a adressée à son fils 
Henri de Tokyo avant de quitter 
son poste d'ambassadeur : 


Tokyo], le [10] février 1927. 

Mon enfant chéri (...} Le 7 de 
ce mois ont eu lieu les funérailles 
de l'empereur Taisho. Elles 
avaient attiré à Tokyo une foule 
énorme et l'on estime à deux mit 
lions de personnes les foules qui 
s'étaient massées sur la parcours. 
Du palais impérial au mausolée 
provisoire de Shinjuku, il y 8 sept 
kilomètres. Il était entièrement 
bordé d'arbres, de grandes lan- 
temnes de bois blanc, de trépieds ἃ 
gaz et tandus d'étoffe blanche et 
noire. Il avait fort neigé la veille et 
il faisait grand froid. Les ambss- 
sedeurs sont allés à Shinjuku à 
7 heures du soir, Gigette [1} avec 
ses amies était au ministère des 
affaires étrangères et elle a pu 
voir défiler tout le cortège qui 
avec les troupes se composait de 
près de huit mille personnes 
tandis que nous n'avons vu que la 
partie principale. A Shinjuku on 
avait élevé des constructions très 
belles et très simples en pur style 
iapPonais, bois et soie blanche. 11 
faisait un temps merveilleux et le 
premier quartier de la lune brillait 
à travers le grand tonïf devant 
l'autel. 

A 8h 30, on nous a appelés. 
D'abord sont arrivés l’un derrière 
l'autre à longue distance trois 
prêtres shinto avec la haute coif- 
fure de cuir noir, ies larges pants- 
lons blancs, les tuniques bleuë- 
tres et les gros chaussons de 
Paille. Puis on 8 entendu une 
espèce de musique faite de cris 
plaintifs. de piaulements aigus. 
C'est la vieille musique immémo- 
risle des funérailles impériales. 
Puis des hommes portant des 
arcs, des carquois, des bannières, 
de lourdes caisses remplies de 
vêtements. Enfin le char funèbre 
attelé de quatre bœufs noirs 
placés l'un derrière l'autre avec 
des cordes blanches. C'est une 
énorme chsrratte de laque noire à 
deux roues. Tu les verras dans les 
images. C'est très impression 
nent. Elle est construite pour pro= 
duire en roulant sept notes plain- 
τίνος, qui s'unissent avec calles 
de la musique, scandée par des 
Goups profonds de tambour. Elle 
est construite par uns famille qui 
en conserve le secret depuis des 
générations, Derrière, marchait le 
représantant de l'empereur et les 
plus hauts dignitares civils et 
militaires de l'Empire. 

Après cela on nous a fait ren- 
trer pendant uné heure, puis on 
nous a fait ressortir pour La céré- 
monie proprement dite qui a 
eñcore duré une heure, et là cele a 
été moins dréle, car on nous a fait 


Une lettre inédite de Paul Claudel 
sur les funérailles de l'empereur Taisho en 1927 


M. Mitterrand a fait savoir qu'il 
envisageait de s'y rendre à la fin de 
cette année ou au début de l'année 
prochaine, 

Le président américain, 
M. George Bush, a. de sont côté, 
rencontré jeudi le premier ministre 
japonais, M. Takeshita Les ques- 
tions bilatérales, parfois sujettes à 
controverse, n'ont été qu'effleurées ; 
les deux hommes ont parlé en revan- 
che de la situation au Cambodoge 
où le retrait des troupes vietna- 
miennes se fait, a dit le président 
américain, « à un rythme plus lent 
que ce que souhaiteraient les Etats- 
Unis ». Ces derniers, a rappelé 
M. Bush, désirent La mise en place 
d'un gouvernement incluant le 
prince Sihanouk et excluant le 
retour au pouvoir des Khmers 
rouges. Les deux hommes ont égale- 
ment consacré une large partie de 
leur entretien aux questions de pro- 
tection de l'environnement, pour 
souligner la nécessité d'une coopéra- 
tion internationale. L'émergence de 
ce thème est très sensible à Tokyo. 
MM. Bush et Mitterrand l'avaient 
évoqué jeudi lors de leur conversa- 
tion, qualifiée de « chaleureuse et 
animée » par le porte-parole améri- 
cain. Μ. Takeshita a eu aussi l’occa- 
sion de s’en entretenir, tout particu- 
lièrement pour ce qui concerne Ja 
préservation de La forêt amazo- 
nienne, avec le président brésilien, 
M. José Sarney. 

Autre thème très présent dans les 
rencontres qu'ont à Tokyo 
MM. Bush et Mitterrand et qu'ils 
ont évoqué ensemble jeudi : celui du 
Proche-Orient. Le président français 
devait rencontrer vendredi en fin de 
journée M. Moubarak. Il aura 
ensuite des entrevues avec le pre- 
mier ministre et le nouvel empereur 
du Japon, avant de regagner Paris. 


CLAIRE TRÉAN. 


enlever nos chapeaux et nos man- 
teaux et il faisait un froid à pierre 
fendre. Nous tremblions tous 
comme la feuille, mais les milliers 
de généraux st de fonctionnaires 
japonais derrière nous dans leurs 
uniformes dorés restaient impas- 
sibles, 1l y en a un âgé de quatre- 
vingt-deux ans qui 8 attrapé une 
fiuxion de poitrine | 

On avait placé la charrette 
avec le cercueil derrière l'autel et, 
pendant que le chœur exécutait 
des chants archaïques, une tren- 
taine de prêtres shinto alignés 
dans la galerie se sont passés l'un 
à l'autre de gauche à droite puis 
de droite à gauche et ainsi de 
suite les éléments du repas funè- 
bre. l'eau, le riz, le saké, le pois- 
son, le faisan, les fruits et finale- 
ment des écheveaux de coton et 
de soie, toutes les productions du 
pays. Après cela on a lu un rescrit, 
puis l’empereur est venu faire sa 
salutation, puis l’impératrice, puis 
l'impératrice douairière, puis les 
princes du sang et les smbassa- 
deurs. Puis on a desservi l'autel 
dans le même ordre et avec la 
même solennité. Alors il y a eu un 
coup de tromperte et tout le 
monde s'ast incliné pendant que 
le canon tonnait là-bas dans la 
nuit glacée. C'était très impres- 
siannant. 

Dans aucun pays on ne verrait 
une cérémonie religieuse à 
fsquelle prennent part deux mit 
lions d'acteurs et qui s'exécute 
avec autant d'ordre et de dignité, 
depuis l'empereur jusqu'au moin- 
dre sujet. Même le froid ajoutait à 
l'impression de grandeur et de 
pureté. Dans la foule, ἢ y avait un 
silence profond. il y avait des 
gens qui de leur placa savaient 
qu'ils ne verraient rien et qui 
cependant sont restés assis sur 18 
neige pendant quinze heures sans 
bouger pour rendre hommage à 
leur empereur. 

Après la cérémonie on 8 
emporté le corps par chemin de 
fer jusqu’à la gare. Lè le carcueil a 
été chargé sur les épaules de cent 
hommes spécialement choisis et 
porté jusqu'à la sépulture défini 
tive dans la montagne par un che- 
min qu'on avait tracé exprès. Ça 
n'a été fini qu'à & heures du matin 
et il y a des hommes de soixante- 
quinze ans qui l'ont suivi d'un 
bout à l'autre par ce froid. Moi, 
j'étais ἃ moitié mort, mais 
content. Je ne suis rentré qu'à 
minuit Tu verras une partie de 
tout cela dans l'illustration (2). 

Je t'embrasse. - 

C'est ma dernière lettre du 
Japon! 

Pape. 


{1) NDLR : fille de Pau] Claudel, 
(2) Célèbre magazine illustré de 
l'époque. 


Les funérailles de Hirohito 


L’épilogue théâtral d’un r 


(Suite de la première page } 


Sur les 6 kilomètres séparant le 
palais du jardin de Shinjuku où a eu 
lieu l'office funèbre, se tenait, sous 
une mer de parapluies, une foule de 
tous äges, pas très dense, silen- 
cieuse, plus curieuse que recueillie. 
Au passage du fourgon des têtes 
s'clisaent des mains ὩΣ joir 
gnaient. Certains prenaient pl 
tographies. Une haie de policiers — 
un tous Les 5 mètres — je dos tourné 
au cortège, survcillaient la foule, 
évaluée au total à quelque deux cent 
soixante mille personnes (on 
attendait huit cent mille). 


sieurs siècles. A l'extrémité d'une 
allée, le long de laquelle huit cents 
soldats et policiers en grande tenue 
faisaient la haie, avaient été édifiés 
un bali funèbre de bois et, formant 
deux ailes à celui-ci, de longues 
tentes blanches : à droite, pour la 
famille impériale: à gauche, pour 

Sous le ciel sombre, se détachait 
18 blancheur du sanctuaire en hinoki 
(cèdre japonais), spécialement 
construit pour l'office funèbre. Edi- 
fice aux formes pures, d'une sobre 
élégance, coiffé d'un toit légèrement 
incurvé portant de simples incrusta- 
tions en bois et reposant sur des 
piliers, le hall funèbre est entière- 
ment ouvert. Des dais blancs drapés 
en ferment partiellement les côtés. 
Dans le style architectural shinto (/e 
Monde du 24 février). il ne com- 
porte pas un clou (le métal étant un 
matériau profane) ; les chevilles 
sont en bambou. 


«Le chant 
de la tristesse » 


Pour entrer dans l'aire sacrée, 
délimitée par les tentures noir et 
ph gr an pan ant pis 
pla un uin pesant 
Tune tonne. rapé de gris et fermé 
de sortes de stores en bambou, on 
appelle celui-ci « La voiture à fleur 
nr 
la forme de l'omement qui le sut- 
monte. Il fut porté à pas lents 
jusqu'à l'autel par cinquante et un 
gardes du palais en costume tradi- 
tionnel, noir et blanc. Les accompa- 
gnant il y avait six « gars de Yase » 
fpase dojij : Yase est une petite 
localité de bficherons des environs 
de Kyoto, dont les habitants eurent 
le privilège, pendant plus de six siè- 
cies, de porter la dépouille des 


« gars de Yase » entretiennent une 
relation ambiguë avec l'empereur. 
Selon l'écrivain Kenji Naka- 
gami (1), ce sont en fait des bura- 
Kumin, communauté d'excius 
d'autrefois, victimes aujourd'hui 
encore de discriminations : « Le 
sommet et la couche inférieure de la 
population se rejoignaient ainsi », 
dit l'écrivain, lui-même originaire 
d'une communauté discriminée. 
Toujours est-il que, cette fois, les 
autorités ont préféré ne pas faire 
appel à eux. 

Aux sons plaintifs de flûtes, 
scandés à intervalles réguliers par le 
coup sourd d'un tambour, le cortège 


La police indienne a ouvert le feu 
vendredi 24 février à Bombay contre 
des musulmans protestant contre le 
roman les Versets satani: de Sa 
man Rushdie, tuant au moins huit 
personnes et faisant quarante 
blessés, a-t-on appris de source hos- 
pitalière. La police a indiqué avoir 
jte sur des manifestants qui ten- 

taient de marcher sur le consulat 
᾿ pm ue après les prières du ven- 


Salman Rusbdie, de son côté, tra- 
vaille en dépit des menaces de mort 
de l'Iran C'est ce qu'a déclaré, 
jeudi 23 février, M. Blake Morris- 
son, chroniqueur littéraire de 
Observer. Faisant état du ji 
contact connu de l'écrivain avec le 
monde extérieur depuis Qu'il Se 
cache dans une retraite Pro- 
tégée par Scotland Yard, M. Morris- 
son a indiqué qu'il lui avait parlé au 
téléphone et que Rushdic venait de 
remettre à |" article sur 
le livre The Facts (les faits) de 
l'écrivain américain Philip Roth. 

«il a l'air bien et ne 
pas terriblement Ar inl de quoi quoi- 


s'ébrania. Les officiants shinto en 


de sabots de même teinte aux extré- 
mités recourbées, et coiffés de cette 
curieuse calotte de gaze noire, rele- 


voile de crèpe les femmes. Tous 
portaient pl er 


du Π fut τοῦ 


vert pour la cérémonie des 


offrandes. Tandis que retentissait un - 


chœur d'hommes entonnant ce 


nent déjà les plus anciennes chroni- 
ques du Japon et qui ral un 
chant grégorien, les (riz, 


des 

Cumls.co: derier propage τα une 
langue archaïque l’oraison funèbre. 
Ce fut ensuite à l'empereur de pro- 
noncer le « dernier adieu ». « Je 


défunt que notre tristesse S'est 
approfondie de jour en jour, 
déclara-t-l. Wotre ombre est ἴοι 


lités nationales et imernationales 
sont ici pour parta; notre tris- 
tesse. Au cours de la période tour- 


mentée de Showa (1926-1989), 
vous avez œuvré pour la paix et par- 
tagé les joies et Les souffrances de 


de sakaki 

A nouveau, le rideau noir fut 
fermé. Une dizaine de minutes plus 
tard, il se rouvrait : le torii (porti- 
que) et les arbres avaient dis- 
paru. La cérémonie des funérailles 
d'Etat, laïques, commença par une 
minute de silence et un bref bom- 
mage du premier ministre Take- 
shita, portant au côté une grosse 
rosace blanc et noir, qui souligna le 
« caractère tourmenté » du règne de 
l'empereur défunt. qui fut aussi 
marqué par la « reconstruction, 


l'indépendance reconquise et le 
as Puis 


À Tarte tow des représentants ds 


ἐπ début daprie 
quelques instants. Ἐπ début d’après- 
midi, Le cortège devait partir pour le 
mausolée de Mussshiryo, à une 
soixantaine de kilomètres, où 
devaient avoir lieu d’autres rites 
shintoïstes de purification. La mort 
est en effet, dans le culte shinto, le 
souillure absolue. L'empereur a 6té 
inhumé avec un sabre pour se défen- 
dre et des sandales pour son voyage 
dans l'au-delà. : ; 
Les cérémonies ont été d'une 
sobre élégance, qui semble avoir 
i k une assistance de per- 
sonnalités visiblement gelées, mal- 
gré les couvertures qui leur avaient 
ét£ fournies et les rampes chauf- 
fantes courant à leurs pieds. Mais 
elles manquèrent d'émotion : des 
mesures de sécurité excessives enta- 
maient peut-être aussi leur solennité. 
Elles ne furent troublées que par de 
incidents : deux jeunes gens 
burlant « firohito criminel de 


mémoire de l'empereur défunt, peu 
se conformèrent à cette demande. 


Les suites de l'affaire Rushdie 


que ce soi de ce genre, a assuré 
M. Morrison, « Il ἃ réussi dans sa 
critique [du livre de Roth] à dire 
quelque chose sur ce qu'il ressent, 
mais pas directement — il ne dit 
rien de l'aymollah Khomelny ni des 
menaces de mort. » ΤΊ a ajouté que 
Rushdie s'était notamment inspiré 
de l'expérience de Roth avec son 
roman Portnoy et son complexe, que 
beaucoup ge avaient violem- 
mont critiqué, lui reprochant de 
brosser un tableau antipathique de 
18 famille juive. 

Dans une interview publiée ven- 
dredi par J'Express ét recueillie 
avant Qu'il ne se cache, Salman 
Rushdie déciare s'être attendu à 
« des protestations », mais « pas à 
un tel déferlement de violence ». Τὶ 
attribue à - l'argent saoudien, 
essentiellement » le financement de 
la campagne lancée contre lui en 
Grande-Bretagne, estimant qué 
l'influence de l'iren n'y est que 
< marginale ». 


Par ailleurs, l'affaire Rushdie a 
provoqué un incident diplomatique à 


Au moins huit morts lors d’une manifestation 
d’islamistes en Inde 


Tokyo, théâtre d’une intense activité 

politique en marge des obsèques de 

Hirobhito. Le président ouest- 
ΠῚ TR ᾿ 


récente décision de la CEE de sus- 
pendre tout contact officiel à haut 
niveau avec l'Iran. 

. La RFA 2, d'autre part, annoncé 
jeudi qu'elle suspendait jusqu'à nou- 
vel ordre les discussions sur l'octroi 
de nouveaux crédits à Téhéran 
De 
8 menaces irani 
contre Βι ie -- « déclara- 
tion de guerre contre les droits de 
l'hommez -- εἰ demandé de- nou- 
velles sanctions européennes contre 
l'Iran, 

Jeudi, une organisation terroriste 
détenant trois otages américains au 
Liban, le Djihad isiamique pour la 
libération de ja Palestine, avait 
suit gels se nr » de tous 

eux qui offensent l'Islam ‘ 
Monde du 24 février). — (AFP, £ 
Reuter.) ΄ 


- d’une id 


celles-ci Εἰ illes 
par leur embiguné ibérée (le 
rituel religieux se confondant avec le 
deuil national), créé un certain 
malaise dans l'assistance. Qu'a 
pensé M. Bush, qui ἃ combattu les 
Japonais durant la seconde guerre 
mondiale, en voyant ces rites d'un 
culte qui, à l'époque, était l'essence 
même du fanatisme et de l'idéolagie 
impériale ? Quels souvenirs a ravivé 
dans la mémoire des dirigeants du 
reste de l'Asie la vue de ces torii 
(portique marquant l'entréc d'un 
sanctuaire), ion il y à un 
demi-siècle de l'avance nippone ? Le 
Japon impérial construisit des cen- 
taines de torii en Chine, en Corée et 
dans le reste de l'Asie, obligeant les 
populations à fréquenter les sanc- 
tuaires sous peine de prison. 


Réaffirmation 
d'une spécificité culturelle 


En 1927, lors des obsèques de 
Taisho, trentecinq ambassadeurs 
étaient présents. Pour Hirobito, les 
représentants de cent cinquante- 
neuf pays se sont déplacés. « Le 
δ du nouvel est radi- 


ficité culturelle. Aspiration légitime 
certes, si par certains aspects σεῖς 
culture n'avait pas été mise au ser- 
vice - αἱ ifs expansionnistes et 
rédemptrice qui 
causa des de morts en Asie. 

Le Japon de cette fin de siècle, 
‘deuxième puissance économique du 
monde, rivai des Etats-Unis, est 
définitivement sorti de la défaite. La 
manière dont ses dirigeants ont 
décidé de mener les obsèques d'un 
empereur au rôle controversé et d'y 
faire participer les dignitaires du 
monde entier témoigne de 
l'influence d'une droite qui entend 


confiance en soi exempte de 
remords, conjuguée à une volonté 
politique (qui n'est forcément 
celle de l'ensemble de La population) 
de renforcer un monolithisme cultu- 
rel perçu comme un rempart Contre 
εἰς εὐεητεμα  αραροετ et une 
ῃ nationale reconquise plus que 
l'affliction envers: un empereur 
défunt dont les dirigeants japonais 
ont voulu donner le spectacle au 
reste du monde. 


(1) Anteur de Mill de plaisir, 
Fa). mn Éer 


« Je ne me serais 


pas exprimé 


déclare Mgr Gaillot 
Gailln, évêque d'Evreux, a 


Mer 
évoqué, jeudi 23 février, la déclaration " 


du cardinal à propos de 
l'affaire des Versets sataniques 
sourate pins ) edge 
serais pas imé comme lui », at-il 
affirmé Pour l'évêque d'Evreux, 
«Mahomet appartient à l'histoire de 
l'humanité. on peut s'en emparer. Il 
# Pas plus aux musulmans 
que le Chris: aux chrétiens. » 
Mer Gaïllot ne cache donc pas que sa 


gurant le visage du Christ. 
ἱ les musuimons, dans 


Μὰ Er μὰ 
livre sur le Prophète, les Versets sas 


niques » 


. sonde TA 
DR 


MEME ET 


ΠΥ ΤΕΣ 


masèivement . 
comarsslqeé αὐτὶ 


refonte ‘spparais- 
saient ouvertement: Et Pabsence de 


gl = 
de trois. lenilles. Les 
chütes | toujours de 


AN: réunion de a « choura » à Ra: 
M ss est élu président, et M. Sayyaf premier ministre 
du n gourernement intérimaire de la résistance 


- conclu ave μα ct basés à TE 

un 2CCord q ses avaient . 

à refisé d'emtérinur, HITS 
férence des délégués. … 


Pr. 1 dépasse d'une conte 1hte, à la - 
"su rise - des Sbsérrareurs, 

© M:Nabi Mebimmedt, à chef 4 da ᾿ 
les (modéré) 
4 ie, dans un ordre prévu ἃ 


_ Afrique _ 


Le τ |‘ALGÉRIE: ce référent du 23 février 


μὰ nouvelle Constitution a été approuvée 
-:par 73,43 % des suffrages exprimés 
“électeurs algériens 


Re ne διεκίμε, ee δὲ. 174, ἀκα σαῖς 
: exprimés. : 


de 
quelques 


5 ‘apaient, dans leurs ere re 
jen mosquée, incité les, fidèles à ἐμ 


du 


. appliquer des textes à l'opposé | 
système qu'ils dirigeaient hier. © 
‘encore. 


La pressé. dans son ensemble 
s’était faite l'écho de certaines 
préoccupations populaires. Les 
-Colonnes de jonrnanx étaient rem 


plies semaines 
«libres opinions». Des. tables 


Len ER TN TE TT 2 


. glantes (le Monde du 12 octobre 
ET ξ 


- Union des 
: Vinitiative : 


‘ scepticisme.à voir les mêmes 8 
: hommes . Cry réformes et 


ἀξ. ὅδ οι 


: . MANTEAUX 
Vison lunaraine 2555 
Visan dark Saga 25 
Visoa Kohinoor 55060 


Vison pastel morceaux 19750" 
Castor Canada 35000: 
Opossum d'Amérique ©9850! 
Renard bleu 2485 
Marmotte Canada 26850 
Ragondin longs poils 98560! 


PELISSES int Lapin 
col vison ou colrenard 2850" 


Une seule adresse 
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AUTORISATION PREFECTORALE meture > définit 


et jours suivants 
VESTES 
16450 
15850  Vison dk 265% 
18750 Vison turmañine ‘45600 
6250  Visnblmetstes  -59900 
18750 Rensnd Virginie 487€ 
5250 Marmotte M5 
11758" Coyote 14850! 
12780 Ra d'amérique 750 
3750  Actrakan beige 850 
1350° Opossum d'Amérique 5450 
1450 Loin 3500 


ee 


ΠΟΛΙῸΝ 


des plus ΤΟΙ͂Σ stocks ALE, Paris 
Vendredi 24, Samedi 25,Dimanche 26,Lundi 27 Février, 


9850 
4180΄ 
17257 
6450 
5288' 
4650" 
2850 
1650 
2350 
1450" 


.à 2pas des AEETE ΕΙγϑβέϑς 


Une seule adresse 


à tous les prix. 


FREDERIC FRITSCHER. - 


. Φ Créstion de Γὰ Union des 


forces ». — Une Adresse 
nouvelle organisation, dénommée 
forces 


démocratiques 
{UFD), vient d'être créée en Algérie à 
Ahmed. 


ns The τ τ Ὁ 
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Avec Terres d’Aventure, découvrez l'ivresse du marcheur! 
Le monde entier est à vos pieds, avec les meilleurs guides 
‘et les plus beaux itinéraires de randonnée en France 

et partout ailleurs. Pour tous niveaux même débutant et 


Catalogues gratuits sur demande en renvoyant le bon 
ci-dessous à ΤΑ. 16, rue Saint-Victor 75005 PARIS 
ou en note au 43.29.94.50. Minitel 3615 Code TO. 
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URSS : en tournée en Ukraine 


M. Gorbatcher assure que « le changement radical 
ne fait que commencer » 


MOSCOU 
de notre correspondant 


Plus tranquille et sercin qu'il ne 
s'est jamais montré, M. Gorbatchev 
vient de s'employer toute la semaine 
à rassurer ses Compatriotes — ΟἹ 
plutôt ceux de ses compatriotes qui 
soubsitent le cl L Arrivé 
lundi dernier en ἢ multi 
pliant depuis bains de foule, 
conférences-débats et di 


Que la « révoluiion » entreprise il y 
Ὦ quatre ans serait à son 


terme. 

« Qu'est ce qui ne va pas ? ls 
or {de votre ville, de 
votre entreprise] ? Y-a-1-if des 
légumes dans les magasins ? », l'a t- 
on entendu demander jour après 
jour. Le premier effet de ces qe 


M. Gorbatchev a voulu faire passer 
là un message. 

Non seulement il n'ignore pas la 
gravité des problèmes quotidiens 
aux chacun se beurte, a-t-il 
implicitement dit à chaque instant, 
mais c'est ï t leur cxis- 
tence qui rend les changements 
indispensables, malgré les secousses 
et les interrogations qu'ils impli 
quent. 

Après avoir « renoncé à son rôle 
de gestion », a-t-il notamment 
déclaré un fong discours pro- 
noncé jeudi 23 février à Kiev, le 
parti doit ππιδιμιοῦκαὶ soon Je 
une pratique de « partenariat polir 
que avec argurssations sociales » 


(Suite de la prernière page. } 


main οὐ 

entre les deux poids lourds de la 
coalition gouvernementale ? les 
paroles apaisantes, insistant sur 
les « excellentes relations person- 
nelles existant depuis longtemps 
entre les deux hommes », répan- 
dues par leurs porte-parole res- 
pectifs donnent à penser que 
MM. Kohl et Genscher ont décidé 
de caimer le jeu, estimant que La 
poursuite d'une polémique publi- 
que et l'exacerbation du conflit 
interne à La coalition pouvait être 
fatale à cette dernière. 

Leur rivalité, qui se traduit par 
des tentatives d’empiètements du 
chancelier dans le domaine de 
M. Genscher et des interventions 
de ce dernier sur des sujets ne 
relevant pas de sa compétence, se 
poursuivra donc de manière feu- 
(τές, comme cela n'a jamais cessé 
d'étre le cas, mais l'on se gardera 
bien de laisser se développer un 

semblable à celui qui 
avait abouti, en octobre 1982, à la 
rupture de la coalition social- 
démocrate-libérale. Si, comme le 
laisse parfois entendre le prési- 
dent du Parti libéral, M. Lambs- 
dorff, un renversement des 
alliances est toujours pensable, il 
n'est pas pour l'instant à l'ordre 
du jour. 

Pour l'avenir immédiat, c'est-à- 
dire les élections de 1990, Le Parti 
chrétien-démocrate (CDU) et le 
Parti libéral (FDP) proposeront 
aux électeurs la reconduction de 
l'actuelle coalition, en dépit des 
clins d'ocil de plus en plus insis- 
tants du Parti social-démocrate 
(SPD) en direction des amis de 
M. Genscher. 


Le « choc 
berfinois » 


Cette hypothèse d'une nouvelle 
victoire Kohl-Genscher, qui 
issait la plus vraisemblable à 

la rentrée dernière, est devenue 
plus incertaine depuis les élec- 
tions à Berlin-Ouest. Α la surprise 
générale, on a assisté à Ia percée 
de lextrême droite représentée 
par les républicains, à la remontée 
du Parti social-démocrate et à la 
bonne tenue des Alternatifs 
(écologistes-pacifistes). Le FDP 
était balayé, et la CDU subissait 
le contrecoup de ses difficultés 
sur le plan fédéral en dépit de la 
popularité de son leader local, le 
bourgmestre sortant Éberhard 
Diepgen. Le « choc berlinois » 
s'est répercuté sur tous les partis 
qui se voient aujourd’hui 
contraints de réviser leur straté- 
gie-Comme après une tempête, le 
paysage reste f ment 


afin de déterminer avec elles les 
priorités exigées par la justice 
sociale. Ni de près ni de loin, il ne 
s'agit là de pluripartisme. M. Gor- 
batchev a au contraire bien pris soin 
d'approuver la, un mineur 
qui s'était élevé t lui contre les 
« discussions sur la création, 
comme on dit, d'un deuxième parti 
d'alternative ». 

1 n’en reste moins que cette 
volonté de « partenariat », même 
avec des organisations archi- 
supplémentaire qui ne sera a; 

iée de ces « dirigeants de haut et 
petit rang qui se consolent de l'illu- 
sion que tôt ou tard les réformes se 
heurteront à un obstacle ». Cette 
« mentalité » existe en effet dans le 


parti, a déclaré M. Gorbatchev pour . 


conclure qu'il fallait régler les 
questions de cadres qui sonf mûres 

être tranchées » — autrement 
dit faire tomber des têtes. 


revue, at-on entendu, à la lumière 
de l'expérience acquise pendant La 
cam) en cours. Le secteur coopé- 
ratif (c'est ἃ dire privé) doit être 
cacouragé malgré les abus οἵ erreurs 
e ses premiers pas. L'agriculteur 
doit redevenir + maître » de la terre 
ei des moyens de production. Bref, a 
dit et redit le taire général, il ne 
faut pas dévier d'un pouce de la 
route choisie il y a quatre ans. 
Y1 faut, au contraire, se montrer 
plus « révolutionnaire » ct appren- 
la patience, Car « SOUS avons 
radical de 


rience — de phénomènes doulou- 
reux ». 
« Tout cela, at-il poursuivi, est 


eants et aultocritiques dans 
£ ie des résultats. Il est 


153: 


moteur 
succès de la perestroïka ne marche 
pas encore à plein rendement. » 


Une visite 
à Tchernobyl 


Quel est ce moteur ? « La démo- 


craiie, l'autogestion, la participa- 
tion de tous et de chacun aux pro 
eusus en pose », répond 
M. Gorbatchev, pour qui « /a 
conclusion indpele est gu'il feur 
résoluement marcher sur la vole de 
réformes économiques 

radicales, de la renaissance spiri- 
tuelle er morale de la société fet] ne 
ἔ aucun οὗπτα- 


fond, le propos était sans com 


une faute majeure pour un politi- 
Gien, εἰ M. Gorbetchiey n'en est pas 
un mauvais. 


BERNARD GUETTA. 


Les répercussions du scandale de Rabta et des succès de l'extrême droite 


Turbulences à Bonn 


le même, mais il est suffisamment 
modifié pour donner une impres- 
sion d'étrangeté. 

Le phénomène le plus spectacu- 
laire, et le plus remarqué, notam- 
ment à l'étranger, a été l'irruption 
d'une force d'extrême droite, les 
républicains de M. Franz Schün- 
huber. L'analogie avec le phéno- 
mène Le Pen et la percée du 
Front national en France a été 
notée à juste titre : les thèmes 
xénophobes, populistes, hostiles à 
la Communauté européenne ont 
eu un écho certain dans l’opinion 
ouest-allemande et ce succès 
révèle un potentiel électoral 
d'extrême droite susceptible de se 
cristalliser de manière durable. 
Mais là doit pour l'instant s'arré- 
ter la comparaison. Le succès des 
Républicains à Berlin-Quest tient 
en partie au fait qu'ils étaient la 
seule formation d'extrême droite 
autorisée par les alliés à présenter 
des candidats dans l'ex-capitale 
du Reich. 

Dans les consultations à venir 
— les élections européennes, 
diverses élections municipales et 
régionales — va réapparaître ia 
profonde division de l'extrême 
droite, partagée entre l'Union 
populaire allemande (DVU) de 
M. Gerhard Frey, qui s'est lancée 
à fond et avec de gros moyens 
dans la campagne des élections 


.européennes, le NPD qui n'a 


jamais réussi à retrouver son 
influence des années 70. et les 
Républicains. Occupés à se lancer 
mutuellement des anathèmes, ces 
partis se neutralisent et s'empé- 
chent réciproquement de franchir 
la barre des 5% des suffrages 
nécessaires pour avoir des repré- 
sentants aux divers échelons de la 
démocratie ouest-allemande. 

La perturbation que cause dans 
le jeu politique Îa percée de 
l'extrême droite à Berlin est donc 
plutôt de nature idéologique : elle 
contraint les formations se récla- 
mant de la Démocratie chré- 
tienne, la CDU et surtout la CSU 
bavaroise à « droitiser » leur lan- 
gege pour éviter de laisser le 
champ libre à leur droite. Les 
manifestations de ce nouveau 
cours ne se sont guère fait atten- 
dre : le ministre de l'intérieur, 
M. Friedrich Zimmermann 
{CSU). a enfin réussi à persuader 
ses collègues du gouvernenement 
à durcir la législation sur l'entrée 
des étrangers en RFA, en instau- 
rant par exemple l'obligation de 
visa pour les Yougoslaves. 

Les Bavaroïis préparent en 
outre une opération de grande 
envergure contre la législation 
libéralisant l'interruption de gros- 
sesse " l’assembiée générale de la 


CSU réunie les 18 et 19 j à 
Ratisbonne, a ainsi d'enta- 
mer une procédure devant le Tri- 
bunal constitutionnel de Karls- 
rube pour attaquer les 
phes 218 et 219 du Code 
autorisant l'IVG. 

Dans un entretien accordé au 
début du mois de février à la SAd- 
deutsche Zeitung, le chancelier 
Kohl affirmait que + sous sa 
direction il n'y aurait ni virage à 
gauche πὶ virage à droïte de la 
CDU ». 11 a, par ailleurs, pris le 
défense de M. Heiner Geissler, 
secrétaire général du parti, vive- 
ment attaqué par la droite de la 
CDU pour sa ligne d'ouverture en 
direction des électeurs du centre 
et du centre gauche. Nulles tenta- 
tions de compromis ou de compro- 
mission avec l'extrême droite ne 
se sont pour l'instant manifestées 
dans les rangs chrétiens- 
démocrates, mais le que 
doit franchir le chancelier 
jusqu'aux élections est devenu 
d'autant plus périlleux : ne pas 
détacher de son parti les électeurs 
tentés par l'extrême droite tout en 
évitant des conflits majeurs avec 
l'allié FDP sur les questions de 
défense et de sécurité. 


Le retour du modèle 
« Rouge-Vert » 


La situation à gauche n'est pas 
moins complexe. Moins spectacu- 
laire que l'influence de la montée 
de l'extrême droite sur le compor- 
tement des chrétiens-démocrates, 
l'évolution des Verts et des rela- 
tions entre ceux-ci et 165 sociaux- 
démocrates n'en constitue pas 
moins un élément nouveau. 

Les négociations entres les 
Alternatifs et le SPD à Berlin- 
Ouest ont révélé des écologistes- 
pacifistes prêts à tous les com- 
promis pour, enfin, participer au 
pouvoir. Ils ont avalé avec une 
facilité déconcertante les trois exi- 
gences posées par le chef berlinois 
du SPD, M. Walter Momper, à 
uns coopération dans le futur gou- 
vernement de la ville : acceptation 
du statut de Berlin et de la pré- 
sence des roupes alliées, applica- 
tion automatique des lois votées 
en RFA à Berlin et renonciation à 
la violence comme moyen 
d'expression politique. 

Ainsi l'hypothèse de la forma- 
tion d'un gouvernement « 
ver» à Berlin-Quest prend cha- 
que jour un peu plus de réalité. 
Alors qu' y a deux ans, l'échec 
d'une coalition semblable en 
Hesse semblait avoir condamné 
pour longtemps ἰδ stratégie pré- 
née naguère par M. Willy Brandt 
visant à constituer « we majorité 
à gauche des chrétiens- 


TCHÉCOSLOVAQUIE 


« Les dirigeants récoltent les fruits 


de leur arrogance » 
a déclaré Vaclav Havel au tribunal 


Des parlementaires néerlandais ont fait savoir, 
jeudi 23 février, à l'ambassadear de Tchécosiova- ε 
quie à La Haye que ἴα vise prie mx Po affaires 
d'une déléga: leurs homologues de Prague 
LR GR A Reda 

ἢ εἰ [δ τ 
tique actuel. dépu hrét ra k ir be : 
condamnations prononcées au début de la demandé 


M. Joep De Boer, 8 


que déclare notamment : «Tout ce qui se passe 
n dans notre société actuellement est la manifests- 


semaine à Prague contre 

tation de plusieurs militants de la Charte 77, ἢ ne niers politiques. L'ancien dr t tehécosk 
serait de bon ton de « souligner 

Sinbs entre les Pays-Bas et la Tchécoslors- 

quie ». En 


Fiavitation annuelle 


une réception en l'honneur de l'anniversaire de La 


Vaclav Havel a été condamné le 
21 février à neuf mois d' 
nement pour avoir à un 
rassemblement imerdit le 16 ler 
à Prague. Voici, recueilll par 
Lidove Noviny, ur extrait de la 
déclaration qu'il a faite durant le 
procès, avant le jugement : _ 

« Quelle est donc la signification 
politique réelle de ce que nous fai- 
sons ? La Charte 77 est une associa- 
tion informelle, qui tente de veiller 
au respect des droits de l'homme en 
Tchécoslovaquie. (...) Depuis douze 
ens maintenant, la Charte 77 attire 
l'attention des autorités sur les 
écants sérieux entre leurs engage- 
ments et la pratique. Depuis douze 
ans, nous souievons divers cas de 
violations de droits ituitis 
d'acharnement, de désordre et 
d'incompétence. (…) Depuis main 
tenant douze ans, nous proposons le 
dialogue au voir sur ces pro- 
blèmes. Et fait douze ans qu'il 
réagit en nous empri t et en 


nous persécutant. (.….) La Charte a 
toujours note 


eu une ue de 


démocrates », celle-ci revient à 
l'ordre du jour, perturbant la 
réflexion d'un SPD en plein tra- 
vail de modernisation de son 

gramme.Peu à peu, au sein de la 
direction des Verts les « réa- 
listes », partisans d'un compromis 
avec le SPD pour renverser la 
coalition au pouvoir, prennent le 
dessus sur les « fondamenta- 
listes », suivant ainsi la pente 
naturellle de l'électorat 


Ste, 

Question de génération ausai : 
les dirigeants des Verts ont pour 
la plupart atteint une quarantaine 
sage qui les incite à entrer dans un 
jeu parlementaire et gouverne 
mental qu'ils ne considéraient 
jadis que comme le complément 
accessoire d'un « mouvement des 
ru » aujourd'hui bien essouf- 


à Francfort 

Cette nouvelle dorine politique 
fait actuellement l'objet des 
réflexions fi des états 
majors. Les nouveaux affronte- 
ments se préparent : lutte symbo- 
lique pour la mairie de Francfort 
le 12 mars prochain — Daniel 
Cohs-Bendit sera-t-il l'adjoint à la 
culture d'une municipalité rouge- 
vert à qui l'on attribue de bonne 
chances de succès ? et les élec- 
tions européennes du 18 juin 
devraient constituer de nouveaux 
avertissements sans frais pour une 
coalition affaiblie par ses mala- 
dresses à l'intérieur et ses incerti- 
tudes politique étrangère : sa 
pérte de crédit l'opinion tient 
tout autant aux dégâts causés par 
la réforme de l’assurance-maladie 
qu'au flottement perceptible 
concernant son attitude vis-à-vis 
de la modernisation des armeme- 
ments nucléaires tactiques de 
l'OTAN stationnés en RFA. 

D'ici ἃ l'été, le chancelier Koh] 
espère bien pouvoir redorer son 
blason : la visite de M. Gorbat- 
chev au mois de juin prochain et 
son voyage en Pologne à la même 
époque pourraient faire oublier, 
dans une opinion surtout sensible 
aux progrès de la détente, les 
< pannes » de cet hiver, En revan- 
che, une nouvelle dégradation des 
relations avec les alliés occiden- 
taux, liée à une pression des Etats- 
Unis et de lz Grande-Bretagne sur 
le chancelier pour qu'il consente à 
la modernisation des missiles à 
courte portée, pourrait accélérer 
ὑπ processus de décomposition de 
l'actuelle majorité et provoquer 
un changement que même ses 
éventuels bénéficiaires n'atten- 
daient pas si 102 

LUC ROSENZWEIÏG. 


violence et de respect de la léga- 
lité. (..} 
+ Pius d’une fois Jai dit pablique- 


de la société. Plus d’une fois j'ai dit 
qu'il n'était dans l'intérêt 
soane de continuer à attendre que 
les gens commencent à manifester et 
à se mettre en grève. Cola faci- 
lement être évité par un 
vertissements Ont 


Ε 


ἶ 

à 4 
εἶ 
ἐξ 


EE 
F 

εἰ 
δὶ 
τῇ 
Ἡ 
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ΤΙ 
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tion du mécontentement de la population après 
ringt années de politique de normalisation impo- 
sée, qui visait à effacer la mémoire du peuple. » 


train de se produire. L'action 
déchaînée de la police contre ceux 
ui valent sonalté déposer des 


OS0VO 


40000 empl environ auraient 
cessé le per 

Les ouvriers, soutenus par les étu- 
diants, s'opposent notamment à _Îa 
révision de la Constitution de 1974, 


et les responsables serbes qui assu- 
rent que ἴα modification de Ia 
Constitution ne lésera pas la com- 


munanté 810 _de ses droits, 
sont restées ici sans effet. Les 
s : ὦ déms 
sion du nouveau chef du parti focal, 


M. Rahman Morina, mis en place 
elon 


gt Hoi κα Pl 
« Nous ne pouvons plus 
iscuter qu'avec des fusils », 
clame un péri Fe 
.Le chef de la Ligue des commu- 
mistes de Yougoslavie, M. Stipe 
ϑανθε, σὲ le neméro nn du parti en 
losevic, 


rendre prochain 
nement au Kosovo, a indiqué jeudi 


AFP, UPS) be de la Fi 


CORRESPONDANCE 


La mort d’Ivan Boldizsar 


Α la suite de l'article de Jean 
Planchais consacré à la mort d'Ivan 
Boïdizsar, ancien ministre ἔ 
{ie Monde du 14 février), nous 
avons reçu de Vercors la lettre sui- 


ξ 


(--) Je ne sais si Ivan Boldizsar 


est 
l'affirme lauteur, de l'extrême 
droite sous le de à 
l'extrême gauche sous celui de 


de lui aucune « justification ». 
Après l'insurrection de 1956 j'ai 
rédigé, signé ct fait signer le mani- 
feste contre les chars soviétiques, je 
n'ai pas roçu da de « justifs- 


batchev et Deng Xiaopin, 
modèle de glasnost ete 


sait. (...) Pourquoi l’auteur ne dit-il 
riea de tout cela ? Je ne reconnais 
pas, dans son portrait, le Boidizsar 


Φ AUTRICHE : js ministre du 
travail tué dans un accident 
d'avion. — Un appareñ de la compa- 
gnie autrichienne Fiheintalfiug s'est 
écrasé, le 23 février, dans le lac de 
Constance {Suisée }. Les neuf pasée- 
gers at les deux pilotes ont été tués. 
Parmi eux, 89 trouvait M. Alfred Dai- 
Iinger, mini re 


CAT | 
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l'époque de ls France. ruraie. ; ‘adapté au 


ajouters ue vote de confiance sur la 
Emmy du maire de Château- 
. qui mène ainsi, l'œcumé- 


et Saint-Fort qui ne se reconnaissent 
les pets Sonlars 


dans les positions 
Fès canscils mmicipaux sortants. 
Jean Arthuis, en bon expert 
aime pas perdre son 
temps. Son menton se fait plus 
volontaire, son plus aigu 


δῆς authentique -confrontati 
d'idées et de ipes dont 


principes dont l'enjeu . ἸΩ͂ n 
eg vital pour 12 contrée. si Chétean- quand ἢ, drame Pinreateire. des 
er Fane son pari, la France lon revers de la main les critiques 
Les villages d’ 


sur son Caractère εἰ son style : « Je 
π' αἱ pas cris de me Céuaurer pour 
entrer dans la peau d'un personnage 

iris + Variante connue de : je 
suis comme je suis, si cela ne plaît 
pas, tant pis { S'il ne prenait de 
tonte ur malin ir À 
jouer les iconoclastes, ἢ serait pres- 


Si, au contraire, ces trois communes ue convaincant u'il assure 

Ιξ .le .défi de Château- ἀπ τα ces de déseven, ne faudrait 

Gontier, la pronomie dé la lus compter sur lui, de toute façon, 

> profonde n’en sera pas affec- pour continuer à présider un district 

τές mais ensuite les principaux inté- dont le fonctionnement est désor- 
.en sonffrir, ue Frère relles de personnes ». 

L'homme qmi le dilemme « Ce s'est pas du chantage, expl- 


que Jean Artbuis, j'ai quarante 
quasre ans, J'aurais pu me faire réé- 
ire tranquillement ou temter 
ma chance à Laval, comme on me le 
conseillait, mais cela ne m'intéresse 
pas. Je n'ai pas envie de me retrou- 
ver à cinquame ans avec le senti- 
ment d'avoir exercé un rôle publie 
on 


tune. Les choses co oraient votés ‘font liste ἃ part, les socialistes de 
-àS D cs Gas CHE Go L 

‘(8352 habitants) n'avait. alors 
uve de force en transformant les 


en un homme qui m'a trahi et qui 
veui out pour lui et rien pour Îes 
autres. » : 
Pong rer τὰ di 
mem! e aussi, de 
confrérie des «dr 


droite =, n’a pas digéré d’avoir, un 
jour, €té traitée par M. Arthuis de 


be CDS de Chien Canton, 


M. Jean Arthuis, sénateur, ancien 
0 ‘au nom de mod 


conseil mumicipal: 
-Les ‘contestataires d'AZÉ, 
il les élus 


Gontier représente, pour la 
Mayenne angevine, une bonne 


ἐξ Me 
= Jocomoëtre », mais elle craint son “4 


efficacité d 
voirs politiques locaux. Les 
cages sont purement psychologi- 


(Suite de la première page. } 


Etonner 
ment de M. Arthuis : « 


Le ct, | guières ptait encore pli 
c'est aussi la justice et l'égalité fis- | cent babitants ? L'invention du 
Pourquoi remettre en cause 


sur les _: . Gica” 
s. plus ive des fiscalités comm sénateur qu’il naguère à s'ins- 5 
mate PROD Poomeutre un tel die Ge taler en poltique σὲ qi εῖα τα _— ἔσπασε le poér de La fée, τρόπις 
avéc bonne  tinct des mairies, bref, à renforcer sa soif de gratitude. 1 L'enjeu de ce scrutin sera douc | je jours de la battue au sanglier ? 
“hara-kiri. Les un arganc de décision. qui n'aurait aujourd'hui son « rempéra- double. Le vote sar le projet de | © 5: Le 
Ἢ (2566 Lab “πόσαι compte ἃ rendre ἃ le pape ment très personnel et très dictato- fusion donnera une indication sur les | On ne chasse plus le sanglier à 
δ ες Saint. ἴοι puisque le conseil de districtest γίαὶ» et'affirme sans ambages, cn  préoccnpations des électeurs au | Romiguières. Personne ne viendra 
fait savoir, dès. Composé d'élus au second degré. évoquant divers contentieux, la moment où l'échéance européenne | plus, selon la tradition, clouer je 
avancée, qu'une Pourquoi faire iqué quand défiance qu'il lui inspire : « [1 πε de 1993 oblige tons les Elus locaux à | Sabot de l'animal abattu sur la 
fl -Oppor- on peut faire simple ême s'ils m'est pas posxible d'avoir confiance remettre leur pendule à l'heure. S'y | porte aux trophées dont les reli- 
LR VV pu τον, : : ques, visibles au centre du ν 
-- τ pourrissent dans les toiles d’arai- 
gnée. 
Mais à quoi bon ressasser le 
passé puisque l'heure est venue de 


cher et le cimetière les plus pro- 
ches sont à 6 kilomètres, au 
bameau d’Antignaguet. 

ΒΒ n'y avait pas la visite quoti- 
dienue du facteur et la tournée 


vingt st unième siècle. | 
Avec plus de 38500 com- 
- unes, la France, c'est bien connu. 


rière-d nautés urbaines créées par la loi du Un jeune homme pourtant croit 
d'augmenter 888 communes δ΄ 1ences, les. individuslismes, les 31 décembre 1966 {neuf pour au miracle : il s'appelle Bertrand 
cours des dernières années : : levées de boucliers des élus locaux 4 ,müiions d'habitants), districts - Comneau, se passionne pour les 
26 443 en 1982 et 36538 - Qui craignent pour leur écharpe. cnquente-trois regroupent . commun au nom de La solidarité et mc modernes, exerce 
jourd'hol - | NS eh rares qu por on RE pire ma phares de ta péréquation ? Montpellier les fonctions d'atta- 
A tive d'exemple ge nee 0. énemble » 6. 1976, sur les. cités Dos δὲ à de es col FRANÇOIS GROSRICHARD. A gl eg 
{auxquels s'ajoutent ‘<Commuñnsutés- de syndicats | nœud papillon et manifeste une 
ἔ σι belle ardeur dès qu'il s'agit 


d'aider Romiguières.… dont il y a 


τ (2) Entre 1962 et 1974, ὁπ a un an il est devenu le maire! 
commune compte 118000 a d urbaines at districts censé 943 fusions concernant aussi invraisemblable que cela 
et 20800 sux four. {ne reste, des tentatives pes- sont des formes de coopération paraisse, ce village moribond 


1300 communes, mnis, par le suite, 
ἃ τα conserve son rang de commune 

ÿ - à (3) Jean-Claude Douence, 

de formules de regroupement et τ FAction économique focale, Ed. Eco- 
«ἀπ. ÿ nornica, 1988, 


éritiers dispersés aux quatre 
coins de France mais soli- 
daires de leurs ancètres s’aioutent 


pur la simple raison que neuf : 


Les εἰ! Et re 
Plus ps pi Sofia lidarité 
se crée à l'échelon de notre petir 
pays. Il fout qu'on cesse de considé- 
rer l' administrer comme : 


Quitte où double ? « Poker men- 
teur» assure l'avocat socialiste 
préposé à l'opposition : « Jean . 
Arthuis a du panache, il est bien 
capable de se retirer, s'il ne gagne 
pas, affirme M. Hérissé, mais il 
partirait.… pour mieux revenir 

les autres iraiem le recher- 
Cher... » . 

M. Artbuis sourit. S'il a de 
l'ambition, c'est nat pour 
l’ensemble de l'agglomération, 
confrontée ἃ La 
Sablé, La Flèche, Vitré, Chäteau- 
briant, Si pari il y a, il s'agit d'un ἡ 
βαμείατιοα à qui a mu M Liu de 

TON « a pris le ri: le 
s'exclure du rite eribal ». 5 
-serait que Château-Gontier ne soit 
ples seulement célèbre, demain, par 
son marché aux veaux du parc 
nu Darius Le me Let 

our que. vrai ñ 
c'est l'avenir de l'asglomération. 
wle type de 

un tabou 
notables de sa 


Een οἱ ἂν dit à re 
est vrai, il l’a dit à scs concitoyens : 
« La France nous regarde... » : Ὅς. 

AR. 


Les trompe-la-mort de Romiguières 


aux sept résidents sur la liste offi- 
cielle des électeurs inscrits, soit 
assez d'électeurs pour composer 
un conseil municipal de neuf 
membres, - 
Comme son père avant lui, Ber- 
Fémier 1988 1e charge de premier 
à οἱ premier 
magistrat σα rendre service » 
au village vacances de son 
enfance qui ne lui demande 
qu'une chose : retarder le plus 
ἔδαιρύκανρς possible l'échéance en . 
assurant le fonctionnement admi- 
nistratif de dla 


210000 F pour réaliser une : 
adduction d'eau qui permettra 
d'alimenter, à partir d’une source 
du village, une ferme située sur le 
territoire de la commune voisine, 
Mais aujourd’hui ce jeune cadre 
commercial de trente-cinq ans se ὁ 
pique au jeu, rêve de ressusciter 
Romiguières. 

Quel formidable défi! Bertrand . 
Conneau rêve sans se faire 
d'illusions. Π sait déjà qu'une op£- 
ration de fusion avec les deux vil- 
lages d'à côté ne suffirait pas à 
sauver Romiguières. Il est trop 


De tonte façon, comme son 
père l'avait constaté avant lui, 
cela serait un marché de dupes . 
puisqu'une fusion reviendrait sim- 
plement ἃ devoir partager en trois 
les maigres subventions actuelles. 


familles alsaciennes qui y séjour- 
nent Chaque été. fout d'abord, 
toutefois, trouver les moyens, 
avec un bu de 180000 F, 
d’enrayer ia d itude de Romi- 
guières, c’est-à-dire de financer la Ὁ 
restauration des maisons les 

moins ées. Alors, le 


.jeure maire a convaincu quatre . 


des autres non résidents de le 
rejoindre au conseïl municipal I ἢ 
administratifs qu’il a découverts, 
Π y recherche quelques bouts de : 
ficelle financiers qui lui fourni- . 
ront peut-être une miraculeuse 
Planche de salut, : 
Ce jeune maire se bat contre la 
montre pour conserver son patri- 
moine, En souvenir des siens. 
ALAIN ROLLAT. 
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, Après avoir l'exciu- 


M. Robert Jarry, maire du 
Mens, le PCF a pris la même 


… décision contre M. Gaston 


Viens, maire d'Orly (Val-de- 


- Marne), jeudi 23 février. Ces 


deux maires étaient en vive 
opposition avec La direction ἀπ 
PCF sur la constitution des 
listes municipales. 

Rien n'y a fai. Ni Les coups de 


᾿ té bone irrités du secrétaire géné- 


ral du PCF, ni la série de concessions 
de La section locale du parti, ni 
l'ultime recours à la fibre de la Résis- 


* tance : M. Gaston Viens n'a pas cédé. 
: Maire communiste d'Ori 
* 1965 — il a été réélu en 1983 avec 
+ 63,24 % des suffrages — M. Viens a 


depuis 


&té exclu de son parti par sa section 
Cunanimité moins deux E Voix) et par 


᾿ 58 fédération (unanimité) pour avoir 
* constitué une liste, en accord avec la 
section locale du PS, mais en désac- 


cord avec celle du PCF. 1] avait 
choisi « individuellement » les com- 


ἡ munistes qui lui convenaient, écar- 


tant quinze des seize membres du 
groupe communiste sortant. Un seul 


Politique ---- 


La préparation des élections municipales 
Le maire d'Orly, M. Gaston Viens, est exclu du PCF 


de ses adjoints, du PCF, avait 
accepté de Le suivre, t outre 
aux conseils de sa section, les autres 
représentants du PCF se considérant 
donc « exclus de cette liste ». 

Après avoir exclu M. Viens, la 
fédération a désigné une nouvelle 
tête de liste, M. Alain Girard, pre- 
mier adjoint communiste du maire 
sortant. Conformément à la déclara- 
tion commune du PS et du PCF en 
date du 12 janvier, M. Pierre Mau- 
ΤΟΥ, ier secrétaire socialiste, a 


tien et demandant « à ses militants 
d'Orly de à la liste com- 
mune », Il Ὡς fait aucen doute que 
depuis le début de ceute affaire (4 
fonde du 8 fee), les militants 
qe tar As 
L τῆς suivront 


Pre so ne lusion Ainsi qu'elle 
ὃς la dé lag entendre, ἰα Gicton 
va donc prononcer la dissolu- 
br lee ges) M. Viens 


pris fait et 


devait déposer sa liste à la préfecture 
du Val-de-Marne vendredi 
24 février. 


Dans les attendus de l'exclusion de 
M. Viens, le comité fédéral du PCF 


du Val-de-Marne considère que le 
maire d'Orly + a décidé arbitraire- 
mert de constituer, seul, sa propre 
diste, qui se présente ainsi conzre la 
liste d'union PC-PS avec la volonté 
de tenter d'enlever la mairie d'Orly à 


Ten de Ne des internes à 
direction du a peppoié que 
M Viens » avai adtér en décem- 


burcau politique s’élève contre les 
« mesures administratives que l'on 
crovait dater d'une autre 
souli que M. Viens « jait partie 
des hommes qui constituent 
neur du Parti communiste. On ne 
peut exclure l'honneur ». 

M. Ciaude Liabrès, M nv 
national du Mouvement des rénova- 
teurs communistes (MRC), a 
déclaré que, avant même la Consuitae 
tion municipale, « Je PCF a 
deux de ses ncipales villes : 
Le Mans et Orly ». « Marchais, c'est 
la faillite, ajoute M. Llabrès en 
notant que « Robert Jarry et Gaston 


Divisée, la droite serait condamnée 
à une « opposition permanente », 
déclare M. Jacques Chirac 


dature du maire sortant (RPR), 
Me ἀρὰ εθὰρρ ἀν Dupuy -- qui 
affronte dans une «primaire sau- 


‘ vage» M. Michel Mouilot (PR) - 


M. Jacques Chirac a la le ven- 
dredi 23 février, un nouvel appel à 


l'union des forces de l'opposition tant 


τ ἃ l'occasion des municipales que lors 


des prochaines élections euro- 
L'ancien premier ministre 
s'est également prononcé pour la 
constitution de - deux grandes 
forces » dans la vie politique fran- 


: ΤΙΣ ὦ mire, soin,» ἃ over 
les 


rs conditions pour convaincre et ras- 
sembler les Français ». 

« Je comprends parfaitement les 

intérêts des formations politiques, 


* Les intérêts des personnes et leurs 


ambitions les plus nobles, a déclaré 
M. Chirac. Mais je dis que si nous 
n'arrivors pas à maîtriser ces inté- 
réts et ces ambitions, (...) nous 
serons condamnés à l'op, Dpposon per per- 
manente. (.) 11 faut l'ait 
Elle ne sera considérée comme 
sérieuse et possible par nos conci- 
joyens que si nous leur donnons 
d'un pouvoir d'alterrance 
per le. Si demain il apparaè Ἱ clai- 
remeni que, par rapport à une force 
communiste réduite à 7 % ou 8 96, à 
une force d'extrème droite de la 
Dpt nature, existent, en France, 
eux grandes forces l'une se situant 
lentours de 30 %, l'autre aux 
clemtours de 40% à 45%, alor, ou. 
nous aurons créé les conditions 
convaincre et rassembler les es Aran 
çais sur un effort national. Mais si 
nous devons ment apparaître 
comme divisés, chacun faisant, dans 
son coin, sa petite cuisine ei pensant 


à sa petite alors, oui, 
ποῖ aurons 
«C'est 


ressentie 

teurs d'opposition. Nous devons le 
faire à l'occasion des municipales, et 
il faut que nous le momtrions à 
l'occasion des élections européennes 
οἱ les mg rl en matière 


urope des différentes formations 
a ἐ “opposition Sont pq ie sf 
fisamment 

ensemble 
Ter LE ion qui is doit 


ps ere dns Top 
tion tant il est 
unit est pr dote it us important εἰ et 
plus ssseriel que ce qui nous divise 
n'est, généralement, déri- 
4 3 Der qe 
GP. 


M. Michel Rocard : « Nous avons besoin des maires » 


LYON 
de notre bureau régional 


A l'occasion d'un bref passage à 


Vienne (Isère). ville de M. Louis 


Mermaz, président du groupe socia- 
liste de l'Assemblée nationale, 
M. Michel Rocard a lancé, jeudi 
23 février, un appel appuyé aux 
maires de France pour que les politi- 
ques conduites dans les communes, 
notamment en matière d'emploi, de 


“ sions municipales. et non pas 


© ALFORTVILLE {Val-de- 
Marne) : alliance entre 
M. Serge Franceschi (PS-diss.} 
et les écologistes. — M. Serge 
Franceschi, le fils de Joseph Fran- 
ceschi, député et maire d'Alfort- 
ville décédé, a annoncé, mercredi 
22 février, qu'il a conclu un 
accord avec les écologistes pour 
conduire une liste contre celle 
menée par M. René Rouquet, 
maire socialiste sortant. 

ὦ BOURG-EN-BRESSE 
Ain) : désaccord à gauche. — 
Le PCF présentera une liste com- 
posée de «communistes et de 

es», fauta de n'être 
Pas parvenue à un accord avec le 
maire sortant socialiste, M. Jean 
Moreteau. Ca dernier devrait avoir 
sur sa liste deux consaillers com- 
munistés sortants. Pour le PCF, 
*qu'un οὐ deux élus commu 
nigtes sortants. en désaccord 
depuis longtemps avec leur perti, 
servent de caution ou de faire 
valoir ὃ de telles manœuvres pof- 
tiques ne change rien à l'affaire ». 

Φ CAEN {Calvados} : cave- 
fer soul du PCF. — Le PCF fera 
tavalier seul en raison notamment 
du refus des socialistes da préc 
ser, avant la signature d'un éven- 
tuel accord, la composition exacte 
de la liste emmenée par M. Louis 
Mexandeau (PS), Le PCF estime 
avoir e fair [8 preuve de {sa] 
volonté d'union en signant un 
accord à Hérouvilie-Saint-Clair, 


comme le cinquième tour de l'élec- 
tion présidentielle ou le troisième 
tour des élections législatives », ἃ 
expliqué le premier ministre, pour 
lequel, comme « pour beaucoup de 
Français, après le président de la 
République, c'est le maire qui 
occupe la fonction La plus impor- 
tante ». 


« II faut à la tête de nos com- 
munes des maires et des équipes 
municipales qui soient à l'unisson 
avec le gouvernement et le président 
de la République. Nous avons 
besoin des communes, nous avons 
besoin des maires », ἃ insisté 
M. Rocard. Sur le plan de l'inser- 
tion, il a cependant invité les élec- 


première municipalité socialiste 
du département ». 

Φ LIBOUANE {Gironde) : ta 
droite divisse. — Cinq conseil 
lers municipaux de la majorité 
(UDF-RPR) de Libourne ont rejoint 
18 tiste socio-professionnelle 
conduite par M. Claude Fayat, 
président du tribunal de Com- 
merce de la ville. Le maire sor- 
tant, M. André Teurlay (UDF-PR}, 
qui conduit une liste d'union 
{UDF-RPR}, met ces 
sur le compte d’ambitions person- 
nelles. — (Corresp.) 

® LILLE (Nord) : M. Mauroy 
débouts. — M. Pierre Mauroy, 
qui avait assigné en justice 
M. Pierre Cayrac, candidat (FN) 
aux élections municipales de Lille, 
a été débouté, jeudi 23 février, 
par le président du tribunal de 
grande instance de la ville. Le 
maire de Lille souhaitait la saisie 
et la mise sous séquestre d'ung 
plaquette, diffusée par M. Cayrac, 
intitulée Livre noir sur Pierre Mau- 
roy et sous-titrée « Main basse 
sur fa ville», car ce document 
constituait, selon lui, * une 
atteinte à sa vie privée s. 


Φ NANCY (Meurthe-et- 
Moselle} : un candidat du MRG 
sur la liste de M. André Rossi- 
not {UDF-rad.}. - M. André 
Rossinot (UDF-rad), maire sor- 
tant de Nancy, à confirmé, mer- 
credi 22 février, la présence sur 


teurs à choisir entre les candidats 
selon le critère suivant : « Dis-moi 
ce que tu fais pour l'insertion des 
plus défavorisés, je te dirai de quel 
côté de la solidarité tu te trouves. » 


« Mobiliser ceux qui agissent 
dans les associations, ceux qui par 
deur expérience ou leur engagement 
contribuent au rayonnement de nos 
valeurs communes, voilà ce que 
signifie l'ouverture sur la socièté 
civile », a poursuivi le premier 
ministre avant de corne: «Ce 
gouvernement représente le monde 
du travail, il porte la volonté de jus- 
tice sociale, il est, plus qu'aucun 
autre, soucieux de convaincre plus 
que d'imposer. » 


..1.5. 


sa liste d'eune persormalité de ls 
DOCHÉTÉ CURE sue du Mouvériant 
des radicaux de gauche ». En L 


ment M. Michel, 

chef de file local du MRG, « sera 
pris sur le quota des places réser- 
vées au Parti radical ». 

e STRASBOURG (Bas- 
Rhin): réconciliation socis- 
liste. — M. Jean Oehler, député 
socialiste du Bas-Rhin, a accepté 
de ravenir sur la liste conduite par 


A la veille du déplacement à 
Strasbourg de M. Rocard, la 
réconciliation entre les Geux chefs 
de file socialistes locaux 8 été ren- 


avis de la fédération 

mentale. — La section locale du 
PS de Trappes a confirmé, mer- 
credi 22 février, que Mre Christine 
Vilain conduira une liste contre 
cslle menée par M. Bernard Hugo 
{PC}, mare sortant. La fédération 
socialiste des Yvelines, qui avait, 
pour 88 Part, jugé e satisfar- 
santes » les propositions du Parti 
Communiste, a toutefois précisé 
que cette décision relevait de la 
Section locale du PS. 


ἯΝ } Ὁ: 


menace 
des derniers accords signés 
PS, si la situation à Orly, considérée 
par lui comme un cas « narional ». 
n'était pas réglée. On ne semble pas 
s'orienter vers la mise en œuvre de 
Selon M. Viens, le secrétaire géné- 
ral du PCF a tenté de « faire couvrir 
[δα εχοίμείοπ per τα com he 


neur comprenant plusieurs anciens 
résistants ». Une déclaration signée 


de M== Marie-Claude Vaillant- 
Couturier et Gilberte 


καὶ ε Viens pour l'isciter ἃ ren 


retirer. Lls ont été remplacés par trois 
autres candidats dont l'un Er en 


des meilleurs conseillers 
er Pour cela, il faut don- 
pale der Taspeet politiques ἃ 
sur l'as, [ », 
ἄξρίατε jeudi ἘΞ féirier M Valery 
Giscard d'Estaing. 
L'ancien chef . T'Etat prose la 
Pique de 'ÜDE réa réunie dans les 1 
les 
locaux de l'Assemblée res 
ur anälyser et prolonger les 
Fèmes contenus das le ἦε manie 


ΞΙΞ 


RE 


récemment rendu 
ἐς Monde dù vendre 
. Giscard d'Estaing a 
les « attitudes » ct 


Étienne) 
efficace, proche des besoins des 
EL ere opt sil 
D poursuivre et faire res- 
pecter la aa 4 dd 
« une attitude libérale », a ajouté 
l'ancien président de la République, 
pour qui « la décentralisation est 
tous les jours remise en quetion εἰ 


pouvoir cen- 
tra ». Le député du Puy-de-Dôme 
dénonce l'attitude insidieuse. des 


Opposé à « l'enchevêtrement 
extraordinaire » des niveaux d’inter- 


e M. Durafour : des renverss- 
ments dans fa majorité. — 
M. son bu Durafour, ministre de la 


plantes, rotameant die ἀρνῶν. 


Φ M. Emmanuelli (PS): bien- 
venue, — M. Henri Emmanuelli, 
numéro deux du Parti socialiste, a 
approuvé, jeudi à Antenne 2, la pro- 
motion de M. Michel Durafour, en 
précisant que « personne n'est 
contre le feit Que des hommes venus 


ΦΜ. ignerie (CDS]: le 
feuilleton de l'ouverture. — 
M. Pierre Méhaignerie, président du 
CDS, a estimé, jeudi sur France-inter, 
que le ouverture [était) un peu le 
feuilleton du pouvoir ». « On s'y perd 
d'ailleurs en allers et retours. (...} 
Moi je juger aux actes », a ajouté 

M. Méhaignerie, 


Marseille : Punion de la gauche 
en «ordre de marche » 


MARSEILLE 
de notre correspondant régional 
QE ΟΡ τ τς 


Le PS, le PC, le MRG et le GAM 
présenté, jeudi 


menaces et d'intimidations 
diverses depuis l'annonce de 58 
candidature. Il. a déposé Plainte 
as épouse a été 
La voiture de son 8 
couverts de croix gammées. Les 


appels nocturnes 
se muitiplient pour de fausses 
urgences. Appel un soir pour 
une «visite bidon», il s'est 


DÉFENSE 


champ ἤδτο à M. Weygand en 
acceptant de figurer en troisième 
mais en se déclarant « libre 


Préférant une modernisation de ses Mirage-5 
La Belgique exclut toute participation 


financière au 


développement 


du Rafale ou de sés concurrents 


Le ministre belge de Ια défense, 
M. Guy Coëme, a exclu, jeudi 


23 février à Bruxelles, toute partici- 
pation financière de son gouverne- 
ment aux dépenses de ἃ de cet 
se don pren 

pour l'armée de s0R Pays, 
qu'il s'agisse du Rafale français, de 
FERA σαι δα où de L'Age Falcon 
américain. Présentant un rapport de 


l'état-major des armées belges, qui 
suggère ds série d'économies, 


M. estimé qu’il serait « 
et irresponsable » engager ka 
gique dans un mme jugé co 


J 
teux, d'avion de combat de 
l'an 2000 ». 


Selon M. ep la soixantaine 
d'avions Mirege-5 (une version sim- 
plifiée du Mirage-III) encore en ser- 


vice dans la force aérienne belge, |: 


que le Rafale ou ses rivaux pou- 

vaient remplacer à ln fin du stécle, 

feront l'objet d'une modernisation 

ai sera « réduite au strict néces- 
re ». 


La Belgique a ét invitée ἃ parti 
ciper au développement de 
appareils concurrents: le Rafale 


est déjà dotée l'aviation belge. 


loffreat à ia: Belgique. Mais toutes 
cts propositions relatives à une par- 
ticipation de l'industrie belge au 
développement de l'avion retenu 
supposent une contribution finan- 
cière de l'Etat belge et des inté- 
ressés, assortie ou no d’une obliga- 
tion d'achat d’une cinquantaine 
d'exemplaires. 


S'il se révélait déhisitf, le refus 
de la Belgique serait très préjudicia- 
ble dans le ces du Rafale, même si, à 


Pierre Chevènement, à expliqué que 

ce programme d'avion serait conti- 
nué à la seule charge financière de 
la France si elle devait se retrouver 


La Grèce et Dassault ont aplani 
“leur différend sur. les Mirage-2000 


TAF. ἀπ Fee que pare 
19 et 23 mars 1988), 


er ne re le fait que Das- 
ments. sale d 

Scion le ministre de f'éconamie 
Me Pansyoths Rouméliotis, les quatre 
1rmes 


saut, SNÉCMA. Floor ee 


PSE ares 2 σε. 


soit 628 millions de francs τς Le 


vices, et 27 ΠΡ 

cu programmes 
de formation dans le tourisme de cot- 
laboration avec l'office du tourisme. 


Selon M. Rouméliotis, les firmes 
de Hi ἢ δε Ft Pour 
pli leurs engagements les 
trois années (juin 1985- 
juie 1589). ui s'élevaient à 
1006 millions de francs. Élles ont 
anmi pris de l'avance pour 1e Donne 


juin 1989-juin 1992, dont 25 % des 
“obligations sont déjà 
La valeur d’achat des 
- un δε yrinistère, s'élève à 
; millions de fran 
4800 millions (60 5) doivent ὩΣ 
ΣΝ pêr des dvi mur - 


Le: Sn 


ne. 
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e Lu . ἄτι Ὁ Politique | 
ES oo Le PS prépare son congrès idéologique POINT DE VUE 
&\ Les socialistes doivent-ils faire leur perestroïka 9 | Le Conseil constitutionnel en campagne 


ΟΝ Le Parti. soctliste a coum- * Héologique est telle que nous avons grammes américains — Manhattan dépuré, a plaidé dans le même per Yve Mény épars £ maire participe 
Ὶ . - À : À x uns — sens, | Srotesseur à l'institut d'études : , 
mencé la préparation de son ΡΝ en la cp δ dernière ee RS puis ἴα atérant, Jui ause, l'atention Pa Paris à politiques Pétoction des sénateurs et, δὰ 
᾿ τ ; 35 re Eraégique —, estimant que sur ie PS Taddér estime que, pour 5 ns πῇ 
mar- 


ES dernières nominations ou delà de son vote personnel. 
itique de Faure 


” logique d'une es savants mettent au point ensem- Tisme mondial, 


mites, qui sup - ble, Me Charzat à sou ment syndical n'est pas assez fort trois membres 

à Péroamic Hbérle affichée, une  poureni Ep ΤΥ τὸ μοί οῖα par le chef de l'Etat et les ρτό- 

régi -des mitis- en oatre, qu'aucune a sidents des Assemblées 59 situent au 

Drisant P ς d plus haut niveau δὲ on ne Peut que 58 La fenmme 
. ‘ori» ; enfin, Pays. réjouir, à priori, de ce qu'un ministre de César 
| : sus. | en exercice, ἃ ta tète d'un départe. 


5 er : diverses 
ciplines. remière de ces : ᾿ c 
ln Pbfques »e selon ἴα for” lisme:se fait machine de guerre nent combatte l'Etai-uation, notion, 9 Coriar, qui a décrit le risque 
δ Cette situation, dont on ne s'exph- 
quels 5 que per ta tes «bonnes » rendent 
Bsation du phénomène de cumul et cas de figure souf (85 


mule du premier secrétaire, . contre les ises ellés-mêmes, selon lui ἽΝ 
Μ. Mauroy, Ben jeudi quand problèmes de liberté de lon lui, aussi ἔπιε pol a voir s'imposer soit un.modèle 


ΤΡ devrai la dé 
renonesr à toute fonction politique. même dans les errements à pou près 
Déjà en 1988, M. Jozeau- inévitables de la vie politico- 

ioné, président de conseil géné- administrative. Car si ! 
une institution où le juridique ot le 


£ am QE A 5 A d'ofir le spectacle ridicule d'un 
né "de" la’ monsais américaine dans «Nous devons réaliser notre F du Conseil allant s’échouer polticenne», même par les bisis 
les, échanges internationaux. ‘propre Ta déciaré le conseiller de M. Laure Fabius, | sur les côtes de la Manche dans un apparemment 
. a souligné la nécessité vi td SPD, faisant écho aujourd'hui contrôleur ds gestion | canton pourtant comme un Sur la longue route de sa transfor- 
3 ἱ chez BSN, défendre l'idée que Γένος fief. En 1989, la situation est encors mation en 
ἐκ ji L = Maurice Faure est en pleme dante des poñtiques et 
in Conseil constitu- 


ἢ ἅ programme dans d'importance 
ni un cadre purement national ». * Forte, reponse programme ques : la gestion d'une ville ou d'un conseillers qui seraient atteints par le 
S'agissant des sal coux-ci du PS i se sont montrés plus | dé constitue, aujourd'hui Virus électoral (locai ou national) 
doivent comprendre, il de ue réservés sur les chances de voir les comme hier, des enjeux politico- devront démissionner avant d'entrer 
«les prix [y ont plus salariés imposer de telles évolntions, administratifs essentiels. en campagne. Ni eux Etats-Unis, ni 
mais on pouvait se demander si on On tend toujours à penser le local δῇ fédéraie, ni en Halle, 
j en termes de vilisge et de clocher. où les cours ituti les sont 


importants que les taux de se 
change», et ii doivent inscrire n'allait pas assister à la résurrection 
parmi leurs priorités la réduction d’une sorte d'austro-marxisme, 
. &es dépenses militaires et le fin des d'une théorie selon laquelle le pro 
exportations d'armes vers le :tiers- _ grès technique et économique προ 
WLa mondialisation de serait par lui-même la socialisation 
: l'économie, a-t-il conclu, mous de l'économie, Le PS deviendrait 
᾿ οὐπιταῖης à être non pas moins, mais sinon le parti des MANAGETS, du 


de ent ENT 


: our 6 ἵππος . 
oo remet ὌΝ ΡΝ Ὁ ὦ 1}. Hersonneisndministrafif et technique | 585 δξητε, 
; + ont K joie d'annoncer ln naissance de Ἐν les élèves du. département ges À τ 
ἄμε. mie, ἃ ἃ “ : choraier de d'honneur, 
x r de La Légion ν 


2 χα ει Éesheth MONTPEZAT | : 
Dette | en . 
out τα joie de fie part de le meionee ke ; ϑι bellosœur, . cimetière de famille, 


survenu le 21 février 1989. 


La cérémonie religi Aébré 
1e mardi 28 février, à 10 h 30, en l'église 
des Blancs-Manteaux, 12, rue des 

Re suivie de 


survenu le 22 février 1989, à l'âge de 
quatre-vingi-un Ans. 


pos a quinés de 19 évier 1980. L& 
ΕΓ Les obeiques à ont cu Heu Je 21 février : 
| a Vanimveys (lsère), dans la triste 

intimité familiale 6 sarvenn le 18 févrice 1989, à Νουϊιν δας 


Le cérémonie 
à Bolabre (Indre), dans Minroisé fair 
liale, suivie de l'inbumation dans le 
caveau de famille. 


Une messe sera célébrée à son intention 


ses petits-enfants, 

Ronen, Gil et Hadar Burstein, 
Christophe, Gilles et Clément 
Hakim, 


᾿νιτσασα à Puis, 1028 février 1989. 
La ‘cérémonie aura lieu sémedi 
25 févier, à 8 Ὁ 30, on Téglise Saint- 
Germain des-Prés, à Parité". 


ns Chamal, 

… Jé,re dé Seine, Philippe Penso, ἢ À 
. 75006 Paris. ; Arnaud Labelle-Rojouz, ᾿ Ἰοπικεοτθῶϊ em ἃ 19 ματα nn, 
- 4 ont la donieur de faire part du décès de Pace du Général Κιτοῖρ, Pans-L+ 


ji ; . | = Mar erite,-Annie οἱ Jean- de ce ἯΙ χ 
etamies, Η #4 τ ἰὴ ἡ | ὰ 
* | ses enfants, 2 | F 
LE δὰ ἴα douleur de faire part. ἄα décès de à roi Bichat, Paris, le 21 février Remerciements 
: LA ans 88. Li - 
᾿ Et ses enfants 


L'inbumation a ea Heu dans ls plan 
icte intimité au cimetière du ïb- 


Anniversaires 


“- Pour Je quinzième ἀπαϊνεςβαῖτο de 
Ja disparition de 


survens ἴδ 14 Tévrier 1989, à l'âge de 
soixantoscizcans, . 


Priez pour elle ! 


enfants et 
ont la doalenr de faire part dn décès de 


δάνοαυ de | M Victor SAMMARCELLE, 
‘née Pauline Laurent, 


l'intimité le venr 
φαίνεαι à Toulon, le 16 février 1989. agrégée de l'Université, 
Les ont eu Heu dans F'inti- Μ 
h a de une pensée est demandée ἃ ceux 
Ἶ dut Hits Yon connue et aimée. LE 
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vec ses trois millions d'associés, la Ligue de l'Enseignement est présente aujourd'hui dans chaque 

commune, dans chaque quartier. 
Aux associations adhérentes, aux collectivités locales, comités d'entreprise, coopératives, mutuelles et 
groupements divers, la Ligue propose des actions éducatives, sociales et culturelles qui s'adressent à 
tous les âges, à tous les milieux et s'appuient sur un ensemble imposant de prestations et de services. 
Tout au long de l'année 1989, la Ligue initie, organise ou conduit des centaines de manifestations de toute 
nature et dans tous les secteurs, parmi lesquelles: 


SPECTACLES EN VIE: LE MOIS DES CLEF 89: 
21-28 février - EPINAL Juin - TOUS DÉPARTEMENTS 
Festival de spectacles vivants pour le jeune public. Comité Liberté Égalité Fratemité : pour la souveraineté nationale. ἡ 


CRITÉRIUM NATIONAL D'ATHLÉTISME RO 
FESTIVAL PR RER. 5:2 juillet - AMILLY/Loiret : 


13-18 mars-ALENÇON  1-000 compétiteurs, 
Enfants de l'image, images de l'enfant. 87° CONGRÈS DE LA LIGUE: 


| : 5-7 juillet - TOULOUSE 
QUATRIÈME UNIVERSITÉ DE PRINTEMPS Les Etats Généraux des Cercles Condorcet 


DU TOURISME ET DES LOISIRS : — Laïcité, nouvelles attitudes. 
21-23 mars - ANNECY 
. L'Europe et les vacances des jeunes. JAZZ IN MARCIAC: 
10-15 août - MARCIAC/Gers 
QUINZAINE DE L'ÉCOLE PUBLIQUE: Festival intemational. 


12-28 mai - TOUS DÉPARTEMENTS SE ÉTÉ | da N 
L'école publique, une école pour l'égalité. δυο οί Dee ΕἸ ΤΥ Α On 5 


QUINZAINE DU CINQUANTENAIRE DE L'UNION |" "©" tes services de l'Europe de la communication. 
SPORTIVE DE L'ENSEIGNEMENT | TROISIÈME SYMPOSIUM INTERNATIONAL 
DU PREMIER DEGRÉ (USEP): DE L'ÉDUCATION A LA PAIX: 
16-25 mai- LYON 13-15 octobre - PARIS 


60.000 participants enfants. 40 pays participants. ὃ ᾿ = 

Toutes ces manifestations témoignent de l'action nationale de la Ligue. ΟΞ χὰ! 

De nombreuses autres manifestations sont organisées dans toute la France à l'initiative des 100 Fédérations et des Ε: be. 
38.000 Associations locales. : ξ - 


Ligue Française de l'Enseignement et de l'Education Permanente 7 3, rue Récamier — 75341 PARIS CEDEX ΟΤ΄- Tél: 43.58 9733. 


-- 


MAR UYERES ὦ 
Qui κα γα θιο à 
et De senres 
Pros δὲ toute 


Gens Chaos 


Société 


La crise Ὁ Énitentiaire 


Le garde des Sceaux propose des créations de postes 
[pour les gardiens de prison 


an ont défilé, jeudi tion principale | - Surveillants, « Mais assortit propo 
23 février, à Paris à Pappel des trois princi- ᾿ donne honhenog mnt sitions du nouvel Prertissement à «Je 
paux FO, FU AR ie OT, des deux cent soixante emplois de gradés —  consfdère dans ces conditions que le moure- 
Jardins des Tuïleries à Là à End τι st ment engagé par certains ἢ y 4 trois 
protégée par des corions de CRS. Aa time chefs de maisons d'arrêt, -- etune améliors- semaines doit meiatenant cesser. Ministre 
DS ἃ PEUR de rime μάδεσω pumtegt ares cales qu détenient de pro PE Pa εἴοας gén À 
- τοὶ octobre dernier, «une avancée sans s'imposent vis-à-vis de ceux qui, à compter 
. Le garde des » ὃ jour; ü 
a. Role Esp nee ou eutraver le 
. Manifestation des Tuileries à la place Vendôme 
3 
: La démonstration d une unité fragile 


Lu etie ne désormais « 
Rivoli et se sont installés au bord des too pe qe qe 
arcades, derrière une de autorise ns de souplesse dans 
drap Ξ discussions. 


surveillants διαί 

mur d’un marchand de tissus 
d'ameublement est du mot 
< matous », accolé à une Croix gam- 
mée. Non Join de là, on slogan à la 
bombe proclame : « Non à l'isole- 
ment. », Les surveillants 

silence, la tête haute. Comme s'ils 
n'avaient rien σὰ. « 


ne.somumes pas vos, larins. » Pas. 
Γ laisser volef la 


mégaphone. Il faut maintenam se 
er. » Aucun sifflet Aucune 
‘protestation. Les CRS n'ont pas l'air 
très inquiets. Les surveillants 
replient calmement leurs bande- 
‘roles, en scandant distraitement 
« Arpaillange démission ». Mais Ἰὰ- 
bas, antour du micro, l'unité 
cale se fissure. Les militants de la 
CGT entonnent en souriant les pre- 
mières mesures de l'Zmternationale, 
= «pour mettre de l'ambiance es 
disent-ils. Les savolens εἶ 


par 
ne ter hniiorpiemretsg 
Ce soir, il n'y aura pas de chanson, 


ANNE CHEMIN. 


re Lui rase ue | 

. -tems sont » ac, 
p ués Vialetrés. Les unions régionales : 
wbt mis Jeurs cas à 


let:automati Ἷ était pas supérieur en 

L à ἐϊὲ τοῦ à la caribine par 1986, selou le comité communs! de 

π2. Me jer, de sa cham- à son niveau de 1985. 
AS οἱ 


Hunts EE 
pinettes du pont ἴπσν. 
C'était il y. ἃ ‘aim Leurs be gui 

LRO ἀρὰ no le Front national pour défend: 


| Jacky Toilon ne fai partie δὰ 
μὰν Tan de sbutien à le. 


3 
À 
à 
ὶ 
ὲ 


ren dont ‘les par ὃ 
node leurs ue ban- . 


entreprises libres: et .des in 
dants. GEL. Dee CONEROE ΓΝ 
‘réclamé 


τ Arpaillange démission» Pierre voiture: ù 
à un arrêt de Bus et de garder son 
Descav Un Syndicat bi à rs 5 1 


. reçus à 
quetet ἐπ de 
personnes dont Harlem. Désir) 


τς πα © 


ἐν 
on 
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Les délits d'ini 


itiés 


Genève accorde son concours à la justice française 
dans l'instruction de Paffaire Pechiney 


La justk ise a déclare 
« admissible » le demande 
d judiciaire soikicitée par la 
France dans l'affaire des délits d'ini- 
Dati ri, M, ul er 

ul Per- 


savoir, jeudi 
raudin, juge d'instruction à 


En faisant savoir que les autorités 
jciaires du canton de Genève 
sis » la requête fran- 
a précisé qu'il 


autre au Cas où l'enquête genevoise 
uirait à une comm la 
justice de ου 


Jaite- de son déplacement en 
Suisse. Le concours de la justice 

suisse pourrait contribuer à savoir 
par qni ont été dorés jes ordres suc- 
cessifs achat et de vente des 
91 000 actions Triangl tions 
dans lesquelles apparaissent la 
société Socofinance et la 


banque dans International 
Discount Bank and Trust (DB). 


L'auteur présumé d’un attentat dans le Finistère 
est incalpé et écroué à Paris 
Arrêté par la police judiciaire de Brest, puis transféré à Paris, 
demetrrant à 


ἔ 


Piourien (Fisitère) Ve Monde du 21 Tériet), 


il avait mis au 


AH C'EST VOUS, BERNARD... 
JUSTEMENT NOUS PABLIONS DE vous. 


Dan nn te 


Robert Chever : 
D Et 
ciaire ἃ la suite de son inculpation dans 
criminel de la 


Pt 
ae Lames en 1983, 1 δαὶ À il 


aujourd'hui 

ee pr enquête, À ὅτε 
tire 

un coup de leu cata “ce qui lui vaut 
τ. 


ἢ. 
tracteur. Chever avait 
entrepris de se faire justice [ui 
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«Bon élève, mais peut encore 
mieux faire.» Telle pourrait être 
l'appréciation finale de l'équipe 
d'experts mandatéc par l'Agence 
intetnationale de l'énergie atomique 
pour inspecter, du 24 octobre au 
10 novembre 1988, la bonne marche 
de la centrale de Saint-Alban 
(isère). 


L'AIEA, qui contrôle — entre 
autres — ja conception, la construc- 
tion et l'exploitation des centrales 
nucléaires de ses Etats membres, 
met en effet à la disposition de ceux 
qui en font la demande, depuis 
1983, des équipes d'examen de la 
sûreté d'exploitation nucléaire. 

Chargées de visiter une installa- 
tion nacléaire et de faire un rapport 
sur son état de sûreté, ces équipes, 
composées de 10 ἃ 15 personnes très 
expérimentées (souvent eux-mêmes 
responsables de centrales). étudient 
pendant < deux à trois ne sur 
place, les pratiques locales d’exploi- 
tation. Une première installation 


. nucléaire française, la centrale de 


Tricastin (Drôme), avait fait en 
1985 l'objet d'un tel examen. 


Non obligatoires, ces missions ont 
pour rôle « de faire une comparai- 
son objective entre les mesures de 
sûreté en vigueur dans la centrale 
considérée et d'autres mesures, qui 
ont fait leur preuve à l'échelle inter- 
pie τα ΒΡ pre τ ἃ une 

us le té dans la prati- 

Mer don le bien-fondé 

a τῶν Ἐιρεῖες nettement encore 
près l'accident survenu dans la cen- 
Ets nucléaire soviétique de Tcher- 
nobyl, en avril 1986. Depuis cette 
date, les demandes de mission 
OSART {operational safety review 
teams) mises en œuvre par l'AIEA 


Société 


Dans un rapport rendu public 


L’Agence de l'énergie atomique évalue 
la sûreté de la centrale de Saïnt-Alban (Isère) 


Fin 1987, le 


sollicitait auprès de 


gouvernement français 
rares -o Lame ya pcs la pan 


d’une mission d'évaluation de sûreté 


sur la centrale anciéaire 


de Saint-Alban (Isère), dont les deux réacteurs de 1 300 MW ont été 
mis eu service industriel par EDF eu mai 1986 et mars 1987. Ren- 


agen agen mdr minerai cf eg qe mea 
ce rapport pourront, par exteusion, bénéficier à l’ensemble des réac- 


teurs de ce type. 


se sont d'ailleurs multipliées. À ce 
jour, vingt-huit d'entre elles ont été 
organisées au total dans le monde. 


Mené par une équipe de quatorze 
experts et trois observateurs (prove- 
nant de l'AIEA ct de onze Etats 
membres), l'examen OSART effec- 
tué à l'automne 1988 sur la centrale 
de Saint-Alban, située sur [a rive 
gauche du Rhône à une cinquan- 
taine de kilomètres au sud ᾿ς bed 
a porté sur huit domaines : l'ex, 
tation de ses deux réacteurs ἃ cau 


rome l'entretien, l'appui 
technique, la radioprotection, la 
chimie de la centrale et, enfin, la 


fois, les conclusions de leur rapport 
te manqueront pas de rassurer les 
responsables de Finstsllation, ainsi, 
A PRES 


- Eure est une centrale 
Joitée de façon sûre et fiable, et 
elle dispose de toutes les ressources 
nécessaires pour conserver ces 
bonnes performances dans l'ave- 
air », souligne en effet l'AIEA. Les 


experts mettent ainsi en lumière un 
certain nombre de « pratiques 


vre, Concernant notamment les 
méthodes Ὡς πόρεν εἰ de radiopro- 
tection. qu mis en 
œuvre pour la αὐταῖς, le suivi de 
l'étanchéité des enceintes par sys- 
tème informatisé. Leurs conclusions 
soulèvent cependant plusieurs ques- 
tions relatives à une amélioration 
possible de Ia sûreté, auxquelles il 
convient d’accorder ime attention 
tout aussi grande. 


Réduire 
les délais d'alerte 
Ainsi, dans le domaine de la ges- 


tion, les experts estiment que 
« l'organisation en cas 

sur la centrale devrait être renfor- 
cée, en particulier en ce qui concerne 
Les moyens immédiatement 

bles le tenu du li d'imer- 


dre efficacement au niveau du site 
même, en cas d'incident ou d'acct- 
dent » et assure « une surveillance 


ques relatives à la sécurité des cen- 
trales, le service central de sûreté 
des installations nucléaires 
(SCSIN), qui souligne que « c'est 
par les questions particulières 
qu'elle soulève que la mission 
OSART confirme son imtérêt », pré- 
cise que l'autorité de sûreté fran 
çaise « veillera à ce que l' exploitant 
lui propose des réponses adé- 
quates ». 


Le rigoureux programme de 
sûreté Fer 4 mené par J'AIEA, 
quant dépasse largement. n08 

rontières. À 


nsle de la calotte se porte bien, merci. 

Qu'il ne prenne pas l'envie à Voltaire et à 
ses pareils de montrer le bout de leur nez, às 
se feraient rogner la plume, ras. Dieu reste 
intouchable parce qu'il est Dieu, et ses pro- 
phètes profitent de l'aubaine. De Dieu et du 
dogme, il n'est permis que de parler en bien, 
même si l'on n'y croit pas. Même déchu, Dieu 
règne, y compris sur les territoires qui ne sont 
pas les siens. 

La solidarité de l'Eglise de France, et du 
plus répandu de ses princes, avec le fena- 
üsme s’assortit de quelques réserves, mais 
quasiment d'ordre diplomatique, qui seraient 
tôt levées si l'imam Khomeiny n'avait, à nos 
yeux trop facilement effarouchés d'Occiden- 
taux judéo-chrétiens, commis la bévus d'en 
appeler directement au meurtre, Cependant Le 
plus religieux de taus puisque son auteur est 
d'avance absous et béni : le meurtre rituel. 

“Si ce vieillard égrotant, cherchant dans la 
haine une source de vie, s'était bomé à des 
phrases plus sibyilines, qui n'auraient abouti 
qu'à l'incendie de quelques salles de cinéma 
bien de chez nous, on couraïit droit au com- 
mMuniqué commun, à un axe Lyon-Oom qui 
permettaient toutes les espérances. À com- 
mencer dans les rangs des incendiaires, les 
plus humanistes de ceux pour qui le cadavre 
d'un ennemi sent bon. Ad majorem Dei gio- 
riem, la corporation des tueurs à gages 
recrute. 

Quel crime impardonnable, par comparai- 
son, doit avoir perpétré Mgr Gaillot, évêque 
d'Evreux, pour s'être si publiquement fait 
laver la tête per un cardinal qui se montre à 
présent si compréhensif et si benoît.. Penser 
est évidemment plus grave que d'empêcher 
de penser. un hebdomadaire de nus pius pen- 
dable qu'un « contrat » digne des mafieux. 

«L'infâme » que Voltaire voulait « écraser » 
se montrant au mieux de sa forme, va-t-il fal- 
loir, pour se défendre, adhérer à la vieille et 
discrète Union des athées, moins pour faire 
pendant et contrepoids à la parole religieuse 
que pour redonner du nerf au verbe laïque ? 
Va-t-l falloir restaurer la tradition des ban- 
quets gras du vendredi saint, que défilent les 
francs-maçons, que pétitionnant les sans- 
Dieu pour que les Egises no rêvent pas du 
temps où le pape agenquillait les rois ? 

Viseraït-on quelque elci d'amour» qui 
abolirait la séparation de l'Eglise et de 
l'Etat ? Les évêques réciemeront-ils le droit 
de nommer les préfets ? Devra-t-on retourner 
à vêpres et à complies ? chanter matines ? 
Petit Père Combes, au secours! lis devien- 
nent fous. les fous de Dieu. 


AIS de quoi se plaimt-on ? {l n'y à 

M plus, an Occident, d'Eglise qui 
puisse remettre au bras séculier les 
blasphémateurs et, en générai, ceux qui dou- 
tent d'ells. On n'imagine plus aujourd'hui un 
chevalier de La Barre supplicié à dix-neuf ans 
sous Louis XV pour ne s'être pas découvert 
au passage d'une procession et, paraît-il, 
avoir « souri ». Du moins faut-il s'en convain- 
(ΓΘ et que resteront au Magasin des mauvais 
souvenirs les outils qui gravaient sur le corps 
des mécréants la description de leurs péchés. 
L'ennui avec Mgr Decourtray, c'est qu'il 
éSt trop subtil et que cette subtilité sera mal 


lue d'envoyer des dons, l'Intematio- 


JOURNAL D'UN AMATEUR, par Philippe Boucher 


de l'imam, que cette cardinalice εἴ pieuse 
ion est un soutien. On se fabrique un 

allié avec moins que cela. 
᾿ς, L'ennui supplémentaire qui résuite de 


rant discours des élites europénnes, à 
l'exception du pas de clerc de l'éditeur Chris- 
tian Bourgoiïs. 


Calotte 


Politiques et intellectuels, tous à qui mieux 
mieux avaient condamné la condamnation. 
Pour une fois, l'unanimité n'était pas trop 
soupconnable. Certes, dans ces protestations 
horrifiées, devait aussi se glisser, pour cer- 
tains, le rejet de l'islam et des peuples qui en 
observent les préceptes. Mais à l'inverse, 
l'effarement ou la répulsion qui a saisi les 
Plus sincères s'exprimait par des bouches qui 
étaient d'ordinaire sereines et parfois amies. 
Mgr παρ κίσο s'est voulu plus ami que 
ceux-là. 


ÊTTE résction n'en est pass moins à 
( l'image du temps, doubiernent, Per la 
Surenchère religieuse dont elle témoi- 
gne et à laquelle le Cardinal emboñte le pas 
selon des formes où les méchants verront de 
la démagogie. Mais aussi par la crispation de 
chacun sur soi-même et sur ses convictions, 
aux termes d'un mécanisme de pensée à plus 
d'un titre ambigu. Au nom de la protection et 
du respect des convictions, c'est la tolérance 
qui en est assommée. 

Le souci français, que définissent les 
codes, que nulle croyance, surtout si elle est 
d'essence religieuse, ne puisse être heurtée, 
ne peut se traduire que par une réduction 
symétrique du droit da critique et de la liberté 
d'opinion et d'expression. 

Peignez un homosexuel sous des traits 
ndicules, tout le lobby correspondant vous 
dégringolera sur le rébie. Décrivez une femme 
odieuse, ou bien lescive comme une serpil- 
liÿre, vous n'échapperez pas à M Yvette 
Roudy, gardienne de ἐπ dignité de la famme. 

Tracez la portrait d'un Noir sans honneur : 
trois associations, deux collectifs et cinq pro- 
fesseurs de vertu viendront vous faire la 
peau. Si la religion est décrétée intouchable, 
et on en prend ie chemin, la boucle est bou- 
ciée. Elle a la forme d'un bäillon. C'est au 
moins préférable à un garrot. 

Que les pamphiétaires, les polémistes et 
même les simples esprits critiques, même les 
écrivains paisibles se le tiennent pour dit : 
reux vaut maintenant 56 convertir à l'édition 
des livres de cuisine. Du moins tant que la 


ne s’enivre pas les jours de marché. 

Μ᾿ aurait peut-être aussi fallu lui demander 
s'il utilisait des préservatifs avec ses 
conquêtes afin de vérifier qu'i ne propageait 
pas le sida. Quel pays ! Un beau matin, les 
Etats-Unis seront contraints de déclarer inéf- 
gible le pays entier, à l'exception des carmé- 
ites, des chartreux — et du Sacré Collège. 

ES 

SPÉCIAL-COPAINS. L'univers discogra- 
Phique consacré aux œuvres de la période 
révolutionnaire n'est pas totalement le 
«désert» que déplorait l'eAmateur» du 
21 janvier. Grêce à un groupement intitulé 
GIE-chanson (Cessey-sur-Tille, 21110 
Genlis. Tél. : 80-31-25-07}, Catherine 
Ribeiro «sort» un disque intituié 1989... 
Déjà ! du tiers-état au tiers-monde. 

ἢ permet d'entendre des textes d’une 
veine classiquement révolutionnaire (par 
exemple /a Mort de Marat, avec css vers «Ὁ 
ciel 1 Est-ce possible/ Marat n'existe plus. / 


sans frémir : Loc δαγρῦγ, ον An αἴας. ὧν Ὁ 
lune, d'autant plus opportunes que, de ces 
deux chansons, ἢ est rare qu'on connaisse 
davantage que le premier couplet. 

Ce récital, qui est, comme le futur disque 
de Coiette Magny, « autoproduit », est 
vendu, à l'adresse ci-dessus, 80 F en disque 
Ou en cassette st 120 F en compact. 


légitimement da son point de vue, fait grincer 
M. Bertrand Keil, habitant de cette νῆα. 

La tentative de Strasbourg pour 
capitale européenne, écrit-il, « est δὲ d'aotane 
Plus ridicule que sa défense n'est guère sou- 
tenue du fond du cœur par ce qui fait l'opi- 
nion dans ce pays. La défense de Paris se 


3 Encore peut-on se consoler du fait que 
notre pays a mis six mois pour nous larguer 
en 1870/71, un mois en 1940, et qu'à pré 
sent le défense est un peu plus résistante. 
Malheureusement. si Strasbourg ne reste 
me τὰ Paris ne le deviendra 

» 


Des chercheurs français et sénégalais envisagent 
l'existence d’un second virus de l'hépatite B 


Si elle est confirmée, cette 
découverte pourrait compliquer 
sérieusement les stratégies 
actuelles de prévention par vac- 


er RE ἄρας ἀδε τδεῖους 
virale B sévit de façon endémique... 


fois des sujets vaccinés contre 
l'hépatite B et d’autres non 


nouveau 
Sem ve 
ple, qu'il existe deux types 


MD ES te oi Een À 
Taïwan et en Nouvelle-Zélande. 

L'infection de l'organisme humain 
per ce nouveau virus ne semble pas 
déclencher de symptômes chez les 
enfants. En revanche, chez l'adulte, 


(comme l'analyse du patrimoine 
héréditaire du virus) pour confirmer 
leur série d'observations conver- 
gemes. Si cette confirmation est 
obtenue, l’existence d'un second 
virus de Dr B viendra nota- 


de sang 
er Berg génétiques. ne 
ü per dans 
avait, pee 
étéidentifié, * 


| ŒAN-YVES NAU. 


n'expriment pas la D 1) La & à 
pied τ πον (bsence d'anti Ge De dit ne pas des du 
ἊΝ CHU de Tours, de du Val-de- 
Les sur Grâce de Bari τὶ del προ πε ὅν πθθε; 
près de cinq ans et ont concerné à Ja cine et de pharmarie de 
‘A Paris 


. Une semaine antitabac à Phôpital 
de la Pitié-Salpêtrière 


du tabac, et les médecins eux- 


moyenne des Français. Les = 

s de ion, menées à de 
frais et sans grande conviction, 
Gun as les résultats 
1976, interdit de fumer dans les 


Un étudiant de vingt ans, 
Teddy Marcellus, est mort, le 
mercredi 22 février, en tom- 
bant d'une terrasse située au 
saizième étage de l'une des 
tours de l’université Paris{ 
Tolbiac. 


Les premiers éléments de 
l'enquête n'ont pes permis de 
déterminer s’il s'agit d’un suicide 
ou d'un accident, mais la police 
« exclut toute autre hypothèse ». 
Que faisait la jeune homme, 
apparemment seul, sur cette ter- 
rasse qui sert de lieu de passage 
gu une tour à l'autre, en cas 


semblsit pas avoir de problèmes 
Particubers, selon les résponss- 
bles de son unité d'enseigne- 
ment. Les enquéteurs n’aurafent 
pas non plus trouvé dans sa vie 


Φ Deux morts dums l'explosion 
d'une usine chimiqué. — Une 


SUrvenus Sur Une Canalise- 
τις ΩἽ hydrogène 2 gravement 


Chute mortelle à Puniversité de Folbiac 


| mortel en 1975 et le 15 mars 


* écôles et les Mpitaux, elé m'est 
respectée. ᾿ Fe 


Un « mini-marathon >, un 
concour de un fes- 
tival du film sur le tal et bien 
d’autres activités récréatives on 
scientifiques animeront cette 


. semaine antitabac. L'objectif : 
réduire 


consommation de 


solarium, la terrasse n'est proté- 


Pierre- 
Mondes trans à Tolbiac, en 
1972, ἢ y a déjà eu un accident 


1985 un chômeur de vingt-neuf 
ans avait Choisi cette même ter- 
resse pour mettre fin ἃ ses jours, 


..-. Β.᾽ 


retentissement à le personnalité de 
François Korber, «jeune loup» du 
RPR en Gironde, accusé d'avoir 
ordonné l'assassinat, le 14 mers 


‘1982, d'un de ses agents 


électoraux 
M ΛΊΜΟΙαῳ Οἱ 6. Θμῖ 
1988). 


vershé ἀὲ Bourgogne, à per 
78 vole contre” Po 26 βοῦν 


‘blancs ou πεῖ. {! remplace M. Roger 


Paris, président depuis 1983... 
[ΝΕ le 22 septembre 1945. Μ. Ber- 
l'université de 


‘trad a fit ses Etudes ἃ 


Dijon, où il est nommé assistant 

ex 1970. en. ni 
professeur ἀραῖς 1981 τὲ professeur de 
première’ classe Feu ee ἊΝ ja 
vier 1988.] ; 
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Le pays mar Bongo μὲ suivra pas: 
le manvais exemple du Brésil: “΄΄. 
RS tion et lé pétrole 


ὁ ΟῪ out ταν La forët vierge. 


per Jean-Pierre ᾿.- 
Péroncel-Hugoz 

ΠῚ 1BREVILLE, Une si À 
petite gare pour un si. 


bien souffrir la compagnie 
d'arbres «inférieurs », mais 


les menuisiers et ébénistes du 
monde entier attendent leur 


con! 
- okoumé mais aussi ozigo, 


BE muni nb. on ἢ . 
ÉNEE ETS Mae à 


L'exploitation forestière 
ces derniers tem) 


᾿ ammuelle, a 
représenté un τοῦ ph Ce mil 
tions de mètres cubes, avec un 
boisement global, surtout vert de la planète: la Côte Omar Bongo personnelle- 
be t en Ivoire déboisait ment — ao ΠΕΣ millions de 


frénétiquement 
Eure ES 0000 bec les deux tiers des 10 ἰδίου francs — dans le Livre des plus 
d'hectares de sa jungle. : grandes fortunes du monde (1) et 


est δὴ 

an. Cela dit, au milieu du 
Péisme antiforestier qui 2 saisi tares complantés par le Créateur, «pédégé» (2), auquel « toute la 
lhuraani 6 eux Je Gabon ne vent pes être, du population α adhéré massive 


ἐπὶ Ἐπ = Rat Uris ere t  mée, hachée, effacée faune 
Ù femmes envoient UN SOU | Ιβ ni ac£e; 58. là: tourner vers la malheureuse forêt, 
rire couplé obligatoirement à des millions d'arbres québécois ; privée de fiare et donc condamnée : μ 

ne CnParrisson arrimé ἃ leur la spéculation brésiliens ne fai à disparaître. maintenant que baissent les rede- 
dos. sait qu'une bouchée de damiers Les appéti pour- vançes, 


son : toujours plus gros, tant cet Etat très capitæ- 
nn ροῦν 85 ας το bete où Son j {Lire la suite page 15.) 
ion. Aucun pays d'Afri 
n'a une densité forestière aussi 
par rapport à 58 super” 
Du Sahara au Tibet, 


ficie. Quatre cent trente et une 
espèces, dont une trentaine 
actuellement ἵ compo- 


de l'Ethiopie 

à l'Amazonie, du Yemen 
Arbres au Guatemala, 

«inférieurs » du Mali au Groëntand… 


La vie homaine n'est, le es ; | CENT 
plupart des aires proie : ITINÉRAIRES 
ne pe | INEDITS 


sent cette sylve sauvage. 
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INQUANTE tonnes en 
novembre. 80 tonnes 
aujourd'hui, la presse 
s'indigne de fraudes 
“géantes» sur le foie 
gras. Faut-il accuser les services 
d'hygiène, ceux de la répression 
des fraudes, les usiniers escrocs ? 
Et si le consommateur, lui aussi, 
avait tort de ne pas apprendre à 
Choisir ? 
Si le jecur ficatum des 
Romains provenait des oies gau- 


loises nourries de figues latines, il . 


y a longtemps que, dans notre 
Sud-Quest, les oies françaises 
sont, ainsi que les canards, 
engraissées au maïs et donnent 
des foies qui, artisanalement 
traités, font les délices des gour- 
mets. Seulement voilà : La 
demande augmentant, il à fallu 
vulgariser et donc industrialiser le 
produit, le mettre «en boites, 
voire compléter son poids de 
barde, de farce, d'enrobage, etc. 
Bloc de foie gras, parfait de foie 
gras, quand ce ne sant pas pâtés, 
galantines, purées. Autant 
d’appellations légales. certes, 
mais auxquelles le gourmet ne 
doit pas se laisser prendre. 

Ne pas oublier qu'il y a des 
foies gras «maigres, des foies 
dits « purée», des foies d'animaux 
malades ou mal élevés, selon 
Roger Lamazère. arfèvre en la 
matière. Et puis. la consommation 
augmentant, on fait appel à des 
foies venus d'ailleurs. Si l'élevage 


VACANCES-VOYAGES 


LA TABLE 


Foie gras et vrai. 


des canards, animaux résistant 
mieux aux virus, est possible, 
celui des oies, style familial, n'est 
guère rentable, On pourrait même 
dire que le foïe gras des petits éle- 
veurs consciencieux n'est pas payé 
son prix. Mais allez expliquer cela 
au consommateur! Et à l'indus- 
triel qui l'achère pour le transfor- 
mer! Alors le conserveur préfère 
s'adresser ailleurs, en Israël (où 
les techniques sont parfaitement 
maîtrisées, me dit-on). en Hon- 
grie (où ils sont excellents). Seu- 
lement, la législation n'exige 
point, sur la boîte, l'indication 


HÔTELS 


Côte d'Azur 
NICE 


HOTEL LA MALMAISON 
Best Western *##NN 


50 (Ἡ, CLIMATISÉES 
TY COULEUR PAR SATELLITES 
Restaurant de qualite. 

48, boulerart_Victor-H! 06000 NICE 
Tel 93-87-62-56 — Télex 470410. 
Télécopie 93- 16-17-99. 


HOTEL VICTORIA *** 
33, boulevard Victor-Hugo, 06000 NICE 
Tét. 93-88-39-60 
Plein centre-rille, calme. 


Peuit parki grand jardin, 
chai Hamibres ΤΥ couleur. 
tél. direct, minibar, 


[- Montagne ] 


05350 SAINT-VÉRAN 
fHautes-Aipes, Queyras) 

Parc rés. Site classé. Stat. village. Piste, 
fond. Plus hte comm. d'Europe, 2040 m. 
LE VILLARD. tél. 92-45-82-08 
GRILL ET CHAMBRES-STUDIO 
Appart. Depuis 650 F pers./semaine. 
BEAUREGARD), tél. 92-45-82-62 
3/2 pens. 1029 F à 1 680 F la sem. 
Pension compl. 1316 ἘΔ 1925 F la sem. 


SORBONNE 
HOTEL DIANA ** 


73, rue Salnt-Jacques 
Chambres avec ET ν᾿ rer TV couleur. 
De2S0à 250! ἘΣ: TE: 437-54-92-55. 


Provence 


82240 CAVALAIRE 


HOTEL-RESTAURANT 
LA AE LE 
«Les dans l'eau ". Site cxception- 
tennis, télévision. À {2 peus. 
de 440 à 470 F/jour et persoune. 
τα. 27. 
Télex 400293 F CALANC 
Spécialités : POISSONS. 


LANGUEDOC 
Vacances primemps, été, automne 
Vallée de la CEZE. 

COSTE (. 


M. Maurice (3° gésération} 
et PHOTEL DU COMMERCE + 
36620 GOUDARGUES. 
vous present leurs ss au εἰ 
ml D F Isa NUE Lea de bé) 


πε 1985. 
TX 2/16 à. De 1652 190. (Suppl ch id.) 
ge 24/8 De RSS 2IS Sup, ch μὰ} 


meurs pr Με. 
Excursions en car dans toute la répion. 
randonnées pédestres, pêche, baignade, 
nombreux loisirs, location de vélos, 
Canoë-kayak, tennis, soleil. calme, repos, 
régimes assurés, 
Doc. rapide sur dem. au 161. 66-82.206! 


ROUSSILLON 84220 GORDES 


Vacances d'hiver 
au MAS DE GARRIGON *#** 
(TGV et aéroport d'Avignon) 
Séjour déteme à prix doux dans 
Je PÉTIT HOTEL DE CHARME 

DU LUBERON. 
Stages de cuisine, 

Stages d'équitation. 
Etape gourmande. 

Renseignements et réservation : 90-05-63-22 


[- παῖδ ] 


VENISE 
HOTEL LA FENICE 
ET DES ARTISTES κα 
Saint Marc 1956 
Réservation : 193941 /52-32-333 
Fax : 195941/52-03-721. 
Télex : 41150 FENICE I. 
VÉRONE 
NOVO HOTEL ROSSI 
Via Delle Coste, : 

Près de la gare de PORTA NUOVA 
Réservation : 193945/56-90-22 
Fax : 193945/57-82-79. 
Atmosphère intime, tout confort. 


68 - QUEENSGATE 
EDEN pars HOTEL 


Fee musées. 
Suisse 
3920 ZERMATT-VALAIS-SUISSE 


HOTEL HOLIDAY *#* 
Apparthütel avec service d'hütel, 60 lits. 
Situation Sn ÿ, à proximité du funi- 
les studios avec 


Icon, frigidai . 
radio. ΠῚ d'accueil avec bar. Entrée gra- 
fuite Dire une piscine couverte. ἢ 


PRISE 1208 
Fam R. Perren, Télex 472 107. 


PARKHOTEL BEAU-SITE #7ts 
Moderne, Piscine. Sauna, 
Arrangements spéciaux 
avant/apres saison. 

Tel 1941/28/67 12 ΤΊ 
CH 3520 ZERMATT TX 472 116. 


TOURISME 


LOCATION DE HOUSE BOAT 
SUR LE CANAL DU MIDI 
ET LA CHARENTE 
Catalogue graruir. 
SAINTONGE RIVIÈRES, ΒΡ. 55 


17413 SAINT-JEAN-D'ANGELY Cedez 
Tél. (16) 46-32-00-16. 


d'origine du produit. L'Union 
féminine civique et sociale, 
organe de défense des consomma- 
teurs, s'indignait d’une réponse du 
bureau de la qualité au ministère 
de l'agriculture, réponse négative 
à sa demande d'obliger les conser- 
veurs à indiquer sur les boîtes de 
foie gras (fussent-ils « fabriqués » 
en Périgord, comme ils disent) 
l'origine étrangère du produit. 
Passons. Mais on peut bien s'asso- 
cier au cri d'alarme de M. Min- 
vielle, artisan landais qui, avec 
d'autres professionnels, vient de 
réclamer, une fois de plus, une 


Goumard 


Tout ce qui vient de la mer 
attemit encore rue Duphat grâce 
à Jean-Claude Goumard, en ce 
restaurant qui vit naître l'ancêtre 
du Bœuf sur le toit puis fut une 
auberges alsacienne. Ainsi donc le 
rez-de-chaussée reste-t-il décoré 
style art déco, tandis qu'un 
escalier conduit à deux mini 
salles claires du premier pour 
des dégustations bien savou- 
reuses (seuls deux plats 
« camés > sur la carte). || serait 
trap long de citer les nombreux 
plats. Les huîtres de claire tié- 
diss au persil et le tartare de 
poissons en pannequet de sau- 
mon cru avec une salade « asia- 
tique » sont des entrées de sage 
originalité. La fricassée de petits 
coquillages au curcuma (huîtres, 
langoustines, saint-jacques, 
coques et moules) m'a séduit 
tout autant que les rougets de 
roche simplement caressés 
d'huile d'olive vierge au basilic. 
Mais les homards peuvent être 
grillés ou pochés beurre blanc, 
les saint-jacques poëlées au 
cidre et l'escslope de bar au jus 
d'huîtres et fondue d'artichauts. 
Beau plateau de fromage, de 
l'affineur Alléosse (rue Poncelet) 
et savoureux desserts. À noter le 
Chablis de Jean Durup et, pour 
ceux qui n'hésitent point à 


SÉNÉGAL/GAMBIE 
Prix à partir de : RE 180 F 


1 semaine en BUNGALOW /PLAGE 


Prix à partir de : sur. S080 F 


appellation d’origine contrôlée 
pour ses foies gras autochtones. 

Je doute, en ce cas, que les 
auteurs du scandale en question 
aient pu empoisonner les clients. 
Du moins, ç'eut été alors la faute 
desdits clients, inconscients au 
point de ne pas vérifier l’appella- 
tion! 


Pour les amateurs sérieux ou 
désireux de le devenir, rappelons 
que le foie d'oie (600-800 gram- 
mes) est plus cher que celui de 
canard (350-450 grammes). Π est 
aussi d'une saveur plus fine, 
douce, alors que celui de canard 
plus musqué, plus musclé, est 
mieux au goût de certains. Et 
notez, si vous les cuisez vous- 
mêmes, que le foie de canard fond 
plus à la cuisson que celui de l'oie. 


LA REYNIÈRE. 


Ρ.5. — Et puisqu'une autre 
crainte nous vient des œufs (pes for- 
cément britanniques) et de leurs sal- 
monelles, sachons que le foie, quel 
qu'il soit, est lieu de stockage des 
microbes, notamment ces salmo- 
nelles, et que les hygiénistes s'insur- 
gent avec raison contre la mode qui 
consiste à nous faire déguster crus 
les foïes gras. Préférez-les demi-cuit 
{en fait semi-conserve, méthode 
récente Sn δ en une cuisson 
rapide sans jamais dépasser les 
90°C). ou «frais», c'est-à-dire cuit 
à la consommation, en terrine ou au 
torchon (roulé, dans un linge ou une 
étamine et cuit, au frémissement 
dans un bouillon). Ou encore 
détaillés à cru et les tranches cuites 
à la poële. 


« poissonner » au vin rouge, le 
saumur-champigny de 
MM. Vatan (110 ΕἸ. Ce qui vient 
de la mer est, si frais et de 
bonne qualité, coûteux : comp- 
tez 400-500 F. interdit de fumer 
la pipe. 

Φ GOUMARD, 

17, rue Duphot (75001 Paris). 
Tél. : 42-60-36-07. 

Fermé dimanche. 


Parking Madeleine. 


de la Madeleine. Une entrée 
blanche et fleurie, un escañer un 
peu raide, deux petites salles 
claires (et un salon de dix cou- 
verts}, l'accueil de la patronne, 
et une cuisine intelligente. J'ai 
goûté le rouleau de haddock à la 
julienne de légumes et La galette 
de gésiers à l'échalote confite, le 
cabillaud rôti à la moelle de bœuf 
et la souris d'agneau compotée 
au parfum coco. J'ai relevé la 
salade de rais huile de noisette, 
la fricassée de volaïlle de Loué et 
le faux-filet bordelaise. Petite 
sélection de fromages. Faran- 
dole des desserts et, d'une cave 


βολὰς voyages 


‘8, rue 
* Grenoble. Τό]. : 76:46. 00-08 


; 75006 Paris. - Tél: 43-29-12- 36 


_ Lille. TéL : 20-30-98-20 


35 Toufouse. Tél. : 61-22-88-80 
T1: :88-35- Du 87 Bordeaux: Tél: : 56-44-44-91 : 


SEMAIN 
GOURMANDE 


METRE. 


Φ Tour d'Argent. Les chauf- 
feurs de taxis malintentionnés ou 
mal informés ne pourront plus 
conduire à ia Bastille les étrangers 
ayant demandé à être conduits à La 
Tour d'Argent. Un jugement de jen- 
vier dernier demande la 


A cr ve mr era 


Steigenberger Hotel de l jolie sta- 
tion allemande que les 17 et 
18 février Pierre et Michel Troïsgros 
ont donné pour les gourmets de [ὃ- 
bas deux repas d'exception. Menu : 
salade de truffes noires et pommes 
de terre, nid d'abeilles au caviar 
rouge et noir, petita nage de 
homard breton safranée ; pigeon 
rôti au pare et gingembre, opus de 
fromage de chèvre frais à l'huile de 
noix, craquants au chocolat guanajs 
à la feuille d'or, accompagnés de 
nombreux beaux vins de chez nous. 
Un seul reproche à ces chers amis : 
le caviar rouge est une appellation 
illégale. 

@ Prix du Montrachet. C'est 
un prix récompensant un sommelier 
suisse pour ses connaissances θὲ 
d'une carte éloquente et riche en 
vins blancs de Bourgogne. Il vient 
d'être décerné pour 1988 à Jean- 
Pierre Esmilaire, chef sommelier du 
Cygne, le bon restaurant de l'Hôtel 


Hikton à Genève. 

@ Un Procope lyonnais. C'est 
ne Pur à Lyon 
(tél. : 78-37-16-86), que vient 
d'ouvrir un Procope frère de celui de 
Paris. Ouvert de 7 heures du matin 
pour le petit déjeuner à 1 heure du 


matin pour les soupers, il comporte, 


deux salons, le saton d'Ajembert et 
le salon Anatole-France, 

© Croisière du vin. Ce sera le 

thème d'une croisière sur le Merrnaz 

con mai au 27 mai), de Toulon à 

oulon, en passant par Tunis (visite 

des vignobles], Palerme, Livourne 


et ts Domaine de la Bern: . 
{110 ΕἸ. Comptez 300-400 F 
avec, aux déjeuners, un menu à 
165 F {choix de deux plats, fro- 
mage ET dessert}. 


$E 


L'Aiguïère 

inattendu! Dans ce quartier 
misérabiliste pour fm de Carné, 
Patrick Masbatin, homme de 
métier que nous connümes rue 
de Clichy, a transformé une 
ancienne auberge en maison de 
charme dont Annie Girardot a 
bien voulu être la marraine. Très 
grande carte où !a terrine de 
gibier est à la sauce Cumberland, 
les noix de saint-jscques à La 
manzanilla, le magret de mulard 
au miel d'acacia. Mais notez 
aussi des pommes sarladaises 
avec le confit de canard, une 
côte de veau bouchère, et les 
vins du mois (coteaux du Lyon- 
nais à 88 F, pécharment 85 à 


paradis du chiemil, ete. Entretiens 


quai 

et cs n'était pas bon. Puis, à po 
renfort ΤῊΝ sub on nous ne 
annonça quais, 

vése d'une fille de M. Giscard 
d'Estaing. Pourquoi aurait-ce été 
meilleur μι C'est aujourd'hui Les 
Bouquinistes. ll faudra y aller voir. 


oppose 
diner de juin ΡΠ {quinze plats, de 
la bisque d'écrevisses au gâteau 
véritien à l'orange} à celui de juin 
1964 (réception du prince Siha- 
nouk) : consommé froid Rubis, 
suprêmes de sole Marigny, dindon- 
neaux de Bressa sauce Périgueux, 
fraises Melba). Et dire que le menu 
de 1882 fut servi sous Jules Grévy. 
que l'on avait baptisé Jules le 
Ladre ! 

Φ Beato, le restaurant italien 
du 8, rue Malar (7°) est désormais 
fermé les dimanches et lundis. Mais 
on y accepta les commandes 
jusqu’à 23 ἢ 30 [65 autres soirs. 


Les 

Berry tout à la fois un complexe 

hôtelier « sports-loisirs » avec cen- 

tres de soins (électrothérapie, bal- 

nécthérpie, etc:], σοὶ imemational 
d'initiation, équitation, etc. Ren- 

prises: sreques animées par 


à cigares et un beau choix 
d'eaux-de-vie. C'est à découvrir. 
Φ L'AIGUIÈRE, 

37 bis, rue de Montreuil 

(75011 Paris). 


DC-AË-C8. 
Parking : 31, rue de Chanzy. 


Epicure 

Juste un mot pour saluer la 
menu-carte à 150 F du chef Ber- 
nard Bergounioux. Choix de sept 
entrées, huit plats, fromages ou 
desserts. Des plats de très 
bonne cuisine, des vins 
(quelques-uns eu verre). : Mon 
menu : carpaccio de magret, 
escalope de truite de mer au 
bacon et fentilles, déhce au cho- 
colat noir sauce aux oranges 
confites. 
© ÉPICURE, - 
22, rue Fourcroy (75017 Paris}, 
Tél. : 47-63-3400. 


codé 
vies dan un Cadre d'ambiance reïinée. C'ent 
probeblement [5 plus excitant des restarents 
indiens de Paris, 


av. du Maine (157. 45-24-0441, 


δι κιρ Lücn κα Me Courcelles. 4267 2799 


ISLANDE 
geysers 
et volcans 


avec votre voiture 


à 
τῶν 


5 


ΠΤ 


ESCALES 


Pour coux qui l'airnent et 
se nourrissent de son 
partout à 


Balbec/Cabourg. Lors de- 
son premier séjour. 
1881, ἢ a dix ans. De 1907 
à 1814, ñ sgh mp 

le petite 


" 3 de à Re 
Les Ce 
ων Ἢ τὠὐν 
Ἔχ Ἶδ, 


ff 


ἢ 


[ΠῚ 
" 


: 


τ dE 


Cabourg a 
la digée, le Grand Hôtel 
et Marcel 


:: Longue ‘de 


res de 

‘près de l’eau st. des 

“embruns, sur ‘un front. de 

à .[ simple, ajouter 165 Ε). 

Réservation auprès du | 
Grand. H de | 
Marcel- Prose 
14390 


À 81-01-78). 


ᾳ Je crois à l'amour »: ensuite 
d'aller faire un tour en forét, 


une boîte de nuit, bigrement atti- 
rante quand même. 
Une maison blanche 
vernement, +POUr . ᾿ 2 
rh, er l'identité natio-. à véranda 
anale», a dû. contrôler | dracomien- C'est donc le moment où 
nement de racine ici quel- 
Et me fut ρα comparer la ues jours, en plein parc national 
talité locale à δ Lopé-Okanda, dont les 
50000 bectares sont rafraïchis 


πα l'Offoué, affluent du grand 
fleuve : antilopes, buffles, phaco- 
crocodiles, 


ἘΞ qu us ais ὡ FAT \ an D bols Toner le 

᾿ ais ue " | telle abondance que vous en ferez 

le tiers-monde d'une sous- , bientôt sans remords votre ordi- 

fécondité tradnite per 30 à 40 %. sèconde dans maïre en sauce, rôtis ou grillés. 

de femmes totalement stéciles Ὁ La fin du voyage sera un peu 

dans certainès ν᾽ moins « forestière ». Après le 
é et l'Ogooué-Lolo, 


les habitants, très latinistes à la 
Senghor, tiennent à être appelés 
« Altogovéens ». Bientôt le 


— au Gabon pour y-voir le dernier : 
grand pan de la vicüle forêt. ἐπ 
a ναὸ 'Ξ: ἘΞ Ξ que μα mom D does rar rieux arrêt, si long que vous avez arbres policés : « C'est la ferme 
néaitisée. auparavant réservés an seul trafic le temps d'allez lire un graffiti de Paul et Agathe 
; fluvial,-a. privé lOgooué de pas géant, loin là-bas, sur un hangar : D (5 ΤΠ ΞΕ ΘΝ μέθας. 


Résa 


| Que lire sous les okoumés ? 


d'anima 
ἴα forêt ne sont pas des vaches > [LEE le un peu oufurel on Afrique noke franco 
passager africain tropical -choix IEimité des Phone ou non. Comme en matière histo- 
tranche en 3 actions font du-séjour au Gebon un rique, l’Empire triomphant de Gilbert Comte, 


temps. nf un. Coùrs :- s sw.le Gabon et de : 
d'eau, ‘un peer ‘que πο. 
menace nul braconnier, nel. 
autochtone affamé, nul touriste 


ne ne ἐαπάτες ne ne D die ne ee 

1.200 Kia dans nii bassin émbras- 4 Donc à διό bou per Ἐπ ΤᾺ Joe tubes, RE RTE 

sant ,200 000 kilomètres carrés, pepe reprenne Cle. - τΆ l'heure où les mosquées $e mulüplient au 
me tout ai Gabon (fl nait eu ire in ΓΝ Pays de l'autre Albert (Bongoi, chrétien 


mp TT τ TT iris RAS 


devenu El Hadj (pèlerin à La Mecque), Omar 
re n’est pas inutile de faire un tour par 


LS dou di Eau Four 
publié en juin 1988 par les éditions Karthale. 
Dans le Gabon du roi Denis ἃ Omar Bongo, 
Marc Aicardi de Saint-Paul (éd. Albatros} 
donne des informations générales succinctes 
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autres amateurs de 
Provence savoureuse et 
embaurnée powront ΞΊ 


aboiements 
chiens, trois bergers et 
quelques privilégiés qui 
marchsront 


regroupement des trou- 
à Castellane à l'arri- 


peaux 

vée au lac Saimt-André (du 

24 au 28 jun, 2500 F en 
complète). | 


lièrement doux et léger. On entre 
en gare de Franceville, carrément 
encore en pleine campagne. 

Si cette « cité » fondée jadis 
par Brazra, et à laquelle les Gabo- 
mais ont religi conservé 
son nom colonial, n’a guère 
l'apparence d'une ville -- 
45000 habitants ont réparti leurs 
maisons et leurs commerces, selon 
leur fantaisie, sur quelque 
6000 hectares, soit plus de la moi- 
tié de la superficie de Paris fntra- 
muros, — son Site justifie son 
appellation; ce ne sont que rondes 
collines comme au 
printemps autour de Clermont- 
Ferrand et, serpentant entre elles, 
la paisible rivière Mpassa, plus 
semblable à la Dordogne qu'à un 
affluent du très africain Ogooué. 

C'est la dernière surprise οἱ 
non la moindre du voyage trans- 
gabonais. 

J.. PÉRONCEL-HUGOZ, 


dent 

BEnÉ de l'A gene de 
co0- 

Férason era tapis 


des Noirs et des Arabes, 
africaine 


ss 
Ed 


Le 
Pic 


a 
2 


UM 24/02 


mries, coupon à retourner à l'Office 


Code Postal: 


ittony Fer 
Adresse suivante: O.TG.8. - Public ἡ, 63, rue Plerre-Charron 


Pour recsvoir une documentation complète sur Londres et sur Bri 


de Tourisme de Gronde-Breiagne. 


75008 Paris. 
Nom! 
Prénom: 
Adresse: 
Ville:. 


© 
«ΞΞΞ 
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= 


Londres gratuit 
pour les 
moins de 16 ans* 


Aucune ville ne ressemble à 
Londres et Londres ne 
ne à aucune autre 


ee part ailleurs on ne 
Londres c'est à la fois le 


musée «Madame Tussaudn 
et le British Museurn. : 


de folie et de tradition. Ι 


C'est aussi le Musée du 
Cinéma ef la visite des 


Ona tellement envie que 
vous veniez à Londres que 
les bateaux de Brittany 


On ο tellement envie que 
vous veniez à Londres qu'on 
va étre vraiment très gentil 
ovec votre enfant: sil a 
rose DR προ κυ κυον 


Die cie 
Ι Aloss c'est promis? Vous 
viendrez? 


Un πιοιπε de 16 ns gratuit pour 
un oduhe payant jusqu ‘au 
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échecs 


Ne 1321 


VÉNITIEN 


{Championnat 


per équipes 
en Allemagne fé janvier 1989) 


Etmes : SMEIKAL [Munich 1836) 
Noirs : CHANDLER {Hambourg} 
Gambit D. Défense siuve. 


bridge 


No 1319 


TOURNOIS 
A MONTE-CARLO 


dames 


SOL-SOL 


croisés 


N° 549 


Lo | 17. Tet1u) ks 
2.64 45} 18. Ta (ἢ ES 
3Οβ ἄχρι) [12 mo 
4.846) US (ç) | 20 CET+ Fxé7 
5.24 és (d) | 21. Txé7 s 
6.05 éxH|22.h4 s 
1.Dxdé Dxd| 23. Τοῦ! cé 
aCxh 14] 24. æ 
9.ca Fn6| 25. TxçS+®(k) Cxes 
10. F4 | 26. Te7+ 5:6 
1:. 1 (60) Ὀχέφί | 27. Cxe5 5 
12 Fxçé Fxptl28.Tçé+! C6(a) 
13. Txç4 CS | 29. Fxd6+ Txés 
14. TZ ΒΑΊ (4) | 30. T6 Bs7 
15.08 Fé7| 31. TR TS 
16. Cë3 Tes | 32 RfI Tés (o) 
NOTES 


a} Au lieu d'entrer dans les 
suites classiques 3.... CF6 où 3..., 6, 
les Noirs acceptent le gambit, tout 
ea sachant qu'ils ne pourront conser- 
ver le pion: ils néanmoins 
pouvoir utiliser le temps que mettra 
leur adversaire à récupérer le pion ç. 

δ) Le énergique. Si 4. a4, 
es) 5. Res, Dxl + : 6. Rxdi, 
Ca6 ; 7. 63; Fé6: 8. CF3, 0.00+: 


9. Fd2. Ch6 avec avantage aux 
Noirs (Tan-Euwe, Zandwoort, 
1936) et si 4. 63, b5! : 5. a4 (et non 
5. Cxb5, çxbS: 6. Df3, Dç7: 
7. Dxa8, Fb7; 8. Dxa7, é5!; 
9. Fxç4. bxç4: 10. dxes, C6), 
b4: 6. Ca2, 66 ; 7 Fxç4, C6. 

ς) On estime depuis longtemps 
que la meilleure réplique est ici 4.... 
ἐδ: après 5. Cf3 (le sacrifice joué 
par Alekhine contre Euwe lors du 
match de 1937 5. Fxç4, Exd4; 
6. Cf3 étant réfnté selon les analyses 
de Botwinnik : 6..., dxç3!; 
7. Fxf7+, Ré7:; 8. Db3, çxb2!; 
9. Fxb2, Db6, etc.), éxd4 ; 
6. Dxdé, Dxd4; 7. Cxd4, C6; 
8. 13, Ες5 (ou 8....ὄ bS; 9. a, b4; 
10. Cdi, Fa6 ; 11. Ff4, Fç5; 
12. Cfs, GO; 13. Ta<l. TF68; 
14. F63! et les Blancs sont mieux) ; 
9. Ἐ3, Cb-d7: 10. Fxç4, 00; 
11. RP, (06: 12. Fb3, Fd7 avec un 
léger avantage aux Blancs. 


d} Hubaer continua ainsi contre 
Kasparov à Belfort en 1988. Si 5.... 


JEUX 


b4: 6. Ca2, C6: 7. é$, Cd5; 
8. Fxç4. 66: 9. Dg4 (Kotov- 
Enevoldsen, 1958). 


11. F3, Fç5 : 12. CYS, 00: 13, ΤΟΙ, 

touva suite active : 
ἮΡΑ (au lou de 13. TéB: 
14. Fé3); 14. bxç3, 867: 15. Ce3, 
ae 16. çxb4, Fxb4+ ; 17. Fd2, 


2 11. Ες5 semble plus prudent 
mais les Noirs ne sont pas 
convaincus de La correction de ce 
sacrifice de pion. Ἶ 

g) 14..., F€7; 15. 060, 0-0; 
16. Téi ! n’est pas meilleur. 

h} Menace 18. Cgd. . 

i) Menace 19. Cd-f$, même sur 
18... 86. ᾿ 

1} Une triste situation pour un 
pion de plus. 


k) L'exécution est &égante. Une 
T en cache use autre, comme à 
Venise. 

1) Menace 28. Ca6 mat. 

m) 81 28....ἕ Ra7 ; 29. Ta6 mat 


a) Les Noirs abandonnèrent 
après 33. Cd3, Tds; 34. Txf7+, 
Rç6 ; 35. RE2, Τάς : 36. TF4. 


SOLUTION 
CE L'ÉTUDE n° 1320 


A. R. GULIAEV 
”_ (1840) 
(Blancs : R68, FT8, PU3, 65, 26, 


h6. Noirs : Re8, Th8, Ph7,f3.) . 

1. 27,2; 2 ἘΦ]. f1=D; 3 F6, 
Dx16; 4. gxk8=D+!, DXh8; 5: 
d4! et les Blancs gagnent. 

Si 1. FçS ?, χρό. 

Si 4. éxf67, pat. 


CLAUDE LEMOINE. 


e f g h 


a b cd 


BLANCS (5) : Rh3, Th2, F2 
etél, P6d. 


NOIRS (4) : Rd6, Fg7, Cbi, 
Pa2. 
Les Blancs jouent et font nulle. 


Au championnat d'Europe par 
paires à Monte-Carlo en 1985, les 
gagnants étaient Polonais, mais un 
des coups les plus brillants a été joué 


CINQ CŒURS contre toute 
défense? 


Réponse 
Follait-il faire l'impasse à la 


ment, sur le dernier Cœur, Ouest 
dut libérer le 7 de Trèfle pour 
Er SAR 10 
2AR65#10_ 

PDVTAVI 6 109V9I#R7 


nat du-monde de Sao-Paulo il y a 
trois ans. 


attaquer Carreau. La déclarante a 
donc tiré l'As de Cœur et continué 
Cœur. Quelle défense Ouest a-t-elle 
crouvée qui aurait dû battre QUA- 
TRE PIQUES? 


par le fameux champion français 
Henri Svarc. Dame de Cœur avec neuf cartes Si Ouest avait défaussé le 7 de NOTE SUR LES ENCHÈRES 
2AR6543 réparties 54 dans une couleur? Une pique, c's Ie 6 de Pique qui aurait 27105 Le saut à « 3 Trèfles » montrait 
VA104 Lee are a ra τα probe procuré La onzième Due au moins Trèfles et une main 
098 nr δας ταν: rivales SX 04 faible. Avec sept Trèfles, l'enchère 
4108 D qu τη εςπεοθι sdgne Les grandes normale était un sant à «ὦ Trèles » 
2Dv72 48 Ouest avait eu la Dame de Cœur Pour la majorité des « pronostir Lai à Eau es Telle, 
93 VD76 avec As, Dame de Carreau (certai-  Queurs », les deux favorites Pat Davies n'a pas voulu empécher 
CAD © R1076543 nement secs uisque Est avait sauté des ἐ de Venise étaient ἡ na PS SA à dM avait 
#DV9632 454 " Caresux), Dame Val de Th les pps berge a Aon. : 5. don. E.-O. vuln. re cp ps 
le et une garde le à Pique, il monde rançases 
VRV9852 n'aurait pas dit « 5 Carreaux », Sue Or, ος Parnd Quest Dari op 
ΟΥ̓ mais il aurait espéré faire chuter Sont les outsiders danoiscs qui ont viard Smith Chevally Davies Le banc d'essai (τ᾽ 131} ὁ 
æAR7 4 Cœurs. J'en ai donc déduit qu'il gagné, car, au bridge comme au ι : θα grand bravo Siar Yalçin 
: ᾿ la « forme » du moment, 3% passe (Ankara), l'absence de 
Aon. : N. donn. Ν.-5. vuln. n'avait pas la Dame de Cœur ΜΝ ᾿ ra), qui, 
seconde ou troisième et, après avoir C'est-à-dire la condition ct Ouest (Nicole la treizième carte du mort, a trouvé 
Ouest Nord, Es Sud avec l'As de Trèjle, j'ai tiré le «mental», jouc un rôle décif. De Roi de Trèfle et la solution du déblocage de la 
X- Mouel Y. ϑνας fs de Cœur, puis j'ai fair δὶ probable Cependant qu FR attaqué atout. majeure à Trèfle. Bravo églement 
Ξ 18 30 39 l'impasse sur Ensuite, je n'ai Chain champiomat d'Europe en pris avec la Dame de au docteur ( , Qui 
48 4Φ passe passe μας cherché à couper un let in à Turku, en ἃ δ, a donné deux autres coups ψιξεῖος φὰς σα ς qui élève 
SO contre passe SV.  Tyÿffe car je savais que je serais ἰδδ et les Anglaïses parti Son cspoir était de trouver les chances de réussite à 90 % « ris- 
Ouest a entamé l'As de Carreau τ à Pique En roancle j'éais ront encore fe Cœurs partagés 3-2 et de faire un que de coûter cher ex sowrmoi par 
et la Dame de Carreau, puis il a ἃ peu près sûr que Quest allait être Voici une donne fameuse du pos ! paires » αἰ ke T'èles du moct er les 
contre-attaqué la Dame de Trèfle. squeezé dans les couleurs noires sur match victorieux Anglaises l'adversaire qui Carreaux de la main sont accrochés. 
Comment Henri Svarc a-t-il gagné le défilé de mes atouts. » à contre les Françaises au champion  cipe Ouest) soit obligée de PHILIPPE BRUGNON. 
1.31.9 17-2 | 19. 46-41 E7 6), etc. Martianows, cham- aux Blancs le ibilité de leur contes  incoercible immédiate, portons le regard PROBLÈME 
1250 1122. 925: 49)  pioma URSS, τ in, 1987]. Ou ter le contrôle da contre par 28 23 pois sur le pion à 37 qui ébraniers très L WEISS 
334-3040) 1921214301) 2xé 3 4238 (6-11) puis 4. 4842 (16); 29-24, εἴς, : ls Noirs dans δὲ ruée 1894 
Set 5e RS) ἔπ 5. 31-26 (1621): 6. 3228 (1923): ες Noirs s'ouvrent alors de vastes jesqu'à la case 10, εἰ sur le pion ἃ 25 2 
2 Ν μ qui, sur une application u 
64-48 9.13 229 1.328Χ19 (14x23) : 8. 35-30 (10-14) ; espaces pour bâtir un plan d'exsemble Qu ième du renversé, 2abèvern le [7 [ E »- 
LM) 71112262 Thé 9. 30-24 (5-10) ; 10. 37-31 (20:25), εἴς.  sdaptuble ἃ maintes situations, ce H -Ὁ 
8.49.34 13.2316.43.38:..)] x  [WalkBaljakin, Tournoi de Kislowodsk, ὲ destruction on dament à ls case 1 = 
9.322) 7332 71. 31Χ181}) 15% Le Monde du 16 juillet 1983]. 1} Deux types de jeux s'opposent : a) L'ébanche da mécanisme. . 
1037228 131901 | 28 26ΧΊΒ(Ω) 11:17) jeu frontal pour kes Noirs et jeu de flanc τ ΠῚ 
OS pale et [052 ὠἀἍ) Comme poar chaque chrœique, pour les Blancs. 9) An senil d'un éblouissent enchat- ἜΣ δ 
(ψ.κ|9 ΧΡ 3. ΔΕΗῚ 272 no sentier inédi, dans le rubrique ont 0 0. Ὁ τς une cie ειταιξι.  POE ἀξ deus vanes rfi eee lee RER — 
ES PUITS II la richese du jeu dis ls phase prélimie Que. Ru rs ELLE En 
EE 5. ὉΝ πῶς ΠῚ Ἐ Cuve parte νῷ poor ds τὴν Louve dx proie mine κι, ΗΕ ΜῈ ΜΕ ΝΕ ΝΕ 
Ι΄. Η ἃ us q fait de M au ES mnt ΠΡ 
τευ ΠΝ . 4) 7. 32-28 constimerais une gère κατα dte Les Bbne τὰ cfa, Qui 4) L'œuvre du scood missile σοὶ μοὶ. CREER 
Soïes pol lon τς TR re PYT A paraissaient subir le jeu, tentent de pls- Une combinaison champagne, que les CE ET 
Uax38) 19. 40x29 θη: 10. 25x14 CR gl raie Re κέν ne ται δῶσ: pes ΠῚ ΠῚ Υ ΓῚ 
a} Dans te début Keller, l'une des (10Χ19), les Noirs ont opéré le déve- mécanisme et par l'éblouissant 2) Les : . Les Blancs jouent εἰ gagnent en cinq 


variantes de choix est 2. 39-33 (41-17) ; 
3. 44-39 (6-L1) ; 4. 50-44 (1-6) : 5. 31- 
26 (16-21): 6. 32-28 (19-23) ; 
7.28xX19 (14x23) ; 8. 35-30 (10-14) ; 
9. 30-24 (23-28) ; 10. 37-31 (5-10). εἰς. 

δ) Plusieurs voies intéressantes font 
l'objet d'un méticuleux travail d'explo- 
ration, comme 3. 42-38 (6-11) : 4. 31-26 
(19-23) ; 5. 35-30 (20-25) ; 6. 30-24 
(13-19) : 7. 24x13 (8x19) ; 8. 36-31 
(238) : 9. 40-35 (9-13) : 10. 44-40 (1- 


loppement de leur grande diegonale. 


2 En toute logique, les Noirs for- 
ment une nouvelle flèche, pointée vers le 
centre. 


4) Tont paraît limpide, sinon facile, 
Comme dans un traité : les Noirs ôtent 


4} Le rayonnement de la dame. 
1) Un abri sûr pour la dame et des 
menaces en germe pour les Noirs, 
4} Forcé pour interdire 37-32 ou 38- 
33 ca raïson de La présence d'un double 
crochet : pions À 2 et 13 d'une part et 
pionsèà4et13d'autepart οὐ 


v} L'imparable menice 37-31, Ὁ 


@ Solution : 40-34! (19x30) 37-31 
Gen 2T) 549 (NES) 38449 ! 
x29) 253 L dame, +. 


Horizontalement 

1. Embrouille imagée. — Π. Ils ne 
s'y reconnaissent donc pas? — 
ΠῚ. Attachai. En plein dans la 
figure. — JV. Faire place nette 
C'est moi. — V. Lesquelles ne le sont 
pas ? Dans l'auxiliaire. — VL Fait 
l'homme, dans le bon sens. Mauvais 
pour l'homme. Possessif. — VII. Fait 
de beaux draps. Elle s'est faite rare 
cet hiver. — VIII. Pas trop de risque. 
Grimpe aux murs. L'autre Tom. — 
IX. Ne se permet pas grand-chose. 
On y 8 presque tous droit. -- X la 
perdu des plumes dans l’histoire, 


Fonda une sage lignée. — XL Firent 
T'illusoire. 
Verticalement 
1, Plus il est important, plus les 


cours sont en baisse. — 2. Tiennent . 


au corps. — 3. Déchiras. Quand on a 
vidé le sien, tout est dit. — 4. Fait 
aller un peu loin. Dévisages dans un 
grand désordre. — 5. Pas ailleurs. 
Jouxte Bruxelles. — 6. Note. Habi- 
tude. Bateau. — 7. Préparaient bien 
au travail. -- 8, Prépare au travail 

Dane Dipus. Pas cu nie de 
pas mais il se soigne. au pied de 
l'orchestre. — 10. On l'aura oublié! 
Dangereuse, comme toute sa 
famille. — 11. On la suit, et parfois à 
tort. Tient agréablement au corps. — 
12. Là, il n'y e vraiment pas foule. 


SOLUTION DU Ne 548 


Horizontalement 

EL Conventionnel — II. Epousée. 
Paoli — 111. Remettra Brun - 
IV. Ecris Trucidée, — V. Man 
Poêles. Sa. — VI. Aëriens. — 
VI. Nattée, Asseau — VIIL Iris, 
Sciée. ΒΕ. — LX. Amont. Aérisée, — 
X. Languissantes. 

Vertical 

1. Cérémonial. — 2 Opéra Arma. 
— 3. Nomination. — 4. Vues. Etang. 
— 5. Est. Pré. Tu — 6. Nettoies. — 
1, Terrée. Cas. — 8. Aulnaies. — 
9. Op. Cessera. — 10. Nabis. Sein. — 
11. Nord. Ré. SL — 12 Elues. Abée. 
— 13. Linéatures. 


FRANÇOIS DORLET, 


anacroisés 


Ne 550 


Horizontalement 
1. CELMOPSU. -- 2. CEEHLSV. 
— 3. AEEIQRU,. -- 4. AEGGINTU. 
— 5. AÉINRSV (+5). — 
6. EEEMNST. — 7. AEGILMNT. — 
8. GINORTIT. — 9. EISSTZ. — 
10. AFIRSUX. — 11. DEILMOR. - 


- 15. EFIMNORR (+1). = 
1e. CEEIOSU. — 17. DEEIMS 
+ 


Verticalement 
18. CELNOSUV (+1). — 
19. BCDEHIQ. — 20. ACEEINNO, 
- 21. AAEÏILST (+1). - 
22. AAOPPST Ye - 13. DEL 
MOOS (+ 1). - 24. CEELIMRU. — 
25. AELMSU (+3). - 

26. ἘΠΙΙΝΕΤ. — 27, E 


ὃ . EGINNST 
(+1). - 28. EFFIILNR. — 
29. BEEQORSTU (#1). - 
30. DEIORSTU (+3). - — 
31. EEEINTIV. — 32 EEBERSX. 
— 33, AFEIRVZ — 34 ACGE 
NOTT -- 35 CDEMOS. - 


36. AEGINSU (+1). - 
37. AEELMNNT (+2). — - 
38. CIORSSSU. — 39. EEEINST. 
SOLUTION DU Ne 549 
1. AMIRAUTE 
MATERIAU). 


BLES). — 4, 

ETUD! ED) = 
3. INUTILE. — 6. ECRETENT. — 
à sai 


ἔξει ας Πές 2, VC 
» — 14. LAGO: 

+ 15. VARHEURE, — 16 OSSEUR D 
17 ADONNER (REDONNA DON- 


ὡς ἘΠΕ ΡΕΣ ΕΣ ΣΉ 


᾿ξ γι  : 


ἀρ ΚΣ ΣΕ ΣΈ Ρ 


NE. 


RES 


Γ 


Ἐπ παν ES 


TL 
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THÉATRE 


2. ἢ ' : _« La Veillée La Veilée » de | Lars Noren ” « La Vie parisienne », « l'AVAre » 
τ Furia flamboyante Offenbach l'entraîneur 
| Jacques Mauclair joue Que ces acteurs de vingt ans n° 
l'Avare dans le Marais, en ee  rande rOû- 


et Michel Bouquet à Lyon en (dune indiscutable jeunesse). 
pe de rte ἃ 7 Ἢ ins de 
Les élèves onservatoire ᾿ ἡ 
sont prêts pour la relève. TA du! Marais ἃ Par 2e font 
Ils l'ont prouvé en jouant les griffes sur l'Avare. 


la Vie parisienne C'est une pièce ἃ part, chez 
", bach Molière, l’Avare, parce qu'elle n'est 
d'Offeni ;»: comme Tarafe. l'Ecole des 
femmes. falade imaginaire, une 

Ces jours-ci les élèves du Conser- e di Ἢ is, 


“Noren, étant suédois, on s'attend Ἵ j 
un affrontement fig6-dans la | + - plos «avance» : conduits per leurs " L'A est pl imemont 
ET | ue Σ ἐ αν, καὶ pie, arme 


Ν ἕ mère absente, comme si souvent 
alors le Comservatoire de musique, chez Molière. Et puis l'avarice, ce 
et non celui d'art dramatique. m'est pes un vice Où une Ἢ 
Pour des jeunes gens qui ont «spectaculaire », en πιὸ : 
choisi l'art du 11 n'y a peut- pouvez avoir devant VOUS Une Per 
être pas d'exercice, d'entraînement, 9016 effable, responsable, ouverte, 


{ENGUERAND 


n'arrête pas de changer le trop vite allamée, une cerise tombée 


: marche, polka, farandole, de la nappe. cette affection si 
étrange, apparaît : l'avarice. 


᾿ MOMOUE AUSINEL 


ἃ 
: 
Ê 


de de g28s me . 
ΞΕ Joe de np de 
1: 

ἧ δια βααῖσις τὲς ον d'un métier. ons dabtncl, frres φεῖιόσα de 
τ Ιοἴϊδισο , Oùi ΜῈ Βου- 
mec Que Le rent de que dame à par es Bet ἐς 
tement, por yuppies : ἥ chants, de musiques, au conserve nez, des regards de biais, qui ini 
bles, et_qui. progressivement 3e ” foire, nous le savions, mais la force mal wo maladie, même 
ἀξιαῦτε, 1 dérision seule forne dé ent du temps perdu, de leor préca- ation de Pierre dans moments d'abandon. Mais 
pudéer l'emporte sul DÉC ré. Au fond, destructrice, ves. Ils en Re nous était ere cette ropréseniation, Ms doute, 
cruauté s'exprime dans-un jeu Jour. Sonde PA sains, nent l'impression d'avoir pris un pa at pe merveilleux, vaut aussi par la mise en scène de 
animal, viscérel, un jeu deprôvoca- Pour une fois, un spectacle de plaisir sauvage qu'ils transmettent reg style bandit Pere Franck, qui moe en 
fions. Chacun va-au plus loin de Ὁ Lavelli πὸ se termine sur une Bien ensemble, comme ὑπο famille at d à extrêmement juste des pauses, 
< qu'il.est, crache ses’ faiblesses, ses  i ἰῇ pe 20 érabandon définitif, qi ne parvient pas ἃ se désunir quoi | jeu pee autre, d'un mot à des heures, οἱ qui «B0rrc » où 
orge Lave dans on Te faines inpuissantes. «Je. ne Veux mais Sur Un champ dévasté où qu'il en coûte. μίτον την τ grstucls sont ς détend » 16 jen de manière à nous 
avec les couples. Patrice plus de parce que tu me rends demeure une étincelle de vie. erfaits, efurias d'ensemble» faire sentir que la méca- 
moche », di Bis pawice  vaise, malheureuse, mais indestruo-- COLETTE GODARD. n'ont. pas une bavure, et c'est d'une nique du rire, lorsqu'ils sont épurés 

tible. C'est dû beaucoup aux qualité d'esprit, bravo ! comme ici par | j 
. “acteurs. Patrice Kerbrat insiste un ὦ #. Théâtre de la Colline. T6L : 43-66 . Le promotion 1989 sera bonne, doucement, mais tout droit, au bord 
peu beaucoup sur la puérilité exas- 43-60, 20 heures. ces élèves de troisième année ont de d’on gouffre. Et, là, nous rejoignons 
" ΤΡ la présence, de l'allant, et déjà un l'émotion du Malade, de l'Ecole, 
art évident. Gérard Watkins, qui mais sous des couleurs us sombres, 

bottier, jrradie un on dirait presque aveu! Ch 
une facétie naturelle, et ‘À Paris, dans un lieu et une mise 

t compris le beaucoup plus 

qu'avait Offenbach qu'à Lyon, Jacques Mauclair, trans- 


Homme secret, di : r lu quatuor musical, 
ας des ἐν RU Lars lique-t-l, ἜΣ εἰέδιτα conne 


chasser les papillons noirs, un (tiers, 

Echdremarck eva fut, des siècles durant, l'abbaye de 
Saint-Martin-des-Champs- Les 
très délié, charmant, donne au per” moines cn détest£s du peuple 
sonnage de Gardefeu la légère note de Paris, parce qu'ils faisaient Ven, 

indi lusieurs kilomè- 


es de 

célèbre « τοῦ - 

ine Pietri, actrice de net depuis one coline de Montreuil 
À qu à Paris l'eau était 


Alors 
Mauclair, c'est le 
contraire de ces moines : c'est l'eau 
tout k 


ἃ L'Avare Théâtre des Célestins à 
Lyon 20 h 30. Théâtre 
Paris. 20 h 45. TL : 42-78-03-53. 


ἘΠ Mardi 28 Février 1989 
LL AU C.A.C. LES PLATEAUX 
Z. ANGOULEME 


| Les Cannibales », de Manoel de Oliveira par Z 
TL LOUIS SCLAVIS TRIO 


ΕΝ ἘΣΤΊ ΗΔ er ge ᾿ . ; à h 
τ Divertissement dans un palais ᾿ ï mi Das © DANIEL HUMAIR 
1 ulier de satin τος duspadé cn τος βο- guerité, romantique. - 
d'unsouler dent QE et ρα Peine ro 
se lance cette fois . “. tiré d'un conte noir d'Alvaro Carvak οἱ 
dans l'opéra filmé. ‘ : Pi, UE cune home, Den ES je couple. 
On fes, cette année, les ixante ᾿ς Dès Le début LP en Pontrent armé d'un rie, SEE de noce COMEDIE DE CAEN + 22 FEV /4 MARS » 3147 3900 
ans de cinéma du ις porte Ὄ signe ere re, en montreut révèle un secret épouvantable que THEATRE 71/MALAKOFF + 8/31 MARS 
costumés. l'amoureux surprend, en par- Φ Φ I M d 
ΞΞΞΞΣΞΞ ΞΞΞΞ. Ainsi va le Monde 
véritable culte. ï nes σα dome ae de Là 1à, sans doute, qu'on Comédie de Wiliam Congreve ' 
Les Connibales, sélectionné POUr …. musique, εἰ, ἢ δ on est chez tique d'un certain sype d' ; ΄ , scène Michel Dubois - 
la-compétition au Festiva de [rage στ T june dt Manoel de Ol- le société qui l'avait dé. De Là 1 ἃ ΠΣ ramchon 
κεῖνα ἃς Le mritograes, ἀρεῖ MERE ἐξ τὰς ya ut love « bummélienne τς : ἢ con, Christiane Millet, Chantal Deruaz, Valérie V 
Les acteurs 5 L mé les | AÇçONS . τ monde. εἰ cé: e , Chantal Den z, Valéri à 
la reg d'être. - τ ." exercice de style 58 Da à -À nod, Sonia Zinck, ue Écaenu Fe 
© , Serge Maggieni, Alain Moussay, Jean-Marie Frin, 


fay-back. L'originalité que τὸν Ἷ au Le mème € Ἶ 
playback, D'Or fm est scène en 8 utilisé Fespace comme d'un cinéaste presque " gi, Ale 
toute relative. L'action se passe an celui d’un théâtre à machines, avec HT depuis le Soulier cmard, Thierry Paret 
neuvième siècle et la musique de de tableaux. La mise 1986), s'accorde des pauses. à ἘΞ 
JACQUES SICLIER. 43-66-43-60. ΒΝ 


." 
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Culture 


MUSIQUES 


Yo Yo Ma aux Champs-Elysées 


Aussi léger qu’un violon 


Connaissez-vous la Sonate 
la Surprise, 

de Brahms ? 

Yo Yo Ma nous l'a révélée 
au cours d'un récital 
éblouissant 


Un violoncelliste, de trente-trois 
ans, qui remplit de fond en comble 
le Théâtre des Champs-Elysées, ce 
n'est pas fréquent. Mais celui-ci est 
un élu des foules internationales et, 
Cr ne re 
ui, puisqu'il y est le parents 
chinois) et a fait ses « débuts » dans 
l'atelier d'Etienne Vatelot à trois ans 
et demi. 

Quand Yo Yo Ma commençe les 
Pièces dans le style populaire 
op. 102, de Schumann, ce scherzo 
vif, crépitant, gai comme un bis de 
virtuosité, comment n'être pas 
conquis d'emblée par ce feu, cette 
passion brûlante, puis par l'idéa- 
lisme, la rêverie légendaire qui 
débouche sur un lyrisme si viril ? En 
quelques pages, c'est le grand Schu- 
mann qu'il fait revivre, celui qui 
jette ses derniers rayons au soleil 
couchant. 


Jouer les contemporains est certes 
louable, mais For cello solo, de 
Léon Kirchner, même exécuté avec 
une virtuosité diabolique, contient 
plus de formules, hélas, que de musi- 
que, 

Dans la Sonate pour Arpegxione, 
de Schubert, le jeu de Yo Yo Ma 
devient simple, limpide, τι par- 
fait, et il déploie l'admirable mélo- 
die de l’adagio comme une fleur qui 
s'épanouit lentement. L'expression 


s'intérionise complètement, comme 
en rêve, presque en léthargie, avant 
que le chant réapparaisse douce- 
ment à l'orée de la forêt, encore tout 
ému, εἰ se livre peu à peu à la danse, 
tournoyant à j'infini sous cet archet 
si chaleureux. 


Après l'entracte, quelle surprise ! 
Le programme nous promettait La 
Première Sonate en mi mineur 
op. 38. de Brahms, et Yo Yo Me 
attaque la Troisième Sonate en ré 
mineur op. 108... pour violon! On 
ressent un certain Choc dans l'esto- 
mac et puis on s'habitue. 


Une interprétation 
fulgurante 


Sans doute le violoncelliste at-il 
voulu montrer que son instrument 
est aussi léger qu'un violon, et il y 
réussit fort bien, évitant les sonorités 
empätées et barytonantes. L'inter- 
prétation est fulgurante, le lyrisme 
débridé ; tout son corps est soulevé, 


Le Studio des variétés à l'Olympia 


secoué, aspiré par la musique, e, et 
voyage avec le violoncelle ; le visage 


quelques passages s'avèrent contre 
nature, comme pour défendre l'hon- 


vigoureux, K 
mais malheureusement une certaine 


dureté dans Brahms qui en affadit la 
chaleur. 


JACQUES LONCHAMPT. 


%+ Yo Yo Ma a enregistré les Pièces 
de Schumann, ainsi que les Fantasies- 
tücke op. 73 et le Concerto (dirigé par 
Cotin Davis) chez CBS (42663 on com- 
pact, cassette et microsillon). 


Apprentis chanteurs 


Pour la première fois 

les élèves 

de l'école des variétés 
présentent leur spectacle 
dans une vraie salle. 


Créé en décembre 1984, le Studio 


tué de membres nommés par le 


A partir 
du 28 février 1989 
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FABRICE 


LUCHINI 


FRANCOISE DORNER 


Une folie 
électrique 


D'après “’Mystification"” de Diderot. 


théâtrales, 


ion de la Mairie 


a 


υ 


Ν᾿ τόν ὦ mme 
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ministère de la culture, de la 
SACEM et des institutions concer- 
nées, s'étend sur deux ans. Au siège 
du Studio, 28, rue Ballu, les élèves 
ont à leur disposition CA rt 
nique, une scène modulable, une 
τι le de danser une biblio- 
iscothèque. La première promotion 
(vingt-huit élèves, moyenne d'âge : 
Hs ans) est sortie en juin 


ont enregistré un ἀρ ve Tout pour 
eux restant, bien sûr, à entreprendre 
dans une industrie musicale où 10 % 
seulement des artistes sont en 
mesure de gagner un ou l'autre 
l'équivalent du SMIC et où un 
succès de chanson n'est jamais une 
évidence. 

Sous la direction artistique de 
Bob Soquet, qui supervisa autrefois 

Rex les premiers pas d'Alain 

chon, les élèves du Studio des 
variétés ont constitué un spectacle, 
une revue musicale qui revient sur 
les trente dernières années de La 
chanson française. 

Chaque chanson recréée 
(le Temps du tango, de Ferré εἰ 
Caussimon, Je suis snob, de Boris 
Vian, Paris s'éveille, de Jacques 
Dutronc, Poulailler's Song. 
le Bagad de Lann Bihoué, d'Alain 
Souchon, Marcia Baila, des Rita 
Mitsouko, Etienne, de Guesh Patti) 
est l'objet d’une mini-comédie must 


le. 
Quelques reprises comme 
Îles Play-Boys de Dutronc, trop mar- 
quées par la dérision de la création 
originale, ne supportent pas un 
deuxième traitement parodique. 
Mais. dans l'ensemble, le spectacle 
est dynamique, souvent drôle. Π sou- 
ligne qu'au moment même où la 
comédie musicale semble enfin 
prendre ses marques à Paris, de 
Jeunes artistes savent chanter et pos- 
sèdent le sens du mouvement. 

Les élèves du Studio des variétés 
offrent à l'Olympia une image 
contrastée de bonheur et d'interro- 

ion sur l'avenir, de fraternité 

une troupe, et d'isolement. Cer- 
tains ont naturellement plus de 
charme, d'aisance, de fantaisie, que 
d'autres, plus d'éclat dans leur façon 
de transmettre une chanson. Mais 
tous sont là avec une vraie envie de 
spectacle, le plaisir d'être sur une 
scène et de pouvoir imposer un uni- 
vers, sans jamais copier un Chanteur 
connu. 

CLAUDE FLÉOUTER. 

k ia, Où il est ks 
γι Ἔ ème, à Sud de mnt 
était à re jeudi 23 et sera à 
Bruxelles le 9 mars, avant 
pes ἐπ participer 
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ΚΟΟΦΑΤΙΟΝ 42.39.34.50- 


Communication 


Quatre rapports dressent Pétat des lieux 
de l’audiovisuel public 


chaine (1). Quatre rapports qui, sans engager le 
gouvernement, serviront de base aux positions 
qu’il défendra, an printemps, an Parlement, 1ors 
du débat d'orientation sur la situation de Paudio- 
visuel public. Quatre documents qui, après avoir 
souvent sacrifié au traditionvel discours réconfor- 
tant (« l'attachement » du public, quatorze mille 
salariés «ὧδ qualité», un potentiel technique 
«irremplaçable », etc), sont d'antant de cris 


Aunoucée fin septembre, au 


grève, la concertation sur l'avenir de l'audiovisuel ἡ 
touche à sa fis. Les quatre 


pies fort de Ia 


groupes de ira- 
délégué à la 


ment remis au ministre en début de semaine pro-  d’alarme. 


Les faits sont là : la télévision 


monde, doté d'une véritable “ stra- 


À s extrèmement 
ambitieux : dépasser ensemble 45 % 
de parts de marché par une remon- 
τές d'Antenne 2 aux alentours de 30- 
35% et par une ion de FR 3 
de 10 à 15%. Tout repli de cette 
dernière sur une programmation 
uniquement culturelle est ainsi 
écarté. « Une chaîne financée par la 
ttes τορρριΑτε mor him 

importantes, explique le groupe 
de travail mené par M Jean-Pierre 


Hoss, ne peut, sous peine de perdre 
une ane ie de sa légitimité et 
de démobi ses personnels, se 
cantonner très longtemps dans une 
seuil. εἶσι 

» 


FR3 πὸ doit donc pas être une 
« chaîne secondaire », mais la 
< télévision plurielle française » 
Chaïne des régions, de l'information 


De ere RRQ εἰ [πὲ ὅταν. 
És ». « Ainsi, 
Se nn 


5, Carltatives ou 


autres, organisées 

de la France entière » [devraïent- 
elles appeler] « tout naturellement 
l'utilisation systématique du réseau 
FR3>. 

Le secteur public devra aussi νεῖν 
ler à ne pas se laisser distancer sur 
les nouveaux médias. Câble, satel- 
lite, télévision haute définition, rien 
ne doit lui rester étranger. - 


© Un stratégie de groupe. 


Le SFP signe un gros contrat 
avec TF 1 maïs pas avec Α 2: l'INA 
et FR 3 se disputent La formation ; la 
production de FR 3 et la SFP se dis- 
putent âprement des parts de mar- 
Ché. « Le secteur public joue contre 


Coordonner le di ment, les 
investissements des différentes 
sociétés, est indispensable. Mais à la 
création d'un holding A 2-FR 3 (un 
“écran supplémentaire» sans 
garantie de meilleurs résultats), les 
&roupes de travail préfèrent la mise 
place de siuctures plus souples 
ou adaptées à un objectif précis. 

Au sommet, un « comité stratégi- 
que» pourrait des grands 
choix (investissements, production, 
recherche, nouveaux médias). À la 
base, Antenne 2 et FR 3 devraient 
disposer d'une régie publicitaire 
commune, de concert à 
leurs achats de droits télévisés, dis- 
poser d’une structure commune 
d'étude du public, et bien sûr, d'un 
comité d’harmonisation des pro- 
grammes, isation indispensa- 
ble à toute remontée de l'audience. 
Εἰ si cela ne suffisait pas ? On pour- 
rait tou nommer un même pré- 
sident à la tête des deux chaînes, 
voire faire fusionner celles-ci. Cette 
nouvelle stratégie du groupe devrait 
enfin se traduire — visuellement — 


--------.--.-----.-ΟςἘ.. 


Φ Précision sur le magazine 
« Aujourd'hui Madame ». — Le 
magazine du groupe Bauer ne devra 


Par le tribunal de grande instance de 
Paris (le Monde du 24 février). La 
décision n'a en effet « pas été assor- 
te de l'exécution provisaire », pré- 
cise un communiqué des Editions 
Bauer, la société éditrice à laquelle le 
producteur de l'émission télévisée 
Aujourd'hui Madame » — Armand 


« 
«1 Jammot — conteste le droit d'utiliser 


ce titre. 


la création d'un logo commun à 
Pensemble de l'audiovisuel public: 


© Des moyens actrus. 


x technologies, 

tion nécessaire, démarrage de la 

SEPT : dès 1993, selon une étude du 

Burean d’information er de à 

sions économiques (BIPE), de 
illiard 


Gicquel fake des it 
ques : latte contre la fraude (éva- 
luée à 590 millions de francs en 
1989): remboursement par l'Etat 
des exonérations accordées aux 
familles défavorisées (de 1.6 mil- 
liard à 1,8 milliard de francs) ; aug- 
mentation eufin de 50 F de sou taux 
actuel (750 millions de gain 
espéré) ..- : 

Côté publicité, le rapport légitime 
l'existence de son plafonnement, 
mais suggère — avec de 
substituer à l'actuel plafond en 


volume financier un système plus 
souple indexé sur l'audience. Pour 
ue le service public soit en mesure 


r son ind Hoi 
red positil re. Een les 
demandes d'espaces mr and 


ΤΟΜΟΣ ὡς μους τβὰ 

gant ler à bled 
suggère pas moins deux « pistes » 
ἀπάγοι le. lancement d'une chaîne 


ment) 


ainsi que le lancement, sur 
FR 3, d'émissions de téléachat. 


< visant en premier lieu à informer 
PA pe rtrapr Poe τὴ 
Φ L'ostre-mer et l'interns- 


L'outre-mer fait l'objet d'un : 
seulement 


constat accablant : 4,7 %& τ 
diffusées dans les DOM-TOM y 
sont réalisées, et aucun 


groupe de animé par M. Hoss 
fait-il d'une politique de décentrali- 
sation une + priorité absolue» : 
régiotalisätion de 18 programa- 
tion, utilisation des langues locales, 
insertion de la télévision locale dans 
un cadre culturel régional, actribu- 
tion de moyens supplémentzires, 
sont un “enjeu 


tal » le 
‘maintien de « relations Rarmo. 


que Mme Catherine Tasca. a 
découvert, ἢ y a environ deux 
semaines, que la commission 


sur l'ensemble des dépenses 
Pubficitaires du secteur prié 


w proposition ἰδ. 
«originate » du débat ouvert 
depuis l'été, le ministre a donc 


mais qui — et pour des raisons 


F 
Ἶ 
8 
ti 


“HE 
je 
ἘΠῚ 


Ι 
᾿ 


᾿ télévision, avec le regroupement au 


. Chaîe’en σ sruClures autonomes » 


. Millierds de francs en 1987), le 


contre. -hors médias (52 millisrds de 
‘francs δὴ 1987). Uné taxe modu- 


nieuses entre la métropole et 
l'outre-mer ». Ἢ ὁ 
La politique audiovisuelle inter- 


M. Jacques istel attire à juste titre 
l'attention des irs publics sur 


agence télévisu: 
vrant l'actualité l'étrangère. 
Le’ rapport déplore également 


France, RFI et de la Sofirad. En 


sein d'une nouvelle structure — 
Télévision française internationale 
— de TV 5-Europe, Canal France et 
l'agence d'images ATV. ἊΝ 
_‘e Deux points de diver- 
gence : Ia régionalisation de 
FR3 et le fivancement de le 
SFP. ΝΣ 

« Sur {a régionalisation métropo- 
liraine .de l'ondiovisuel. [-..} le 


upè n'a pas pu dégager de 


et les tenants d'une décentralisation 


- ‘Dés oppositions irréductibles qui 
ne eat qu'embarrasser le gou- 
vernement ἔπὶ ee ἥν τα Es 
ξ Je εἰ se 
lourdement déficitaire — les deux 
pôles spot de l'audiovisuel 


sortie de la crise en évitant. d'y 
retomber. , 
᾿ ΡΙΕΒΒΕΞΆΑΝΟΕΙ GAY. 


1) Les quatre rapports : missions 
eh de l'audiovisuel 
public ; moyen et méthodes de gestion ; 
production et patrimoine ; enjeux euro- 
Péens et internationqux. 
. (2) Bureau d'information et de pré. 
visions économiques. 


recettes publicitaires aban- 
donnés par Antenne 2 et-FR3 (3 


prévoit donc l'instaration ἡ 
d'une taxe sur la totafité des 
fres médias et : 


Seulement compenserait la.perte 
des 3 -mliards meis couvrirait 
aussi les besoins supplémen- 
taires des chaînes évalués à 1 
n'en sersient P35 pOur autant 
soustraites totalement à l'obliga- 


commission n'a guère 

réaliste. Encore ΕΗ ἫΝ 
m'avoir «pu exeminer et évaluer 
l'ensemble des études techni- 
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38-38). © Uné Suissesse dans les guerres poigne : SN nee OS τ , s A ἢ .4..,36.33.93})} casse, δ" (43-26-58-00) ; To 
Sonnaires Régula a Suisse MARAIS (42- ). οἱ Une vié bonlé- - ΠΣ ME Eten fs ) RASE à La Bu ἐν (4354 ἢ 
τ Ca ns 5 » "- 
: : de - 
Zaxe ou le. Fanastisme religieux : La 
2e La Heserre. La Chevelure : 22h. ms in) 
RE ΤΝ ΚΈΤΩΣ, τ . va St), Rosi, : 
COMÉDIE DE PAS (MOD. Le A τὴ D Ge LPO va É 
TR ρας ELYSÉÉS MATHURINE. (42659000). Us ve ἐς τὴ δ de Federico Feu, 20 h 30. d22S-10SD) : UGC ἣν 
: er δ, ὁπ τρῶν DE PARIS 49454): UGC mn 


Lu - | 

* Paris Je nuit, la nuit est d'ergenr : Paris 

va par. (19659, de Jean-Luc Godard, Eric” 
Douchet, ἐδ 


Η {ie ü 
F7-42:56-31) : Le (43-20-30-19). 
MOITIÉ. 


: ; PAT : : Manel de Oliveira, v.0. : ἷ 
Ὁ eTout Je Ματοῖς», 14H45, métro ‘ : Horizon SNS): Saint ἱ 
᾿ Ἡδιεν ἀς ville. “devant le poste : 7) ; Germain Sie 3 UE i 
ς ma) τος ΠΟ ΟΣ πελιτον ας νας. & (5624516):  Schiadortf, ta : Ci 
Cl Les-silons de rhtel ὅα Châtelet », ES A OT Κ ado τα: DOC Ode ὅδ | : 
(Β Roman). Ye 127, rue de Grenelle DRE = UE 10 : τος Biarritz, ὃ t 
τ Promenade révolutionnaire dans le. καὶ Le-vurt D . SUIS LE SEIGNEUR DU CHA 2.20. 40) Linder_Pano- ᾿ 
me τσ naré des AT»: pont TE Laos AE. TEAU Fin frangais de RES RE Bale 02 DES) ri ; 
υδεαίον Sans Saint-Michel Τροης πὸ métro Shin Paul, εοτεῖς ge an RE ral, 2e UGC Opéra, 9 (45:1495-40). ᾿ 
CP-Y. Jasiet).. an À Halle) ut ᾿ TETE PR ah Hauweleuille, SCOOP. Film américain de Ted Kot- ᾿ 
«L'hôtel de Lassay», 14h30, γα εὐ, Camméofo »; A ῳ (46-33-7938 “UGC Mompar- ‘cbeff, v.o. : Forum Horizon. 19 (45. ν 
Re care). que do Me 15 bee STADE): PRE ASE Paié Haas & |! 
63, rue de au (Touriene Mari TS (RSS Loco 8) : Marignen ἢ 
εἰ . 92-82) ; Saint- , [ 43.59.92. 82) ΤᾺΝ ΐ 
ulien-de-Par CAFÉ (a re 543) à Len Nan AE Se pére, M UE | © 
Viviani (Approche de l'art). “δ΄ “vard de Port D PTE 13. ΟΝ ΕΝ Faute, 13 Us ' 
« Les saions de Fhôtel de Soubise», , 1’ je française et l'Inst Sept Parnassiens, 14 (43-20- rt 2.06) : onveoon Bai ἱ 
Francs-Boargeois 32- 5 14 Juillet Beat Dee ares, 15" (45-79-33-00) . 


À Ace αἱ M q q ᾿ 
tnt εν 15 houres, 23, quai de Conti (Pais 
et son histoire). : 


sat). ἢ ἔτος à ᾿ῳ 
<L'Ongn 7 AS donnent RON | 
Re de ue CONFÉRENCES. - . 
«Μ᾽ δι ti int- ne en τ : 
gaines Tf-béures, métro Sani | SAMEDI 2S FEVRIER - 
Sulpice, sortis (ἢ ᾿ passé). , placo &'Téon, 15 heures : « L'art dut 1:33 3 D 
« L'Académie ‘française εἰ linsis rar Gi Begin (Musée, Gui- FILM SANDWICH CAC ) ; La ; 
ταῦ ον 15, heures, 28, quai de Conti mer). - ἘΠΕ ΣΡ ΜΑΣ : 
(Pariset ὅσα histoire). … . Sorbonne (salle. 118), 17, me dela F40) : ὰ : dir ΟΠ Gamant. Par- ν 
Mister Sorbonne, 15 heures : « L'effet Kichan Étysées $ 1 14 Juillet ; 
τ à . Besugrenclle, 15* 19-79) ; τ... : $ ῃ 


I l'église des Génovéfiins αὖ Pan- vas, 
uéon. histoire et D bitoetute .. l'e-de-France) . 
Panthéon, 2 


nu. DIMANCHE 26 FÉVRIER 


15 beures, place di π' 
façade le. | ns à 2 M, 
. L'hôtel de Sully». 15 heures, ᾿ ΣΕ Ὶ L'Inde au quotidien» ; 
62, rue Saint-Antoine 16h30 : «L'Inde ess le : 
et le Mabhabharaia» . 
: « Venise et san carnaval », . 
(Rencontre 4 
ὲ 


Dr ἐν ἘῸΝ τ ναῦν τ 
Ξ b me 11 e τ΄. les montagnes 

Née (V. de Langisde). τ ΑΡδΙσι σειν 17H15 τ «Inde, Négei. 

d'artistes, jerdins secrets et Ceylan », films présentés par J-C 


« Atebess 
curiosités de Mont ArRAGSE ”, .‘VODS grands voyages) - 
ΤΊ heures, métro Vavin Connaissance. : 18, rue de Varenne, 14h 30 : « Maxi 


Bois de Vincennes 

. RER : Vincennes ᾿ ᾿ ἢ 

7 Métro : Chéteau de Vincennes Navettes 
_Bus : 112 (arrêt Parc Floral) . gratuités 


> FLORAL DE PARIS 


Blanque, 75013 PARIS - Tél : (1) 45 659585 


20 Le Monde Φ Samedi 25 février 1989 ee 


Les programmes complets de radio et de tEl£vision sont 


des symboles : 
mn Ne pas manquer au αὶ Chef-d'œuvre cu 


publiés chaque semaitse dans supplément 
> ds le Monie raBotélérbione D ἘΠῸ à éviter 8 On peut voir 


Radio-télévision 


da samedi daté 


Vendredi 24 février 


Lockin ten À ue ἐν par 
les champignons) : Planète mer; 
Médium (un in racome son Expé- 
rience de communication avec Marie- 
Antomette). 23.30 Journal et Météo. 
23.50 Feuilleton : Maria Chapdelaine. 


20.35 Série : Hôtel de police. 
21-36 Magazine ttéraire 
de Bernard Pivot. Sur Îe thème 


CE SOIR À APOSTROPHES 


LES HÉRITIERS DES 
SEPT ROYAUMES 
STOCK 


«Le choc des cultures», sont invités : 
Azouz Begag (Béni ou le Paradis 


re des Tzvetan Todorov {Nous et 
les Autres). 2255 Journal et Météo. 
23.15 Cinéma : Alice dans les 
villes aus Film allemand de Wim 
Wenders (1973, v.o., N.). 1.05 Mage- 
zine : Du côté de chez. 


FR3 

29.35 Feuilleton : L'or du diable (4° égi- 
sode). 21.30 Magazine : Thalassa. 
Pécheurs des pers Journal et 
Météo. 22.50 5: τ 
0.20 Musiques, musique. Sonate en si 
bémol majeur, de Haydn, par Jean- 
Claude Pennetier, piano. 


CANAL PLUS 
2030 Tékéfihn : Meurtre à Coweta 
Couaty. 2205 Docementaire : Le 
monde inconnu des serpents. 
22.36 Documentaire : Exploits. 
22.55 Flash d'informations. 
23.00 Cinéma : Mission su Film 
is de Roland Joffé (1986). Avec 
De Niro, Jeremy Ray 
McAnally. Grand film d'avemures his- 
aux 


d'or du Festival de Cannes 1986. 
1. 2 les us du plaisir mn 


, Jacqueline Maillan 2.20 Boxe. 


moyens : Lran Berkley (E.-U.)- Roberto 
Duran (Pan.). Se : Bergerac. 
6.20 Série : Stalag 13. 


29.30 Tékéfilm : La nuit des guerriers. 
De Peter Yuval. 22.15 Téléfiim : Péni- 
teucier des femmes. 0.00 Journal. de 
miuvit. 0.05 Capitaine Furillo. 1.00 Les 


Hirokito, 
D'Edwerd Behr. 23.15 


FRANCE-CULTURE 

20-30 Radio-archires. Denis ou l'inteïli- 
gence. 21.30 Musique : Black and blue. 
Le Jazz Dictionary, de Grove. 
22.40 Nuits magaétiques, villes 


Chopin: S majeur, 
de Mahier, par l'Orchestre radio- 
symphonique de Sarrebruck, dir. 

yung-Wbhun que: sol. : Murray 


Premières 
Boris Godounov (extraits) de Mous- 


Samedi 25 février 


der le, apéon des chiens de ber- 
TE Taxis : des progrès à faire. 
Série : Les professionels. L'ELé- 
ment fais brigade de choc 
contre l' , le terrorisme, 
gime 1920 Biel | Mare εἴ Sabu 
et Météo. 20.35 Tapis 
vert et da Loto. 20.45 Jeux : 


εἰπε: venture 
: tion Survie (descente d’une 
τὴ au du en par 


Papa poule. Paps poule moins 1 
19.00 INC. 19.05 Û ἢ 
tombe à pic. Les de Ἰοῖν. 
20.09 Journal. 20.35 Météo. 
En Non résenée) Michel Drucker. 
par ᾿ 

Avec Elton John, Chvier, 
Jeanne Mas, Alain chon, Kassav, 
Le du Lann Bihouë, Les 


13.00 2 12-14, 14.00 Tennis. 
Fans À Ce Tips er 
nales du sim [8.00 Samdyzamite 
jeu ré je 12:10 à 19.30 je Jour. 
K 19.10 à 19.30, le jour: 
région. 19.58 Dessin aniveé : 3} 


par Fabrice. mie Les 
nouveaux ES; 00, Harvey 
cartoons ; à 21.07 un épisode de la série 
L'homme in! (Le transfuge) ; à 
21.30 Betty 2150 Journal et 
Météo. 22.15 : Le dira. 


D'Alain Duault. Georges Bizet, 
1507 anniversaire. Avec La parc 

de Momiserrat Caballe, 
Casadesus. 23.35 


série. 21.45 Les superstars du catch. 
22.40 Spectacle : Magic, 
22.50 Flash  d’ixformations. 
23.00 Cinéma : Le ἦρε de Farche 


sont envoyés sur la station, C'est un 
film de 
VOUS verrez 


LA 5 
1315 L'hebdo de La 13:30 Série : 
L'homme qui valait 3 milliards. 
14.30 Série : Καὶ 2000, 15.30 Série : Shé- 
tif, fais-moi peur. De 16.25 à 1830 
Sn 6 Ent mg 
THIS Flo e Le Robinson κότες. 
17.46 Karine, l'arenture du Nourean 
ne nos δ πν et Serge. 
u ouvard et compagale. 
18.50 Journal images. 1900 Se : 


Ἢ] 
; 


pREù 
#g 
RCE 
ὃ 

[ 
Ἴ 


εἰν 
ἢ 
Π 


, 
| 
ἕ 


ν. : Hexagone 
16.20 Hit, kit, hit, hourra ! 
16.30 Variétés : 6° aveaue. 
17.30 : Advesture. 


FRANCE-CULTURE 

20.30 Photo-portrait. Franck Venaille, 
écrivain. 20.4.5 ii 
hirondelles, de Roland Dubillard. 
22-35 Musique : Arrêt sar le son. 
Le département audiovisuel de ja 
Bibliothèque vationale. 0.05 Clair de 
mit. 

FRANCE-MUSIQUE 

20.05 Opéra. Don Giovanni, 

deux actes, de Mozart, le e 


La Gruberove, 

rancisco Araiza, Ann Mur- 
ray, Claudio Desderi, Natalie De 
Carolis, Mentzer. 23.08 Musi- 
9.30 La terrasse des 


Milan, dir. Riccardo Muti : 20]. : 
Thomas Edit j 


Audience TV du 23 février 1989 (BAROMÈTRE LE MONDE/SOFRES-NIELSEN) 
Awdiencs instartanée. France entière 1 point = 193000 foyers 


22h44 


| Séance de 22h | taComioud | 12 siopee 
225 8 | vw. 4.8 22.9 18.8 

| Résistances Fortis diperus 

| 45 0.8 


0.5 


ΣΝ πε τε 


(finale du simple messienrs). 


TF1 | 19.00 Série : Les aventures de 
: Histoires nets Holmes. Le promoteur. 19.55 Finsk 
relles. 7.00 Bonjour la France, bosjour d'informations. 20.09 Série: Benny 
ἐ Jean Offrédo. ΜΗ). 26.30 Documentaire : ΑΒ cœur dn 


dragon. 8. Se marier, par Mischa Sko- 
7-50 Magazine: Bonjour monsieur le ταῦ. Le mariage, Le starns de la fee. 
maire. Présenté par Pierre Bonte. Je rôle de la famille en Chine. 
1: 2139 Magazine - Océmuiques. De 
Pierre-Audré Bonteng epone 
Rabourdin. L'actualité culturelle. 
Guromi. dimanche 22.05. Journal et -Métée. 
(suite). Docteur Who. 9.30 Série : Les 22.30 Cinéma : le Sexe faille mm Fin 
chevaliers francais de Rôbert Siodmak (1933). 
Avec Jeanne Cheirel,- Marguerite 
Moreno, Pierre Brasseur (N.). Dans sm 5 
se 2rosve trop grosse 


dedais di fon d'elle, ordi- 
ic δ᾽ ἐ: 3: AR] 
riche Sud-Américaine joue .à l'entre- sai Le ᾿ - 
Μπαίσμ. ur de l'invasion de 


11.00 Magazine : Auto-moto. 
éléfoet. 


11.30 Magarise : H 


ἧς L 1425 Mosdo «ἴα 
: Rick Hunter; ins κω dans. l'esprit de l'auteur, une satire 
in de mœurs très caustique. Brillante dis 
cemmes. zribusion, film rare 23.50 
risque. 16.40 Dessias animés : Disuey k Quatuor K421 (15 mon travaux c 
Four ment), sur leur terrain de jeux. Cela veut être 
Ysaye. 


17-55 Série : Douce France. τὸς; πὰ τος «sympa», c'est insupportable. 
18.20 Série : Virement Jen ὃ | 3 τω Cu Credits. 
18.50 Magazine : 7 sur 7. par -᾿ ; ὡ POS Ξ 3.25 5 Les Lelos de Lola == 
Michäle Cotta. Invité: Laurent Fabius. CANAL PLUS”. ‘..  .. Film français de Bernard Dubois 
19-50 Loto sportif. 20.60 Jourual, Creed français 
Météo εἰ Tapis vert. 20.40 Clnëma :le En chair. 7.50, 1.00 Top 50. τό. (1975): Avec Jem Pierre Lénad, Cianr 
Verdict mm Film américain de Sidney Se2!£ per Toesca 7.50 Cabas Ἐς πὲ Mio de Ai a 
Lumet (1982). Avec Paul Newman, can. Poltuards, 8.15. Boxe (redifl.), ΕΙΣ ne répou 

ing. Jack Warden. Un Mike Tyson (E.U.)-Franck Bruno conquérir σ᾿ 
avocat déchu, à qui l'on confie une (G.-8.). 8.45 Cinéma : ἴα Folle Jouraée “Jorckment à ses rêves. Récit auto- 
affaire anodine, va tenter 4 
de se iliter en trouvant les vrais 


de ce qui semble avoir été 
Ce érele Thriller τὸ τέ 
comme les Américains savent αἱ bien en 


Docamentaire : 
ἧι pour l'Afrique, de Roger Pic 
(& partie). 0.50 
ponr basson et orchestre en si majeur, 
pour bautbois et orchestre en 
do majeur, pour clarinette et εἰ 
tion Georges Prêtre ; solistes : ricaim 17.55 Magasin: Sport flash. er near se Ta és ve 
JC. Montac, Yves Poucel, Michel 18.06 Cinéma : le fer et ke ; du service. 1625 Hit, 
Arignon. ΠΤ ΠΗ ere bo) ἀρ Ὡς Tuner 1635. Mapase : 
ἡ 1961). Avec Jeanne Crain,- Pierre amd la science mène l πᾶτε. 
A2 TR TS Has Et Pme «La dngons. 17.30 
830 : CÂtn-matin Présenté on. se:le et Ia balance. L'affaire 
Magarie : dons, ar". Carole Sunoo. 18.00 Informations : 
Marie Talon et Biboun. La 3 to0n. M6 18.05 Série : Brigade de 
D D en ταῦ ee Fin ‘mit, 19.00 Série : Espion modèle. 
Re dénqe 900 Coste Fan  Inbille Ave 19.54 Six minutes d'informations. 
3:15 Eniosionisnéite. 10.00 Présence κατὰ Bher. Vers 1870. dangame ve de RS Core ie Con Some 
protestante. =. province russe, ln den ἊΝ es 
ET ns 
emmes e ecury- ro 5 à Γ᾿" κῇ 
1265 YComme sur Pevenx de Suisse, veus foire à un. aririo- r:Queigie ρατε αι large de λα Floride en 
MARS CMP RS Cu CS ASE ue 
Li 
Metéo. 13.25 Dimanche Martin. Le Le Posrctnsk Un ir kiro- 
monde est à vous, avec Michel rique. Isabelle Huppert arrive dans la 
15.00 Série : Mag. La voix ἀπ᾿ dermière demi-heure. Vient, .alors. le 


σ : | de ner avec lui. Etonnante. opposition: 
France; Basket : championnat de Lauren: Terzieff et::Bourvil: 
î de : 0.05 Cinéma: des = 


Fi he Pers : charipiounet de 
‘rance de cross ; δ 4 
France. 19.30 Série : Magny. Main 
basse 20.00 


Joursal et 
Météo. 20.35 Série: Les enquêtes du ., 
sur 


Film anglais. de Kevin Conor a ASE). 
Avec Edward Albert, Susan George, 


à 
gs 
ἢ 
| 
ἫΝ 
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54 
1 
ke 
ΠῚ 


3.85 οἱ ; τ ee ᾿ et 
es 2 : 
hs re. ξ \& mn ps: ysées) : 


ΠῚ 
fe 
À 
Ι 
ἘΞ 
ἱ 
FE 


dir.. ct: τ΄ Youri Bashmet 
is de D al 22:00 Concert (Gonié le 31. décembre 
A RTE Miou. Miou, Maria 1988) : Sy EH πὶ TÉ majeur, 


SEE 
ἢ 


Ξ Rencontres. 
le FAS et PARA, en direct 


de 
Ἢ 
ἢ 
fil 


τ 
ἢ 
| 
Εν 


À 
ἢ 


ὃ 
: 
; 
: 


à Paris Miou s'y monire. 
Bercy ; Teunis : 3: Grand Prix de Lyon 2290 ἀεί Ro nai. 


Le Monde 


PUBLICITÉ LITTÉRAIRE . 


_45-55-01-82, juste 4356 


F4 FOOTBALL : Coupe de France | 
. .. «Mickey», apprenti sorcier 
ons ος Ὑ7- pr: : | ἢ ᾿ _ κε 2 
.- ' ὃ πο ᾿ La première épreuve de Ia 


prise 


et 
+ UAND le vent vient à 
_ manquer sur une Épreuves 
AUS à de funboard — et cela à 
&£ le cas a He pen“ 
six jours — 


courant 
Ἰορρέ et il est devenu plus connu isa ἵν ἧ ἐ Dunkerbeck, et par un S 
joueurs. Il a mal ñ ἃ | vi Anders 


é sur l'avenir 


incisive : «ll με πιὰ français qui s’en est trouvé | 
: LES HEURES DU STADE 


“οἱ ae 28 ἐέίας. ἔτεσι Patinage de vitesse 
Championnats du monde de 


LE “Le Parlement enropéen se prononce 


Coupe du monde. — Epreuve 
Mountain 


messieurs à Whisier- 
{Canada}, et dames à 
Steamboat-Springs (Etats-Unis) 


poids lourds. — Mike. 
(E.-U.}-Frank Bruno (G.-8.). 
. Samedi 25 février à Las Vegas: 


36.15 Tapez LM | ὁ ΝΕ | 
Code CORUS ἘΣ Ὁ é 26 février à 14h 30, finale. 


PLANCHE À VOILE: 
Coupe du monde de funboard 


Le creux 
de la vague 


conquis des sponsors. Ils ont 

apporté 760000 dollars de 

primes, contre moins dé 
000 dollars les années 


200! 
denies >», explique le coureur 


suisse 
parole du PBA. 


et autant de mêts et de wish 
bones, coûte déjà au moins 
150000 par » 
cise le Français Raphaël 
Sallesqui a dû quitter l'équipe 
Tiga en cours d'année. 

Reste qu'il peut y avoir conflit 
entre l'intérêt sportif du funboard 
et l'intérêt des sponsors. C'est un 
voyagiste t du groupe 
Rothmans qui organise trois 
éprouves de la Coupe du monde. 


dates surtout propices au far- 
niente, les coureurs cherchent à 


im 

ble affrontement avec le vent et 
les vagues. En France, des 
contacts ont été renoués avec La 
τι en Bretagne, où, selon 


un rien vieillotte de sport de pour les laisser à l'entière disposi- 
masse à vocation scolaire. Défini- ÿ 
sco- 


la bataille n’est pas gagnée. Pas 1e juillet 
encore. Il suffit pour s'en convain- ἢ a dû revoir ses ambitions 
cre de mesurer les difficultés reu- baisse, échautlé par une vi 


violente 
campagne de presse orchestrée 
par les clul français peu enclins 


A te er plan : : HE " “bien . pour les εἶ je Mondial À, Pan 
ἜΡΩΣ Plus tord dans a παῦε, vain ἢ choses du ballon. « Avant Noël, je Len à çaise pour atteindre sa ci 
mé queurs εἰ faincus 56. :revenais bien, mais. j'ai été prochain en Fchécosloraquie. Première embüche : les clubs. à laisser Πίος leurs meilleurs 
as πε΄ dans un cabaret parisien des blessé. » explique-til timide- EUX buts Deux petits el Constantini, l'entraîneur 100 
ns mi dns ner Mdeey creme : ment, « Mie en fo buts d'écart, mardi soir de Péquipe de France, les avait Deuxième obstacle : ΓΗ͂Σ, le 
Rte Change ΕἸγεόσε, Mmes τρίτος ἀπιουτέ, de sent ou JR contre le Danemark (23- s. A Fédération tionale, une ins- 
des soirs de fête — noie 565 ‘ » ajoute sa mère. . 21. en faveur de la France), ct l'image de ceux du volley-ball, qui titution archaïque et lourds à 
remords dans le champagne, δῖὲ .: Sylvester Takac fait une ana cest tout l'avenir du handball avait accepté sans rechigner de se France a dû com- 
s 1 de poser avec 5365 structures et 565 
règlements. Cela ἃ donné des 


résultats pour le moins saugrenus, 

notamment lorsqu'il a fallu 

séduire d’indispensables parte 
ires financiers. La “| 


allemande. 
τ Restait à réussir l'impèct 
médiatique, cette sacro-sainte 
derrière 
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Bicentenaire 


Les tilleuls du civisme 


mémorer 3 
cents ans, d'e arbres de la 
Liberté» dans 


bolique est explicitée par Îles 
écrits de l'ebbé Grégoire. «La 


ses racines dans la vieille tradition 
populaire du Mai d'honneur, qui 
consistait à ériger un arbre devant 


1 européen 
annonçant ces élections qui se 
dérouleron: juin prochain. 


t le 18 juin 


e Timbres du monde 
entier. — Les éditions Atlas font 


d'art», exposition urbaine organi- 
sée par le Musée de la poste de 


SAMEDI 25 FEVRER 1969 Α 20 H 35 


Plusieurs fois répété à l'occa- 
sion de grands bouleversements, 
comme l'avènement de la 
deuxième République ou en 
1566: Ca geste a acquis un poids 


Cp ppm ἀν 21 ΠΡΕΣ 


Μ. 
l'Association des maires de 
France, a souhaité que les arbres 
rappellent aux citoyens leurs 
devoirs civiques, tandis que 


le peuplier à cause de sa faible 
durée de vie. 


de cèdres, de bouleaux οἱ d'éra- 
bles rouges. Ce projet a été aban- 
sont 


Paris. Boîte aux lettres-fusée ; 
boîta aux lettres-isoloir, qui 
facteur 


man, Santos-Dumnont, 
posts de Paris, au 43-20-15-30. Wright ainsi qu'à Gabriel et 
Φ Ventes. — L'hôtel des Charles Voisi 
ventes de Granville (Manche) 
ille une vente aux enchères 
de timbres dimanche 26 février à 
14 h 30. En première partie, lots 


imorimée en 
te Monde du 17 décembre 
1988), est en passe de devenir le 
timbre du siècle 1... Cette 
«variété» pau courante 586 négo- 
cie actuellement aux alentours de 
2000 F pièce. Pour une miss de 
départ, pour les chanceux, de 
2,20 F à la posts, ἢ n'y a rien à 
dire. La Bourse à côté. 


POUR LES DEUX TIRAGES DE LA SEMASE PROCHAINE | 


VALIDATION . AU PLUS TARD MARI 
AUX HEUNTES HASNTUELLES 


3BONS N° 1929 571 


äbeosprnuics 4072 578,00 F 
12boss proneslies 91 840,00 F 
Aboespronceëcs 5 439,00 F 


NUMERO PACTOLE : 4 
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Economie 


RER ———— SOMMAIRE — Les marchés financiers secoués 
 Dériirs de 2.8 milaras dem le | per tous les protagonistes fire par la crainte de l'inflation 
De Ep tete _. μ id ee et de la hausse des taux 


solde industriel lire: “οἱ ér «humainement» [6 pro- mg 85. Tokyo, Le, marchés des transactions est ἐποῦ Memtique à 


de Paccord sur la Société générale ΞΕ τ τ Lun 
ee ton Jones ἧς 3 février, son plus haut niveau lis- 


indice 
an : É 
| s 23 février, Paccord doit l'être Inndi | perdent 42,50 points (- 2 %), enr. torique de 4604 atteint le 26 mars 
sur le capital deja prévoit uné té restructuration du capital de la . 27 février par celui de Marceau ainsi sa plus forte baisse 
de M. Pébereaz 


| Tous les protagonistes se félicitent MÉUDEUL τ ἐς τα | 


toujours du déséquilibre du - © fruit Fr menée chez Thomson-CSF pour Un peu partout dans le monde, à ché à règlement mensuel, le volume ὦ 


| dessous | A, Lens “ milieu de la semaine les 1 2 à 
: - θεν τς ᾿ τὰς . ‘rale Θ5Ὲ accueilli favorablement τς {fire page 25). velles venues des Eten. Les Énrds de francs. Sigac ji - 
- ὃ Greenspan, président de la Réserve eu 


1987. Jeudi, il revenait ἃ son niveau : 


-brenière. banque. banque,-lentrée de trois nouvelles Investissements, Ie soci£té de M. ΞΜ ΕῚ Rover τεῦ δ ἀπ nes εὐ EcRe * pare re 
— un accord Personnalités dans” son conseil Le dispositif global est accompagné, D το We? pire Le Pdipensable an νυ : 
| retrait pratiquemeut  Semble-t-il, d'un ensemble d'accords | Bourses européennes suivirent ) rien de l'evenir. Cor les facteurs : 
Jeudi, alors (οὶ rires pe - Se = 

que sont LOUjOurs et les perspec- 

Pia, mets où Érasclor du eaveprsn pour 1989 me so 

μὴ ques θα À τὴ rancfort Ἶ L 

ont fait part, dès jeudi après-midi, de leur | | dice DAX 30 abandonnait négligeables. πέος 

1.16 %, tombant à son plus D'ailleurs, vendredi, ls Bourse 

niveau depais le de lame. semblait onblier sa sanie d'humeur 

Mais le us fut le veille, ouvrant en légère bausse 


des obligations était vivement imations varient entre 4 εἴ 5 mil- 


sur le MATE, enregistrait 
record avec δ 000 Contrats 


Toutefois, cette chate des valeurs 
boursières s'est effectuée sans taux de base des 
aucone panique. Ainsi, sur ke mar- DOMINIQUE GALLOIS. 


fois en quinze jours, les banques | M. Takeshita, premier ministre 
américaines ont relevé leur taux de japonais, a offert au Brésil 1,5 mil. 
base prime rate, Le portant de 11% à lierd de dollars (9 milliards de 
11,50%, le baut niveau depuis | francs) de nouveaux crédits lors 
Se dc ἀρ ΠΑ O7 | PER en | dun eurent 75 ére 
propriétaire a: actions, et 5 à avec le ὩΣ, Ὁ 

cession des actions de la banque. À continue du loyer de l'argent ἃ court | πεν venu à Tokyo. pour les, obsè- 


: M. Tic κὐρμκοω à Dome * 
. à gagner à la solution qui. vient 
être décidée », concint M. Bérégo- 


F 
1 
8. 
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| CAISSE NATIONALE DES TÉLÉCOMMUMICATIONS 


: CNT - Obtigations 13,70 1984 
Les intér£ts cours ἐπα BOT pr re de 800 ant Lonrn * ἢ ap 
5 mu 19 πεῖσαι ὃς 61630 pu re de 3000 not [mr -- ), après 
vor rotegus à le source donnent oh ve un avoir Hiscal de nu ἘΝ 
ΑΝ ΤΟΣ D a Reis μνᾶν 16,46 Ε, soit un net de 500,10 Ε. 
: CNT -Obligations TRA 1984 RE 
Les intérêts courus du 5 mers 1988 au 4 mars 1989 seront nee partir 
5 mars 1989 à raison de 449,10 F par Btre de 5 000 F noire (coupon 
tue retenue à le source donnant droit à un avoir fiscal de 49.90 F. 


d'option pour le régime Arr brr Tes s 
phqe ver, κι F, soit ᾿ 

Ξ CNT - Obligations 11% 1978 

intérêts couros du 10 τοῦτο 1988 σή 9 mars 1969 seront payables à partir du 
donnent droit à un avoir fiscal de 11 Ἐ. © 


milbons 

de francs dans la société de 
M. Pébereau, Marcean lnvestisse- 
Pour sa part, justement, M. Pébe- 
reau, Tamil, ἃ lui anssi rendu 
un hommage appuyé au travail 

« À remarqueble » effectué par 
2e Jean-Claude Trichet, direc- 


commerce extérieur de ls Les échanges de produits agro-afimentaires 

été défichaie de 5,1 milliards de francs en données - targement extédentarce : + 4,5 milfards do francs 
brutes, les importations ayant atteint 94,1 mälisrds après + 3,5 milllards en décembre. Le déficit éner- 
mäliards de francs. Er Re 5 milan apres 6,1 milliards an 


CECI. 


de francs, les 
SD enr ee à τς manere de fans les 
francs. 


μεῦπσεσα à 24,8 Der S Cu Ces résultats tiennent compte de le vente de 
Les achats de la France à l'étranger sugmentent Sr re gite spé Prier 
de 6 % en un mois et de 20,5 % en un an (janvier Les échanges avec la CEE omt été déficitaires de 
1989 comparé à janvier 1988). Les ventes progres 33,1} milliards de francs (— 3,7 milliards en décem- 
sent quant à elles de 8,6 % per rapport à décembre bre). Avec la RFA notre déficit atteint 5 milliards de 
1988 et de 18,8 % enunan. francs, après — 4,7 milliards de francs en décembre. 


ss. 


CRUE nm ἐν πα αι ἤν ᾿ 


με estimations 
liards de francs) et la décision de la . 


teux d'is rame ah rm re 
échangés pour 82 milliards de du PES : 
jus aux Etats- Mis ares le hausse Qu 


cer m que gris seront-elles vondoss ? ares rs Log md à de la | es d'Hirohito. 
és dès D n τὰν -ιεβέλ aura acheté fédérale soucieuse de lutter conre | Le détaif de cette proposition 
Lies, b Len ne moyen d'environ l'inflation. Re cr : 
au 
nn tr Et π1Ξ 
L -refuseut de % 988 à 10 von ι ja po- 
secteur lens Sa : vain Pme ones galere commenter les chiffres. M. Pébe- δι μα D AE ας τα μαῖα εἰ ὧδ μενα ἀκ ἰὰ En ἱαρο. 
international 4. concurrence or de 2 résini le conseil FA attentif. reau indique uniquement que l'opé- | tion de près d'un demi-point en trois naise d'export-import. 
acerué «.. Se . ration : Mg qe soucieux d'appuyer son développe rpg er RE UC DE Certe initiative intervient quel 
ἡ ὉΠ 325 τοί r. Le a ra ä es ment au service des entreprises TS Le Éprmens tes pre ot Je fait ques j après nrabhre δ μα 
| Viet τ ge fn Re ar τος ee En... Jrangaises », ἢ it-on encore au eh ἃ trésorerie ». En tout Leg τα onrrtenp ri δα accord bilatéral sur le rééchelonne- : 
principal vainqueur... La novelle répartition du capiral, siège de La Caisse des dépôts, État de canse, et quelque peu amer, | L'augmentation des prix de gros | ment de 280 milliards de yens 
RES ! qu ciné «τομῖε position prépon Pour τα part, M. Jean-René Four. ü “opération wa donner | (1%) où de détail (0,6%) en janvier | (13,7 milliards de francs) de dette 
Le ministre d'Etat souhaitait que 5, ἃ διδ jugée par les mem- to, en de Kate Poule δὶ un de fouet à l'activité de sa | aux Etats-Unis inquiète les autorités | Publique brésilienne auprès de 
« le capital des entreprises privars. Vies du consëil « conforme à l impé- L de la depuis mociété, Marceau- | monétaires américaines, qui tentent | Tokyo et confirme Ia volonté du . 
ὁ sées fit composé de ἢ pluraliste -ratif d'un actionnariat stable et - octobre 1987, ἃ son Investissements », et annonce d'ores de freiner la hausse des prix sass | Japon de jouer un rôle accru dans . 
d mises Ὁ diversifié: garant de la nécessaire allait porter sa parti οἱ déjà « crois opérations en vue ».. | UCayser» l'expansion, exercice déli- | l'allègement de la dotte des pays en . 
SL rise regie ve jé d'une banque aus le de ἴα de ÉRIXI2RAELEWICZ. ἰ catet aléatoire. développement. : 
Game Phi re a commerciale internationale ». 24%à ἅς « Le groupe . 
terme de l'avenir de ces entre- ἁ décidé de à la prochaine d'a ai jeudi Fm te as 
pere die me in ue Dm tmmanucs | Le déficit du commerce extérieur de la France 
de la nouvelle it le des administrai des relations le , 2 μ᾽ " τ ‘11: 
MCreeTé ἐπὰν τοῖς ποσπαμεύσκερολδθρας ἘΞ: me | s’est réduit en janvier à 2,8 milliards de francs 
la banque. Vont entrer au Conseil ‘banque jeudi : da iété générale », saplique en mikarce de as Ἶ 
sois ponoualiés nopvele, Fané, - Criciquée pour avoir engagé parncparon axcru οοπίγίετα Les #13 
RC PER eu 1 milliard de francs auprès de actuels, d'autant que la contrt- +13 Solde industriel, Ἶ 
ancien ΣῈ, Jes deux χα Péberean, ls Caisse des dépôts se : bution de cette à notre effort 4 
autres proches des socialistes, féicise de de développement pb ἐξ 
Schweitzer, directeur ‘venu entre les différentes j dans l'avenir. » 
financier de Renault, ct Jean-Piere. L'objectif qu'elle avait en vue est ἢ 
Aubert, conseiller d'Etat et prés. largement a indiqué jeudi on 5 τοὶ ἃ 
dent d'honneur du Crédit d'équipe-- ροτίο ματοῖς de ia CDC. Le capital Les gains 
ites et eutre- de la Société générale était extré- 
prises (CEPME). Je suis ‘mement dispersé Il est aujourd'hu de M. Pébereau 
« convaincu renforcé et organisé : huit. action- " 2: 
== — δὲ πρέτεεῖαες δα Fond Drop. Per 
—— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS. ——— | exemple à l'occesion d'acquisitions, 
pour ‘aider le groupe 


mure 
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AFFAIRES 
Grâce à ses restructurations 
Philips va mieux 


Après un cru 1987 particuliè- δες est comptabilisé en totelité dans 
ga pgt à  ghipod les comptes de 1988, contribuant 
mesicé à récolter en 1988 les corne pour-307 ὭΏΠΙΚΑΝ de Dares 


premiers fruits de ses efforts. ‘exploitation. 

Néanmoins, même s'ils prévoient 

we poursuite de or Des alliances 

des comptes en 1989, les diri- ere Le 

geants du groupe néerlandais ne cal, δὰ le groupe néerlandais occupe 

crient pas victoire. Aussi prudent 501}, M. Van der me position mondiale, | 
Klugt s'attend néanmoins à une ἯΙ n'ait pas conclu d'alliance. 

EINDHOVEN hausse de 6 % de son chiffre Dans la commutation publique, son 

de notre envoyée spéciale daftares cn 1989, ἃ Uno pourrais tandem avec l'américain ATT — 


« L'optimimme est ἴα forme ἴα ubetamtielle de. 300 
plus sympathique de la bétise » πχογεῃδηι ge l'exploitation normale. 
Fort de ce principe qu'il a lui-même 
énoncé, jeudi 23 février, le patron de Car les mesures de redressement 
Philips, M. Cornelius Van der Prises par le géant néerlandais pour 


Kingt, a évité tout triomphalisme réagir à la crise causée par la {nt dens les composants...) avec 
Thomson soient 


lors de sa conférence de presse ConCurrence acharnée des pays asia- 
sur ses comptes. «Nous tiques battent 3 


annuelle L 
avons dépassé la période sur les métiers de base (l'éclairage, 
laquelle ions des difficultés. les composants, fes télécommunica- Restent deux secteurs qui se sont 


ἱ . tions ct l'information οἱ 1᾽ Εἰεσίγοπῖ- bien comportés l'an passé : les com- 
De me ep a que gand p public), d'abord; maï- posants (ou le groupe réalise 23 mil 


prudence, Si surprise H y a, il faur {πῖβε des 
qu'elle soit bonne... » 


D'entrée de jeu, le ton était ge ᾿ TES 310 000 
Pourtant! ἢ ramenés personnes à 
t, les chiffres aff L fn 1988, soit 26 700 de moins 
chés pour 1988 sont flatteurs : après ps vent, mais ὃ 500 
chiffre seulement abstraction faite des FRANÇOISE VAYSSE. 


. ae ee ἀνος “Ὁ τεοῦεσου, ventes et cessions. Et le nombre de 
de florins (168,3 milliards de ‘tes de proëncrion en Er 
francs). En volume, les ventes ont Le. ε : 


à δ. enherde de les comptes (476 milions de ΌΣΟΙ AT 
4 ἮΝΣ a ). constructeurs TE 
| pre ve Lane ὡς Ra Des Près σαὶ done ε fl κα Les bilisent errors Transports 
5 ΩΝ jque du milliard de ΠΟ. ee concurrence. Ainsi, se mo contre projet La part du tion à la ro ute’ & 


δρρδγίθπιθηϊβ | ETES πιδίϑοῃβ 
LE CCS ÉLCUEIS de campagne À 20 πὶ διπο- 
Rerch. pour cientèle,| chêne. Excaliane 
"08 86. Régler Abies | (10 


chasse. 
EL URGENT 119 à 1 ee 
" immobilier 
information 
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7°, 14, 
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EC EPA REA 
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Nue 
non meublées 
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Cher. WC 
: | dche, mexim. 1 600 cc. 
Urgent. Tél. au 47-70- 
- [88-41 ou 43-30-55-13. eu, 


bureaux ——"— | Permis de consuuire et 
Ferme ha erchitecte 
Locations 
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Conferences 


Frai Mardi 21 février 1989 
a — Tééchone L'une La Vois des 
Télécopie — fédérati 
Tél (1) 42-60-01-60. associations F3 rue Cal 
France. Paës 13», 20 h 30. 


Sessions 
et stages 
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"FRESNES (94) 


Pièces exposées plain sud. A VENDRE 
47 νοῦ + balcon (10 mi. | A VILLECRESNES (94). 
a sménagée, eslle da Quartier récidentiel, 


Ὶ 


Lens, w.c. 1 chbre, C3) 
äoubls carrelé, sailler, 
if. APp1 refait 


“ 410.000F. 
TéL : 46-00-37-37 lo. 209), 
ao: Nuol, 42-37-13-79. 


RARE COTE D'AZUR 
LES DERNIÈRES TERRES A BATIR 
VUE MER - DOMAINE PRIVÉ ET GARDIENNAGE TOUTE L'ANNÉE 


CAP BENAT — Face aux îles d’'Hyères 


2315 ταὶ COS 0,10 1230 000 F TTC 
3000 πὶ COS 0,10 1570000 F TIC 
Visite sur rendez-vous — Documentation sur demende 


POSIDONIA — DÉPARTEMENT VENTE 
DOMAINE PRIVÉ DU CAP BENAT -- 83239 BORMES-LES-MIMOSAS 
Tél : (33) 94-71-27-28 — Téléfax :(33)94-648505 °° 
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produits par les. fromageries 
Lutins et Condé-sur-Sarthe 


C'est 3 Le 
Lord Y. ministre britannique es en 568. tort ro Fine 


investissement étrangers, aux | 
dépens, 


Le Ministère de PEquipement du Sénégal (telex-51 JE. 
me infom sq) lance un avis de présélectionres #ptre#f} 
prises pour exécution travaux: routiers ‘’(Dialakoto: 
Kedougou). sur Jongueur 158,5 kon :-: :  :.. ..,. 
Dossier à retirer à la DEP, BP 41 Däkar/Farin --Sénégal 


Ὁ 
β 
Ë 


York, a été autorisée à 


TE 
EH 
Β. 


ss publique réglementaire 


à autorisent et réglementant re peut: 
Etre consulté au commissariat précité ou à ia préfecture de polie 12 
Ἢ » Direction de la prévention de le pro- 


” 
SOCIAL. τ 
πὰ. ὌΠ: 


La cour d'appel d 
rendra son arrêt le 20 mars 


« Après enquête sur les 


une véritable explosion qu'a 

Β | les 
ἃ indiqué fin janvier | qe ent Sr Oeonooé 
économique δὲ rh ᾿ 


de voyageurs-kiomètres: le chemin : .Ν 
opposer au ἡ de fer 72,9 milliards: l'avion - +. --.- 
καλεῖ pour müllards." Les matt - 


47,5 
buent, cette 


pour attirer les 
trop souvent, des industriels 


{Publicite} 


Téléphone 24-74-26 - 25-17-23: 
Date limite remise des offres : 
. le. 20 mars 1989 à 9-heures - :: - 
à la Direction Générale des Travaux Publics, 
” BP 240 Dakar - Sénégal “ 


PRE) —— © 
RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. ἡ 


DIRECTION DE LA PRÉVENTION 
. ET DÉ LA PROTECTION CIVILE 
Sous-direction de la prévention . "" 


“SBaresn 2. | 
AVIS AU PUBLIC - || 

Par arrêté préfectoral du 18 janvier 1989; le société ” AU Ἶ a vs 
normes (16), 32, avenue ἧς Now ; 
Gene à Parie1ot 4 sde rue Lens Amel 
de stationnement d'une surface de 27 000 mé sur 2 viveaux : 


la nomenclature F 
L (A). ῦ des install! 


cs αι ommsrit du quartier ave 38 αἱ ἀν rue de Lin, à | 


prévention, 55 bureau, de 
MT TS 
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‘Accord des syndicats 
et des employeurs de la CEE 
pour une politique sociale européenne 


. nee ον La prévention des difficultés de l'emploi 
- Ὅπε expérience originale pour la réduction 
des effectifs chez Thomson-CSF 


FE ἌΝ 2! ke projet Concrètement, Thomson-CSF nant une formation, ne mutation au dit-il, annonce la σ᾿ tion social 
de réorganisation de ses activités n'aura plus désormais ἃ annoncer sin dr ise, ou de l'engage- D Pie τς δας ». L'entre- 
nant «πὶ mas , des plans de Ν collectif. ment d'un dtermeau prise, À iaquelle chaque licencie- de notre correspondant 5 

skves ‘d'effectifs, la filiale [5 dure retenue, si -eile fonc dehors de Thomson. Avec une aide. ent coûte actuellement de 150 000 M. François Stacdelin, le Frappe. 

Thomson-CSF da groupe Thôom- tionne, évitera les traumatismes pro- dep PPS de la τα nouvel à 170 000 francs en moyenne. tour, qui est aussi le président, du 
de eccompagné de la formation  n'escompte pas réellement réaliser commission Delors, soncieuse  BTOUPE des travailleurs, a ainsi 

réaliser un projet ce moyen, au de faire admettre que l'instauration Féeumé le message qu'a soubai 
pour ne donner son organisation : 


20 . le 16 férier ee "sappression τὰς 4 700 à φοντοαρουιδασίς. τ des économies par 
᾿ A emplois en 989, un chiffr κε τ contraire. Mais elle « espère parve- 
5 mur à un traitement en douceur de o 5 ΠῚ Les institutions de la CEE ne 
pagner de garanties données aus peuvent pas se substituer aux SOU 


Ê Celui-ci préfiqure sans ἀσοὶε ἦα ἣ ai 
‘gestion pr visionnelle de à la cessation d'activi be pins es 3 δ: [Ἢ vient de uer un point τ τ 
Ρι souhaitée par M. Jean- transfeit que les départs naturels de douze mois lesslarié fculté ne réglée important : le Comité ee vernements ni aux prenne 
ministre du er à oui Je bilen L si les choi + social européen qu'elle avait invité ἃ sociaux. « Nous ne PET 
il πὸ our ν ον professionnel, ounér les mages do ee cote ᾿ Féfléchir sur le contenu possible Je υπιπμναμεὲ Prod Μὰ le 
τ Après une longue’ négociation où ré ὕειν - cop εἰ à pré Bab coffre de temps à l'avance. re charte Értem des He λα idcatifié une b 
1e CFDT α joué an τὶς mon je “-- : d'emploi valable Les + la CFTC et la CGC se félici- droits clans NS dorge majorité de ἄτομα sociaux fonéamentanx. Il 
ει Ἷ ; Pérr offrir une seconde offre en C8s tent de l'accord εἰ si FO déciere (135 voix pour, 22 contre, 8 absten reviendra le Connie enseble 
+ Peut OS retenue, les modifications struc- tj sou corps, dé Sont) un do des cages ess ant ἄρα ee qu'ils 
25 % on uste La CGT Fa pos feront Ju don Carine sur Le ἢ πε ss entreprise soit com pls sont effectivement appliqués ; 
Π niveau de cha”. adapté ἃ sa tion compression des effectifs », des Obs μᾶς τὰς série d'actions sur 3) Isere nécessaire d'adopter un 
que les positions certain nombre de règles communes 


toujours Con cune des divisions de ‘Thomson, Ar à venir, payé 85 % de sa rémunéra- 


a ; tacles demeurent, 
à CEDT 15. d’une analyse de l'évolution tion annuelle brute et pour un dela CEDT et de la CGT cenblles pour tenir compie des 
uve : 


« urgent pour ia 
gués case Arr intérieur » d'établir des règles 
Éon de l'avis isole les Anglais, dont concernant | licenciements, l'utili- 
le premier ministre cst farguche- 121100 abusive du travail transfron- 
ment hostile à l'idée de doter le taier, le droit à l'information des 
grand marché d'une dimension (T4 ï de restructuration 
ile. Elle à ñ ou de Lens d'entreprises, lapplica- 


degérer les 
pris en dehors des salariés », 
elle, 


Certes, sur ce qu'il convient de qui voici quek 

faire, des ambiguïtés et des diver- sans prévenir πὶ consulter le person 
tion mel sou usine de Belgique. Le 

ité ite qu'une telle situa- 

nion des se uire, autre- 

possibilités à la commission. Celle-ci ment dit qu'une réglementation 

dispose dorénavant de l'imprimatur commune décrive Les obligations des 

d'une assemblée rassemblant les entreprises exerçant leur activité de 

tants des employeurs, des manière transnationale. 

travailleurs et des intéris divers 

(consommateurs, agriculteurs, pro- 


ouvre diverses tion πο puisse 


texte. 


ALAIN LEBAUBE. 


s ET DE COMMUNICATION 


: : ἑὴν ᾿ SALLE BLEUE : 8 h 80 - 18h00 

14. A! INVESTISSEURS ALGERIENS / INVESTISSEURS ETRANGERS 
. + JOURNEE.DU 8 AVBIL 1080 ᾿ς + JOURNEE DU 5 AVRIL 1989 

- Ἔτσ 6 AVE amiques et juridiques de 1α création d'entrepriee Ὁ THEME : Cloat d'in ts étrangers OL 


Secrétariat Général 
du Forum 


Forum des nouvelles 
, 3 τὰς κατ Len jouit 8 et vendredi 7 avril 1889 : 5.000 FF 4 à 
CEhoistrl'option) |" τ Le samedi 8 avril 1989: δ EN Cabinet d’études IPC 
gctnare δ’ ΖΑ ξαο Bancaire où postal à Τατάκο de : CD, Patte 12, Rue Ali Boumendjel - Alger 
Ne prénoms eossnrenennvcee Tél : (02) 83.87.39 et 41 
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Le Crédit national 
accentue sa réorientation 


Avec une augmentation de 10% 
de ses prêts en 1988 (11,2 milliards 
de francs) et, surtout, un bond des 


arrêtée 
début de 1988. L'établissement a 
donc réussi à compenser cet arrêt, 
en étendant à des branches autres 
que l'industrie la gamme de ses pro- 
uits. 

Ainsi, les activités de service 
constituent, maintenant. 45 % de sa 
clientèle contre 10 % en 1984, le sec- 
teur tertiaire se montrant de plus 
plus demandeur de prêts. Le Crédit 
παύομαι. par sure contribué au 

iuancement de projets, ue 
ce soit l'Eurotunnel, Éurodineyand 
ou le parking du Grand Louvre, 
créant même une filiale spécialisée, 
la Société des grands projets immo- 
Cor enr Enfin, les je 
spécialisées se développent rapi 
ment dans le raie bal (Domibeil} 
et dans le capital risque (500 mil- 
lions de francs investis en 1988 dans 
cette dernière branche). 


Le président Mentré a indiqué 
que le développement des activités 
internationales allait se poursuivre, à 
l'horizon 1993, après le création 
d'une filiale commune à Barcelone 
avec Je Banco de Sabadell. Un fonds 
d'investissements en écus (plus de 
ΝΣ millions) est en cours de Créa- 

avec des partenaires européens, 
de même qu'une SICOMI avec des 
actifs immobiliers dans les grandes 
villes d'Eus à laquelle s’intéres- 
sent Américains et Japonais. 

Pour l'exercice 1988, ie résultat 
d'exploitation augmente de 33% à 
652 millions de francs essentielle- 
ment grâce aux plus-values 
(270 ions de francs} sur les pla- 
cements à long terme des disponibi- 
lités de l'établissement (rembourse- 
ments et fonds propres) effectués à 
parc de 1985. et qui affichaient, 
in 1988, une plus-value latente de 
ἔτ millions de fous . Ces plus- 
values compensent progression 
plus lente des marges commerciales, 

rodées par une Concurrence très 
dure. Le bénéfice net, hors plus- 
value de cession interne, passe de 
259 millions de francs à 430 millions 
de francs, le dividende global étant 
porté de 52,50 F à 55.50 F. 
FR. 


16,3 milliards de francs de bénéfices 
Nouveaux records pour ICI 


Le géant britannique ICT, numéro 
uatre mondial de la chimie. réci- 
ive et signe de nouveaux 

financiers pour l'exercice écoulé. En 

progression de 12 %, le bénéfice 
consolidé avant impôt atteint le 
niveau inégalé de 1.47 milliard de 
livres (16,3 milliards de francs), 
pour un chiffre d'affaires également 

Sans précédent de 11,7 milliards de 

livres (130 milliards de francs) 

accru de 5 %. 


En raison de l'augmentation da 
dividende, le bénéfice net, soit 
9,3 milliards de francs, n'augmente 
que de 10 % à peine. 


En cinq ans, le groupe britanni- 
que a considérablement renforcé ses 
positions en Ê t À un vaste 
remodelage. fl a vendu quarante et 
ane sociétés filiales, dont les acti- 
vités ne pouvaient plus se dévelop- 
per en son sein pour parvenir au 
niveau d'épanouissement souhaita- 


+ ble. Il en a racheté cent cinquante et 
une. Son investissement net au cours 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


Schlumberger 


Schlumberger Limited a 
annoncé le 21 février 1989 sa déci- 
sion de mettre en vente La division 


En 1988, la division graphique a 
réalisé un chiffre d'affaires de 
125 millions de dollars et était 
bénéficiaire. 

La division graphique, qui fait 
partie du groupe Schl 
Technologies, emploie environ huit 
cent cinquante personnes réparties 
entre les usines de Guérande et 
Créteil, en France, de Mountain 


paires ont commencé avec des 
acheteurs éventuels. 
Schlumberger a sollicité les ser- 
vices de Morgan Stanley à Londres 
pour mener à bien cette opération. 


La Sicav diversifiée 


de cette période s'est élevé à 2 mil- 
liards de livres (22 milliards de 
francs). En 1988. c'est une fois 
encore la division agrochimique, une 
spécialité dans laquelle ICI se classe 
au troisième rang mondial, qui ἃ le 
plus profité des bienfaits de la crois- 
sance, mais aussi de l'intégration, 
complète cette fois, de Stauffer 
(États-Unis), racheté en juillet 
1987. Le chiffre d'affaires de cette 
branche, la troisième plus impor 
tante du groupe, ressé de 20 % 
pour s'élever à [.8 milliard de livres 
(13,1 milliards de francs). 

La chimie des spécialités n'a pas 

rossi de façon démesurée 

re 5,5 90). Mais sa rentabilité s'est 
considérablement améliorée avec 
30 % de profits bruts en plus (envi- 
ron 2,9 milliards de francs). La 
chimie lourde (pétrochimie, matière 
Plastique), en plein «boom» dans le 
monde entier, ἃ, elle aussi, donné 
bien des satisfactions à ICI avec, 
= pa 30 % de bénéfices en 

us. 

En revanche, témoin des diffi- 
cukés de cette profession dans tous 
les pays. avec restrictions à la 
montée de la consommation de 


augmen! .7 milliard 
livres (13 milliards de francs) et ses 
profits n'ont pas varié (3,4 milliards 
de francs). Seul point noir, les 
engrais, dont le déficit, contrôlé en 
1987, a presque quadruplé (167 mil- 
lions de francs contre 44,5 millions). 
Une fois encore, c'est en Europe 
que les profits d'ICI ont le plus aug- 
menté (43 % contre 37,3 % l'année 
précédente), pour s'élever à 
613 millions de livres (6,8 milliards 
de francs), l'Amérique du Nord 
continuant plus lentement (16.4 % 
au lieu de 21 40) à contribuer à 
l'enrichissement du groupe. Le dol- 
Jar, il est vrai, n'a pas eu Îe temps de 
58 refaire une santé. 
A. D. 


La date de dépôt 
des déclarations 
de revenus 
reportée au 6 mars 


La date limite prévue pour le 
dépôt de la déclaration des 
revenus de 1988 est reportée du 
28 février au lundi 6 mars minuit. 
Le cachet de La poste comme à 


SUSSÈemMment 


Comptes de l'exercice clos le 30.12.1988 
approuvés par le Conseil d'Administration du 13.02.1989 


Actif net : F 1.192.036.268,73 


Nombre de titres en circulation : 1.036.644 


Performance 1988 : + 16,5% 


Performance au 10 février 1989 : + 5,3 % 
Dividende proposé : F 40,00 + 5,03 qui sera 

mis en paiement le 20 avril 1989 

Prochaine Assemblée Générale sur 2° convocation 
le 14.04.1989 au 66, rue de [a Victoire, 75009 Paris 


(Salle du Conseil) 


Consultez les valeurs 
fiquidatives de nos Sicav 
et FCP sur Minitel 36.15 
code ASSOCIC. 


HSC( FINANCES 


GROUPE CIC 


Banques CIC. En intelligence avec vous. 
RS RÉ EN  ππ 
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taux d'intérêt, la Bourse de Londres 
a enregistré, jeudi, une nette baisse, 
l'indice Footsie cédant 17,1 points à 
2016,6 points, soit un recul de 
0,84 4. Les déclarations du chance- 
lier de l'Echiquier, M. Nigel Law- 
san, sur La ité d'un resserre- 
ment du crédit pour combattre 
l'inflation, ΤΑΝ ve déprimer 
_— le ᾿ com 
préoccu; les attaques 

livre fait l'objet depuis plusieurs 
jours. 

Eu début de jouruée, l'annonce 
par le géant de la chimie JCI d’une 
hausse de 12% de ses bénéfices 
avait stimulé le marché. Les pertes 


tassement 
des prix du pétrole et de la faiblesse 
du dollar. Les actions des magasins 


1167. Les fonds d'Etat ont cédé 
plus d'un quart de point. Les mines 
cos fermes, gagnant jusqu'à 
1 À 


Φ PanAm réduit ses pertes. — 
La compagnie américaine PanAm 
est parvenue à réduire ses pertes au 
cours de l'exercice 1988. Celles-ci 
sont 1ombées de 265,3 millions de 
dollars (1.7 milliard de francs) en 
1987 à 72.7 millions de dollars 
(460 millions de francs) an der- 
nier. « Méme si nous ne sommes pas 
satisfaits de nos résultats finor 
(enificatifs ri 1988 
si, fs ont faits en 
vers une stabilisation et une amélio- 
ration chez notre principale filiale, 
PanAm World Airways », a souli- 
gné son président, M. Thomas Pias- 
κεῖ. 


Φ Fermeture d'un marché ἃ 
terme en Suède. — Le SOFE 
(Stockholm Options and Futures 
Exchange). l'un des deux marchés à 
terme et à option existant en Suède, 
8 cessé son activité après avoir care- 
gistré de lourdes pertes (20 millions 
de francs). Le premier choc à eu 
Lieu en octobre 1987, lors du krach. 
Si en septembre de cette année-là, 
178386 contrats étaient négociés 
quotidiennement, On en compiait 
plus que 35000 en décembre. Le 
piveau ne s’est ensuite jamais 

.. Mais c'est le ministère des 
finances suédois qui a donné le coup 
de grâce au début de cette année en 
décidant d'an nouvel impôt sur Les 
bénéfices en Bourse et en limitant 
Les possibilités de déductions fs. 
cales sur les perles en Bourse, Le 
SOFE avait διό fondé voici deux ans 
par les autorités boursières 
répondre à la création d'OM, un 
marché privé électronique sur les 
opüons et les indices lancé en 1985 
per l'un des membres de Le famille 
Wallenberg. Le SOFE était ensuite 


Celuici prévoit 
pouvant aller deu es à un an de pion 


FR de ke Le penonnes qui 
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FAITS ET RÉSULTATS 


de la distribution de produits chimie 
ques en France, a pris le contrôle du 
leader italien de ce secteur, ia 
été UCE, baséc à Milan Avec 
douze implantations commerciales, 
UCE réalise un chiffre d'affaires de 
a τιτγονεὶῖς οὐ Sen Le chiffre 

laires consolidé du groupe Lam- 
Bert Rivière devrait paser de 1 me 

francs en 1988 à 1, 

lard en 1989. du 
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Nombre de contrats : 15 325. 


Nombre de contrats : 164 000. 


L ent raffermi, vendredi 
24 févriere τὰ des rabais de ven. 
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MARCHÉ MONÉTAIRE 
Cctfets privés) . 
Paris (24 [Ἔν.}........ 82/69 
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Ces cours pratiqués sur le marché 


Marché des 0 ἐπε τὶ ἴεν iables 
le 23 février 1989 


OPTIONS D'ACHAT 


MATIF. 
Notionnel 10 %. — Cotation en pourcentage du 23 fév. 1989 


Πα de matinée par une grande banque de Le pee des devises PDU scene ea 


LA BOURSE SUR MINITEL 


36:15 LEMONDE 
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BOURSES 


PARIS INSEE, base 100: 30-12-88) 
Valeurs étrangères . 107,9 12 
(SbtL, base 100:31-1281) 

Iodice général CAC . 4459 4317 
(Sb£, base 1000: 31-12-97) 

Indice CAC 40 .. 162495 1 581,42 
(OMF, base 100: 31-1281) 
Indice OMF 50 .. 46075. 44453 


Le Monde Φ Samedi 25 février 1989 27 


Ὁ Marchés financiers | 
BOURSE DU 24 FEVRIER ἐς DL 


LS 
Règlement mensuel VALEURS ΕΙ͂ Ὡς 
Ὁ d 
᾿ Role 1200 : pe _ 
= τὰ - fes. μία. Le] δε το 1οῖ2 
-- 4 +700 =, à | 5 1010 “102 
+ 765 1280 143} 700 p 630 54 5700] 5850] 65910 +207 
ψ“' ες: ΠΡ + +046175 ἴἾϑι Ἴ80 Ι 158 15 615 em [606 1608 ,- 033 
ΒΥ [a Des |-045 | 725 78 200 297 10] 302 40] 30240 |+ 178 
LS ë, | vas | 1 041 | 288 m1 718 35 2 | 2808! 29. Ἰὶ..-- 
= εἰ μαι το ἰ 1012 ] 960 Ἴ τε Les [es |+ 124} 300 304 50) 30250] 302 50 |- 086 
me δα 335 4351 | -- 132 | 635 ess ἰ Β72 | 667 + 060 | 26 28980) 50 1380. [1 005 
δ ᾿ n 5, 460- es |-02| se mod 52 | 540] +144 | 22 major [1 [511 
= . 200 .…. 1m so |. ᾿ δ 815 eo |e0 1 222} “(5 ἢ 3:5 1 839. 1.33) 1060 
ταν Γ = ΕῚ +0 pain a SE - 300 . ὩΣ νας + 106 1 .12 Ὁ ἔν ἌΡ 330 
τ. [an ù 55,0. . ἢ 65] |: : 8210 | + 012 [1630 Δ Les ben |: 50 Ἴ 328150) 285 Es sat 
Ὁ :π τὸ su |... | κὰν [1850 187 Ι - 15 | 20 wo 190. 9170 | 1 088 | so 175 Ἰὼ |-018 
” ΗΕ μὲ ms es [se |.- 047 | 31 1:5 |-07|70 κα | 1156 |708 ᾿ ---- [157 so δ Lise [- 137 "-- 
“ὦ τὰ πὸ m6 1π im ἰ - 085) | #0 265 ἰ 261 |-τΜ 1 508 a Vas Ὶ 40450 | +061! 58 Bd lose 5135 |+ 04 
u ἡ = 885 [388 ,386 |+026 | 45 τώ sit | + 008 [τοῖο soi [1020 [οὐ |-010! 3, D 3670) 3680 |- 135 | - 
- ; 305 25, [305 3 -14 ἢ 420 1583 | 8380 | + 125 | 80 820 |æs |æ6 1. 018} 76 δὸ | 7950] 80 À 
Τ' ‘= 825 es ᾿ 838 ἰ 832 +078 | 330 ᾿ 156 -11714s 468. |470 | 48 - 128 lon æs | 980 |90 L'o50 
us * ss ss ἰ3:550 |-07 [190 1481 - 285} πὲ ae | 14460) 1450 | - 105 À 131 17 |1260 128 + 079 
Er ς ἃ | 866 ser [54] ἰδοῦ ἰὁ 085 [3500 208 |+ 050 | 1% τὸ [17 110 180 7 {[π|΄} πὶ 
LL + μ 52 | ΒῚ5.. 520 1820 .1 087 [1780 ΒΟ ἴῃ  ξ 025 fs (Soon -- 3572 [ST ass ᾿ - 080 | 36 ao Ι 32950] 3250 
m Qu" 828 65 Ὁ} π 280 1 325 50  - 128} 118 ᾿Βορσιαθε.-} 117 | 115 16 - 086 | 26 205 | 20760] 20760 
"+ ss 848 [848 Ι - 116 |1070 16 oo ἡ - 87} 340 ᾿ϑορναρὰ ...} 348 | 3,610 388 |+406 | 326 318  31850] 315 
“- Ἵ 7 Ὁ 70 716 |-028 [1380 D Us 1 ΣΦ 18] [25δὺ ᾿ϑατενάια x 12302 [2400 aus 1 1586} 116 115 80] 118 50] 118 50 
Ὁ τὰ τὰ 305 Β μι |3700 | τ 228 2740. 405 | 405 = 311 |i6s0 Ton Lise [1810 | + 080 | 425 384 Ἰ 388 ἰ 395 
LH + re - hero, βεῆο. |- 088 |'750 mo [so |... ἰ 135 κα |70 7 : 92 γι: “4 2 m0 
εἴας ἃ ou ! sai [50 |-06 1 2 es Ἶ 527  - 158 520 45 +081 ἢ ὅπ 
= τὰς 80 ΒΕ . 36 ‘| 2660 |—.259 [1210 1400 - asso [1310 Ι - 318} 960 [Susto Δ Lo 86 8 161} 24 2 ἁ 2 1ο τ 
5 ΠΟ [bre [Ὁ [5 [ele = SE celmes ss ae RE 
= a ko mL Len 1 σῷ | re ro 40 Lee Peel [nus frs ὁ 288 kr 41 | 02 00 
| ; 450. (2639 . [25 μὲ 0 = τε | 11690! 116 
+ 5e (Cam 868 (888 Δ τ 060 } 255 ao ἢ m'a Lao Den 1 025 [460 [Ter ον 4515. |... |... Jar 2080 NS 0190 
τ 3240 Ὁ Ἴροιο 3081. logo  -- 33 [1680 1120 one 113] {1120 [1108  - 281 | 220 Us ᾿ 2] |'27 |-087 88 679 620 
géo τὰ 20 Σ an |26 122 +1 4210 300 ὍΡΑ | 4290 405 | 46 +12145 aa 408 | 40980 | -- 104 À 108 10950! 110 1 108 
ἂν [8 [ρὲ 138.10] 138. :| 800 | + 051 | 415 20 UPernoet el 400 405 |406 1 125 | ΒΓ so | 00 | s650 - 389 85 l'æ | sx) & 
᾿ wi ἴὰ ιῶδ. | 588. 9865 ἰ -- Ο10 [π|0Ὸ #00 ἱΝακάνομθ, [1201 [1238 [120 1 24] |120 “line [1210 [1205 |-02 | 410 406 42 
La pos 645 [1015 … (6 eo Pets 1806 [1615 [1615 | +062 | #40 es “ #1 218 [5 3:5 351 50) 35160 
Cet [eo [os |-os | 60 ex δῦ 8605 |+ 083} 845 Σ ΝΗ 
420 ἸΩ ao  41150] 4:4. - | τ 088 [3900 10 || -- 312 [1050 soso [100 1 115} 530 528 sa |-15œ} 4% 11 δ) | 5630) 582) 
2000 . 1905. [1810 - 185 [1230 1222 + 083 |} δδδ 640 | 660 ee 835 810 | 83] ᾿ 835 -04#) # asso] 4280) 4280 
396 3850] 284. |- 552 | 006 Ὧ5 |-0% 2 Ἶ 514 |- 120} 180 me Vies 91  - 185} 48 4820) 45 | 4880 
1390 1359. [135ῦ . | + 080 | 820 818 [11 288 [2800 γ0ὺ [180 |1 384 715 ms 1 ἈΘ |72 |-0® 2 τ | 2190 208 
#20 1 [1312 |- 081 | 0 78 |-162 | 686 es {65 |-077} 6% ss los 58 , ὁ 388, 0e |ms 
120 | 560. ss, [Ὁ 152 ἢ 106 104 88 ἰ - 586] 316 so | 20010 31 1 038} 30 ΤῸ [TT sol 26750 
so 1280 1222 |-02 [3280 3285 315 |... À 255 sus 886 [us +021"; Mol 47) 4615 
187 350 33140 | — 185 | 570 565 , 567 |+109 | 770 78 800 |-07|,% 5} 201 20) 251 
335 as . ELA -23 | 26 801 ἰ 302 - 163} 163 180 10] 161 40] 181 +058! 9 δ πὶ 6130] 80 
76 280. 290 ᾿| - 065 [160 80 [1500 |... 3. 1881 188 16] 188  -- 006 ἢ 395 À 20 | 392 80] 39250 
20 8800 550 .] -- 030 | 965 gs 52) |-097! 186 188 Ι 190 | 18980 | + 042 | 280 #0 |76 |27 
880 880 522) 1038 [5880 3380 300 τ 11 Me ju Ὁ τὴ 200 ὯΔ | 488 |4 
85 1180 430 - 138} 113 17180) 171 1 410 3 99 | “46 451 | 448 80] 449 80 
480 1120 1085 + 262 [1660 1580 [1531 - 267 | 590 8᾽ὺ 155 4115} 1.9 189 50] 180 50! 180 50 
210 960 886. 1 1 158 | 500 * 580 | 513 |- 104 [1020 ss Ι 989 [1015 |+ 305 | 400 888 | 30210) 39210 
480 1700 4706 ᾿ - 070 [1190 + 1188 [1152 [1166] .-- 0 ἰπμμίας ἡ #60 8860] Ε810 | + 304 ἢ 181 17550 116 Ι 118 
1060 1,480 +069 ἴζεοο ÎS tape neo lawo ἰ 1 381 Deer. Ϊ 18710 12900 18990 | + 137 1 2482 Cp] 268 269 270 


CMATE 


SE OT EEE 


ET TTE 
[ἢ 


353 
8 


ἘΒΒΒΒῚ 


e: 
ἂξ: 
° 


ar 
= ΕΞ 
î “10 1] 50 . 
de à ἐπ Ὡς 
ἀν ὦ 15 pd 
μ᾿ ΓΝ 
285 545 
sn. à 
(2 τῷ 
ἴδ “ 
110 
"ἢ 606 4° 
| Eu He ᾿ 
τῶ . 
nt . 3510 ἃ 263 
(ἐδ. - 352 
τι 15 
Ξ 855 Vat jus 


.$ 
.8 


ote des changes _ 


ET DEVISES 


- [Vers _| 


60 


é: 


ἈΝΤ ΤῊ ΡΤ 


78400 
78300 

483. 
385 
72 


gaëes 
> 


483 
581 
Ζιὶ 


255 
BE3E8 


1382 
860 
2550 
458 


πσιῶ σι δια 
RCE 


κακοδδθς 
FETE 


REGABRE 


Marché libre de l'or 


D'OOURSDESBLETS |  MONNAES ΕΞ 
préc. 


5 
ἕ 
ᾷ 
& 
8 


Ἑ 
Ë 
δ8 


120 10 
46 
#0 
200 
15 
328 10 
430 10 
1901 
39500 
651 
uw 
165 
œm 2560 
Coramagbenk 72 
Un Baocs (port) νος 
Dow Chernleai 600 
Gén. Balgique 75 
Gaaen 1335 
Gun . 195 10 
Goodyser 308 
Grace md τὸ 
23 
40 
930 
4 


sESévées: 
8 6 


1670 


COURS 
24/2 


‘78250 
78500 ἢ : ( 
ὩΣ ἃ PUBLICITÉ |. 
[ ἘΣ FINANCIÈRE 
2670 388 90 . 
ἊΝ ἐν Rensaignements : 
Er 45-55-91-82, poste 4330 


er 


ARRET ὁ 


Ε 


28 Φ Samedi 25 février 1989 ὁ 


ÉTRANGER 


3 La toumée au Proche- 
Orient de M. Chevardnedze. 

4 Les obsèques de Hirohito. 

5 Le référendum du 
23 février en Algérie. 

GLa déclaration de Veclav 
Havel au tribunal de Prague. 

— M. Gorbatchev en tournée 
en Ukraine. 


POLITIQUE 


8 Municipales : le maire 
d'Orty exclu du PCF. 

7 Chères petites com 
munes. 

9 Les socialistes préparent 
leur congrès idéologique. 


En marge des funérailles de Hirohito 


La Chine et l’Indonésie décident 
de normaliser leurs relations 


En marge des funérailles de 
Hirohito, la Chine et l'Indonésie 
se sont mises d'accord pour nor- 
maliser leurs relations, interrom- 
pues depuis 1967. Le président 
indonésien, Suharto, et le minis- 
tre chinois des affaires étran- 
taient chacun son pays aux 
obsèques, se sont rencontrés, 
jeudi 23 février, pendant deux 
heures dans un hôtel de Tokyo 
(Ie Monde du 24 février). 
sL'atmosphère était très ami- 
cale », a indiqué un porte-parole 
indonésien, tandis que le porte- 
parole chinois a précisé que les 
pourparlers en vue de rétablir les 
felations diplomatiques _« pau- 
vent commencer immédiate- 
ment», Les ambassadeurs des 
deux pays aux Nations unies 
seront chargés de ces négocis- 
tions. 

Les relations entre les deux 
pays avaient été suspendues en 
1967 à l'initiative de Djakarts, 
qui accusait Pékin d'avoir trempé 


Rhône-Poulenc 
se renforce 
dans la pharmacie 


Rhône-Poulenc vient de confirmer 
le nouveau projet d'acquisition 
révélé par le Nouvel Economiste, 
qui lui permettra de devenir le lea- 

ler mondial de matières actives 
pour la fabrication de l'aspirine et 
du paracétamol. Le groupe français 
envisage d'acquérir les unités de 
production d'acide salicylique, de 
salicylate de méthyle, d'acide acétyl 
salicylique (aspirine) et d'acétylpa- 
raminophénol (paracétamol) du 
chimiste américain Monsanto 
implantées aux Etats Unis et au 
Royaume-Uni. 

La firme achèterait également les 
parts que détient Monsanto dans 
une sociêté commune opérant dans 
ce secteur en Thaïlande. Le chiffre 
d'affaires total de l'ensemble de ces 
activités est de ordre de 500 mil 
lions de francs, ce qui permettra à 
Rhône-Poulenc de doubler son acti- 
vité dans ce domaine. 

La conclusion définitive de cette 
acquisition devrait intervenir dans 
les prochains mais. 


Mort du graphiste 
Marcel Jacno 


Le graphiste Marcel Jacno est 
mort, mercredi 22 février. Il était 
agé de quatre-vingt-quatre ans. 

L'œuvre da Marcel Jacno fait 

partie de la vie quotidienne des 
Français : le paquet de gauloises 
bleues avec le fameux casque 
aïlé, c'est lui, l'en-tête de 
France-Soir, c'est encore lui, 
comme il avait également des- 
siné an 1965 les fameuses clefs 
du Festival d'Avignon ou le logo 
du TNP et celui de l'Opéra de 
Paris. Ce graphiste touche-è- 
tout, autodidacte, est l'auteur de 
caractères typographiques, de 
labels et de conditionnements 
divers. | travaillait aussi bien 
pour la Régie des tabacs que 
pour l'édition (des couvertures 
de Juiliard et Denoël}, jes mai- 
sons de spiritueux (Cognac, 
Courvaisier) ou le théätre 
l'Odéon, les Bouffes du Nord). 
Son ambition était de donner le 
maximum de renseignements par 
le minimurn de moyens graphi- 
ques, Le tout accompagné d'une 
très grande discrétion. Peu de 
gens connaissaient le créateur du 
paquet de cigarattes bleu pour- 
tant tiré depuis 1946 à deux mi 
liards d'exemplaires par an. 


AL Valéry Gard d'Estaing invité 
ἐὰ «Grand Jury ΚΠ Maude » 


26 février de 18 b 15 à 19 ἃ 30, 

L'ancien président de la Répu- 
blique, président de l'UDF et 
député du Puy-de- 


dans la tentative de coup d'Etat 
du 30 septembre 1965, qui 
s'était soldé par le massacre de 
centaines de milliers de commu- 
nistes. Depuis lors, les deux pays 
n'avaient pas eu de contacts offi- 
ciels si l'on excepte la rencontre 
entre leurs ministres des affaires 
étrangères à Paris au début de 
1973 dans le cadre de la signa- 
ture des accords sur le Vietnam. 
Les échanges commerciaux 
avaient repris depuis 1985. 

Pékin était très désireux de 
nonmaliser ces relations, qui lui 
permettront aussi d'échanger 
des ambassadeurs avec Singa- 
Pour et Brunei, qui attendaient 
pour ce faire que l'Indonésie 
décide de renouer avec la Chine. 
Le président Suharto et les mili- 
taires indonésiens se sont fong- 
temps opposés à cette nornali- 
sation, craignant que Pékin ne se 
fivre à des opérations de subver- 
sion dans le pays, qui compte 
une importante et influente mino- 
rité d'origine chinoise. 


ENBREF 


Φ LIBAN : mort d'un « casque 
bleu ». — Un soldat du contingent 
irlandais de la Force intérimaire des 
Nations unies au Liban (FINUL) a été 
tué, vendredi 24 février, au Liban du 
Sud par des tirs de la milice pro- 
israélienne, l'Armée du Liban-sud 
{ALS), a indiqué le porte-parole de la 
FINUL, M. Timour Goksel. 1} a précisé 
que des miliciens de l'ALS, postés 
Sur une colline surplombant le village 
de Haddatha, à la lisière nord de la 
«zone de sécurité» établie par 
Israël, ont ouvert Le feu contre uns 
position du contingent irlandais, 
tuant sur le coup un des soldats en 
faction. — (AFP). 


# ETATS-UNIS : ouverture du 
procès de Fawaz Younes. — Le 
procès du Libanais Fawaz Younes, 
accusé d'avoir détourné, en juin 
1985, un avion des lignes aériennes 
iordaniennes ALIA, devait s'ouvrir, 
vendredi 24 février, à Washington, 
après avoir été reporté la semaine 
demière en raison de problème de 
Santé du juge. C'est la première fois 
qu'un étranger, présumé responsable 
d'un détournement d'avion transpor- 
tant dés Américains, est jugé aux 
Etats-Unis, depuis le vote en 1984 
d'une foi sefon laquelle les auteurs de 
détournements d'avions à l'étranger 
peuvent être jugés aux Etats-Unis si 
des Américains en sont victimes. — 
(AFP.) 

© Les élections municipales : 
retrait de M. Durieux. — M. Bruno 
Durieux (UDF-CDS) ne figurera pas 
sur la liste du rassemblement et du 
centre conduite par M. Alex Turk 
IRPR) à Lille, Un accord est ceper 
dant intervenu entre ce dernier et le 
député barriste pour la Constitution 
de cette liste qui comprendra dix- 
neuf ex-colistiers de M. Durieux sur 
un total de cinquante-neuf candidats. 
— (Corresp.} 


e TENNIS : Tournoi de Lyon. 
— Les principaux favoris se sont qua- 
lfiés pour les quarts de finale du 
Tournoi de tennis de Lyon, doté de 
260 000 dolisrs de prix. Hilasak 
[Tch.) b. Winogradsky (Fr.}, 3-6, 6- 
4, 6-3; McEnroe {E.-U.) Ὁ. Bergs- 
trôm (Suè.}, 6-3, 6-2 ; Leconte (Fr.} 
b. Bergh {Suè}, 4-6, 6-3, 6-1: 
Svensson {Suë.) b. Jelen (RFA), 6-2, 
7-8: Jerryd (Suè} Β. Benhabilès 
(Fr.), 6-1. 6-1. 


Φ Bordeaux-Peris annulé. — La 
Société du Tour de France, organisa- 
trice de ls course cycliste Bordeaux- 
Paris qui daveit 86 dérouler le 14 mai 
prachain, a annoncé. vendredi 
24 février, que l'édition 1969 était 
annulée. 


SOCIÉTÉ 


41 La crise pénitentiaire. 

— La Suisse accorde son 
concours dans l'instruc- 
tion de l'affaire Pechiney. 

12 L'Agence de l'énergie ato- 
mique évalue fa sécurité 
de la centrale de Saint- 
Alban. 

— «Journal d'un amateur », 
par Philippe Boucher. 


Le Monde 


CULTURE 


17 Théâtre : La Veilée, de Lars 
Noren : un entretien avec 


18 Musiques : 
Champs-Elysées. 

— Communication : l'état des 

feux de l'audiovisuel public. 


générale. 


24 Grôce à ses restructure- 
tions, Philips va mieux. 


25 Expérience pour la réduc- 
tion des effectifs chez 
Thomson-CSF. 


Yo Yo Ma aux 


Préavis de grève pour le 9 mars 


Les médecins hospitaliers rejettent 
les propositions du gouvernement 


Les propositions 
tales ne correspondent pas à 
Turgence de la situation : c'est, en 


biolo- 
gistes et iens des hôpitaux 
publics (/e Monde du 24 février). 


sitions du gouvernement : - En 
termes de masse salariale, nous 
demandions 1,5 milliard de francs : 
M. Evin ne nous en accorde que 
260 millions, auxquels on peut 
ajouter 100 millions pour la revalo- 
risation des gardes et astreintes. » 
Reste à savoir si, d'ici au 9 mars, 


_ l'unité syndicale, qui s'est manifes- 


tée le 23 février an sein de la coordi- 
nation, iendra à se maintenir. 
La cohabitation au sein de Le coordi- 
nation des syndicats « conserva- 
teurs», très en pointe sur les reven- 
dications salari: et des syndicats 
plus « réformistes », qui entendent 


Le programme du ministre de la santé. 


privilégier la discussion de fond sur 
l’avenir de l'hôpital public, 
débouchera-t-elle sur une véritable 
unité d'action ? Ce n’est pas certain. 
Déjà, des responsables de l'intersyn- 
dicale nationale des médecins hospi- 
taliers laissaient entendre jeudi soir 
qu'ils allaient tout faire pour déblo- 
quer ia situation d'ici au 9 mars. 

Rien ne dit pourtant qu'ils y arri- 
veront tant paraît grand aujourd'hui 
le mécontentement des médecins 
hospitaliers. + A{lons-nous long- 
temps encore être la seule catégorie 
de Français à ètre moins payée la 
nuit que le jour? demandait un 
membre de la coordination. 
Aujourd'hui 58 % des postes sont 
vacants en radiologie, 52 % en 
chirurgie et 52 % en anesthésie et 
réanimation. PonoR rar se 
poursuivre celle icafisation 
de l'hôpisal public ? Surchargés de 
travail et de gardes nos collègues 
sont de plus en plus démotivés. Et, 
en conséquence, ils sont de plus en 
plus nombreux à partir vers le sec- 
leur privé, » 


Dans ces conditions, que va faire 
LH ot rt Jeudi soir, on 
isait dans l'en de M. Evin 
ques itions étaient à pren 
re ou à laisser et qu'il était impossi- 
ble d'aller plus loin, 


FN. 


M. Erin fixe les objectifs 
de la convention médicale 


Permettre de maîtriser les 
dépenses de médecine ambulatoire, 
favoriser les médecins conventionnés 
respectant strictement les tarifs offi- 
ciels, tels sont les deux objectifs 
fixés à la nouvelle convention entre 
les médecins et les caisses 
d'assurance- par M. Claude 
Evin, ministre de la santé et de la 
protection sociale, vendredi 
24 février, dans un véritable 
discours-programme devant les 
assises du Centre national des pro- 
fessions de santé. 


Soulignant qu'il serait «amené à 
approuver ou refuser le texte qui lui 
sera soumis», M. Evin a d'abord 
affirmé que « les efforts de la col- 
lectivité devaient être prioritaire- 
ment orientés vers les médecins qui 
acceptent pleinement la logique du 
système conventionnel - (en rep 
tant strictement les tarifs). - Cela 
passe essentiellement par l'amélio- 
ration des conditions d'exercice du 
généraliste », a-t-i] dit, et une pro- 
motion de la médecine « de premier 
recours», en généralisant la forma- 
tion médicale continue, qui doit 
peut-être, - à terme, devenir obliga- 
toire ». 

« Prestation intellectuelle 
et prestation technique » 

Cette formation, à laquelle les 
caisses d’assurance-maladie doivent 
“activement comribuer- (pour le 
financement et la mise en œuvre), 
doit faire «une large part au bon 
usage des soins et à la diffusion des 
résultats des évaluations des 
méthodes de diagnostic et de 
soins» : «I] me paraït en effet 
essemiel, a souligné M. Evin, d'enz- 
lyser et de comparer les diverses 
techniques existamses afin d'identi- 
fier les méthodes les plus efficaces 
et de diffuser leur emploi au détri- 
meni des pratiques obsolètes, évi- 
tant ainsi examens inutiles et hospl- 
1alisations non fondées. » 

Deuxièrne priorité : « mettre enfin 
en place des disposiifs efficaces 


SPORTS D'HIV 


L'enneigement des stations, 
hébergement, locations, crèches et hôtels 
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d'une régulation concertée des 
de médecine ambulatoire, 
notamment du volumes des actes et 
des prescriptions. Pourra-t-on plus 
Jongiempe accepter, px exemple, 
un taux de croissance des pres 
tions de 10% l'an? »,a Écmanté 
M. Evin. « Les revalorisations tart- 
Jaires ou des allègements de 


charges ne sauraient être consentis 


indépendamment d'objectifs à 


atteindre, définis en commun par 


les caisses d'asturance-maladie et 
des médecins. > 

+ En tout état de cause, a affirmé 
le ministre, je souhaite vivement que 
Les bonnes intentions contenues dans 
Ja convention de 1985 en matière de 
régulation des dépenses puissent se 
concrétiser grâce à la mise en œuvre 
de dispositifs efficaces permetiont 
d'éviter les dérapages constatés ces 
dernières années. » De même, les 
remboursements de soins dentaires, 
notamment des prothèses, pour- 
raient être améliorés. si des « méca- 
nismes de régulation » étaient ins 
taurés. 

En échange, M. Evin 8 souligné 
sa volonté de faire évoluer la 
- ure» des actes médi- 
Caux spécialisés (qui en détermine 
le prix). Quatre dossiers ont été déj: 
approuvés : le dépistage et le suivi 
du sida, le traitement des trauma- 
tismes, l’ensemble des actes 
d'ophtalmologie, ceux de cancérolo- 
gie en établissement. Huit autres 
sont en cours d'instruction : notam- 


ÉCONOMIE 
23 L'accord sur la Société 


26-27 Les marchés financiers. 


Radio-télévision . . - « - - - 20 


J'ai envie de faire ὑπ frais ἃ 
Bernard Tapie, à, re rh 
Non, c'est vrai, j'ai pes été gen- 
tille avec lui. Je l'ai tequiné ferme ραγά des bides pas possibles, fes 


vedettes de la politique- 
tès bien ce que j'ai murqué, spectacle tes dernières 
ï " législatives. ἤ5 font plus un stra- 


ter pour racoler le client, ces 
péripatéticiens de politiciens. 
Pourquoi pas Alice Sapritch ou 
Carlos, pendant qu'on y est ? 
Eh ben, on y est. En plein ἢ 
occupe au moins quatre places à 
lui tout seul sur la liste d’un 
maire du Val-d'Oise, l'ami 
Carlos. Oasis, c'est bon, c'est 
bon. Et sa Petite cabane au 
Canada, Line Renaud, l'a trans- 
portée à Rusi-Maimaison. Fini, 
les boîtes de nuit de Les Vegas. 
Elle se voit déà acjointe à la 
culture — excusez du peu — de 
Jacques Baumel dans les Hauts- 
de-Seine, l'ex- reine du Casino de 
Paris. | ἔ 
C'est ce qu'on appelle. Com- 
ment déjà 7 Ah oui, l'accéléra- 
tion de l'Histoire. Alors, là, elle : 
se bouscule, l'Histoire, elle roule, 
οἴ boule dans le silage da 
Bruno Saby, le pilots de rallye, et 
de Jeannie Longo, qui pédale 
ce Arras pour Car- 
gnon à Grenoble. Remarquez, 
c'était couru d'avance. Maigré La 
présence de petits artistes de 


POLOGNE 
Lech Walesa menace 


de boycotter les élections de juin 


pour sa «relégalisation », iaissant 
entendre ainsi que le « nouveau » 
mouvement de Lech Waiesa devait 
‘être totalement différent de celui 
qui a existé légalement en 1980 et 
1981. — (AFP, Reuter.) 


ds » Mohamed Hariri 
Le dirigeant ouvri gependant sa kr 
. .àvie 


de songer à boy-) Mohemed Hariri, J'auteur du 
cotter ces élections, d'autant que les | détournement d'un avion d'Air Afri- 
négociations entre le pouvoir et 
1 Ppposition se poursuivent. 
M. Walesa a mis en 


re ῬΤΟΟΠΤΘΟΓ 
jeudi reconnu ke chüte libanais, 486 de 
de dix mill di. | Vingt-trois ans, coupable d'assassinat 
calistes qui l'ont longuement : 


De sou côté, la direction du Parti 
ΚΑ πον polonais (POUP) 


ment J'IRM, la neurochirurgie, les 
soins infirmiers à domicile en cancé- 
rologie, la rééducation fonctionnelle, 
et l'échographie non obstétricale. 
Des études complémentaires ont ét£ 
aussi demandées pour l'orthoptie et 
la scanographie. Mais M. Evin ἃ 
jugé « impératif - que l'activité des 
médecins spécialistes, des labora- 
toires et des auxiliaires médicaux 
puisse être, de façon précise, par les 
caisses d'assurance-maladie + Jos 


le respect du secret médical », afin 
notamment de « distinguer pour 
certains actes la prestation inteliec- 
tuelle εἰ la prestation technique ». 


mier ministre s'est, en 


D ere gone pri 


© Préevis de grève des infir- : | 
mières anesthésistes. — La coordi- banaëté, de leurs prix excessds, de leur | | 
cité réinre, war, ngor.. Mais 
heureusement, À y a les autres. les beoux 
et bons tissus Fidèles comme la leine, 
aimobles comme le coton, Gers comme 
Le ἴῃ, séduisents comme lo sois, εἴ, 
roôme pratiques comme les polyesters, 
doux comme le satin ou vibronts comme 
Je inffetas. Tout pour plaire et quelles . 


ble» pour le 6 mars et appelle à un 
rassembiement national ce même 
Jour, à 71 heures, devant FAssem- 
blée nationale. La coordination qui 
estime que cles accords Evin n'ont 
pu que quek eméli 

tons concemänt la profession infir- 
mières se réclame ἃ une reconngis- 


“mens [Re 


a été tiré à 498 275 exemplaires 36. CHAMPS-ELYSEES PARIS 


